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~2 SOUS LE NUMERO

a mort et la
e I ■

sur es E.-U.

Des tempêtes de poussière .qui tuent

/

a pluie, la neige, la pous­
sière, les inondations 
font de grands ravages 
rhez nos voisins.

34 VICTIMES

ans des villes du Missis- 
sipi une vingtaine de 
personnes ont été tuées 
par des tornades.

■ÎA

WL

(Par la Presse Associée)
Les Etats-Unis ont été la proie 

? cléments, hier. Des tornades, 
< inondations, des tempêtes de 
Hu e et de poussière ont semé la 
j( rt et la dévastation. 
Trente-quatre personnes ont 

u combé dans les états du sud 
ion! 14 dans le Mississippi. On a 

"Pté 10 victimes à Gloster, 6 à 
i burgh et trois enfants nègres, 

u n’avaient pas encore été iden- 
Ti >. ont été retrouvés sur une 
lactation à 14 milles de Wood- 
ii; On croit que dix personnes 

nt nojées dans la Louisiane 
iuand une embarcation fut tour- 
jée sens dessus dessous par le 
Tent.

L uest central fut la proie de 
ige et de la pluie. Sur les 

toutes du Missouri on dut se ter- 
r de charrues. A Macon il tom- 

& de 6 à 8 pouces de neige. 
L'Iowa, l’Illinois, le Missouri, le 

Nebraska et le Kansas furent re- 
; verts de neige. Les fermiers 

doutent le froid après avoir ob- 
t.u ] humidité désirée pour leurs 
Très.
Gonflée par les pluies récentes

i rivière Green a monté de 8
ii et cent familles du comté 
e McLean, dans le Kentucky, ont 
û fuir leurs maisons. Les victi- 
îes ont trouvé refuge au palais 
> justice de Calhoun et à l’école 
* Rumsey. Entre temps on a de­
mandé des tentes aux quartiers 
jénéraux de la Croix-Rouge à

shington.
Des tempêtes de poussière ont 

•mue de ravager les plateaux 
jeves du sud-ouest.
I % pluie et le brouillard cou- 
*nt la Côte du Pacifique.

Depuis quelque temps les états du midwest américain ont été ravagés par des tempêtes de poussiè­
re qui ont fait du pays une sorte de désert où les animaux sont menacés de mourir de faim. 
Les gens ont aussi beaucoup souffert du désastre. Plusieurs sont morts de pneumonie causée 
par la poussière qu’ils avaient respirée.

La maladie soudaine d'Eden 
dérange considérablement 
les plans de l'Angleterre
La maladie du capitaine est considérée comme un 

coup sérieux aux espérances que Londres entre­
tenait en rapport avec la conférence de Stresa.

ENTREVUE DE MacDONALD

e ministre américain 
Canada est décédé

’bon. Warren Delano Robbins 
succombe hier à une pneumo­

nie, à l’âge de 49 ans.

New-York 8 (PC.)—M Warren 
vino Robbins, ministre du Ca- 
da aux Etats-Unis et cousin 

: ain du président Franklin De- 
no Roosevelt, a succombé à une 

umonie, hier, après une semai- 
de maladie. Il était âgé de 49

Ce vétéran du service diploma­
te fut transporté au Doctor's 

1 pital lundi dernier, après qu’il 
contracté un mauvais rhume, 

c'ait arrivé d’Ottawa pour pro- 
n er une allocution ici.
Les membres de sa famille qui 

avaient pas quitté depuis le 
kut de sa maladie, étaient à son 

ievet lorsqu’il expira.
M Robbins était né à Brooklyn 
V le 3 septembre 1885.
D'Ut comme le président et les 

membres de la famille Roosevelt, 
f’idia à rUniversité Harvard, 
°btint ses diplômes en 1908. Il 

f-a immédiatement dans la car- 
lèrr diplomatique en devenant 
c!i taire particulier du ministre 
n< ricain au Portugal.

Successivement il servit à Bue- 
Aircs, Paris, Mexico et Gua- 

mala avant d’étre affecté au se- 
tariat d'Etat à Washington en 

R5. En 1917 il fut détaché com- 
ie side du conseil des ministres 
p France qui visita les Etats- 
ni>. Un peu plus tard, la même 

f née, il fut attaché à la mission 
ice à Washington.
Retournant au service étran- 

ü remplit des charges à Bue- 
s Aires et Santiago avant d'être 
ppelé à Washington pour y de- 

enir chef intérimaire de la divi- 
n des Affaires du Proche- 

nent. En 1921, il fut nommé 
! de cette division.

M Robbins fut l’aviseur de la 
egation américaine à la confé- 

ence sur la limitation des arme- 
ents à Washington en 1921-22. 
rvit dans le Foreign Personnel 
°ai'd et fut nommé conseiller de 

bassade à Rome en 1925.
Cn juillet 1928, M. Robbins fut 

' ^mé ministre à El .Salvador, 
il rentra aux Etats-Unis pour 

r comme secrétaire de la dé- 
ion américaine à la confé- 

■nr^ internationale des Etats 
C'iéncaius sur la conciliation et 
arbitrage.

H fut nommé chef de la divi- 
du protocole au secrétariat 

F’at en septembre 1931. Il y 
^eura jusqu’au jour de sa no- 

lation comme ministre des 
•aU-Unis au Canada, alors qu’il 
,rcèda au colonel Hanford Mac- 
^r. le 11 mai 1933, après que 

administration Roosevelt eut 
le pouvoir.

.o 8 (par Harold P. Bra-1 férence avec le capitaine i-.. . 
man, ue la Presse Associée). —j hier matin.
La maladie soudaine du capitaine | Vendredi dernier, Eden fut pris 
Anthony Eden, lord du Sceau Pri- | d’une faiblesse soudaine à Colo- 
vé et ambassadeur de paix de la ; gne. alors qu’il rentrait en An- 
Grande-Bretagne au cours de ré-1 gleterre, apres avoir visité Pra- 
centes discussions sur les arme- ; gue. Il dut interrompre son voy- 
ments, a provoqué un chambarde- j âge en avion. Immédiatement a- 
ment hier, dans les plans de la t près son entrevue avec M. Mac- 
Grande-Bretagne concernant la Donald hier matin U fut exami- 
conférence de Stresa annoncée, né par des médecins qui publiè- 
pour le 11 avril. rent dans la journée le bulletin

Le jeune et brillant homme suivant: 
d’Etat souffre d’un surmenage qui | « Le capitaine Anthony Eden
affecte son coeur et le Foreign, souffre de tension * cardiaque, 
Office a annoncé qu’il avait reçu i provoquée par son récent voyage 
de ses médecins l’ordre de pren- j aérien et un repos complet de 
dre un repos absolu de quatre à quatre à six semaines s’impose”, 
six semaines. ! Le capitaine Eden absent. Sir

Jusqu'à la dernière minute a-1 John sera dans l’obligation de 
vant l’examen médical qui révé-1 soumettre à la conférence de 
la son état, le capitaine Eden tra- stresa des renseignements de se- 
vailla avec d’autres hommes d’E- conde main concernant les atti- 
tat anglais à la rédaction des pro- tudes et recommandations de la 
positions anglaises concernant un : Russie, la Pologne et la Tchéco- 
système général de sécurité conti- Slovaquie en rapport avec la sé- 
nentale, ouvert à la signature de j curité et la paix en Europe.
n’importe quelle nation. j ------------------------------------

La maladie de M. Eden est ! _ — |B
considérée dans les cercles diplo-! Qg j CgHgdieilS 311616$

Seize jaunes 
sont tués et 

43 enlevés
Canton, Chine, 8. (P. 

C.) — Des superstitions 
qu» subsistent depuis des 
siècles chez les fermiers 
du sud de la Chine ont 
été cause qu’une bande 
de jaunes pris de rage 
ont tué 16 employés de 
chemin de fer et en ont 
enlevé 43. Le crime fut 
précédé de rapports di­
sant qu’afin de s’assurer 
une température propice 
pour leurs travaux, les 
ouvriers avaient offert 
des habitants de l’endroit 
en sacrifice aux esprits 
qui habitent la terre.

On ne sait pas encore 
ce qui est advenu des 43 
travailleurs qui ont été 
enlevés, et des craintes 
ont été exprimées pour 
leur vrer ~

Les Nazis r/ont pas obtenu à 
Dantzig les deux-tiers du vote

On considère à Paris que 
c est une rebuffade pour 
le gouvernement allemand

Les Français disent que cette défaite aura 
un effet considérable dans toute I Allemagne

Danzig! 8. — (Havas) Les na-1 en ne prenant pas le contrôle de 
lis ont enregistré 60 pour cent Dantzig—il leur aurait fallu pour 
des votes dans les élections de cela une majorité des deux tiers 
Volkstag, ici, hier, d’apres les cai- aura sa repercussion a travers 
k'uls préliminaires établis sur i«- l’Allemagne, vu qu'il est consulé- 
dermers rapports reçus. ré ici comme la première défaite

Les nazis avaient prédit qu’il des nazis depuis leur arrivée au 
obtiendraient au moins 75 pour pouvoir en Allemagne 
pent du vote total. Sur la base de 
iCes rapports, les nazis de Danzig 
tie pourront pas imposer la revi- I I 
sion de constitution, qui était j | 
l’objeetif de leur campagne. Pour 
cela il faudrait une majorité corn- j 
posée des deux tiers. Les derniers 
rapports, sujets 
sont les suivants:

Le pape préside une cérémonie où 
l’on prie pour la paix mondiale

C’ile Vatlcane. 8 (FC*.)— Trente mille personnes avalent pris 
place dan» la Basilique de St-Pierre de Rome hier soir pour 
prier. *-. § la direction de Sa Sainteté le Pape Pie XI. en fa- 

paix mondiale t elle démonstration religieuse pré- 
lustre Jour» l’ouverture de la conference tri partite a 

ou sera discute le réarmement de l Allemagne.
Fa/.ni rasaUtanee »e trouvaient les amhas»adrur» de l’Aile* 

" et de la France accrédité» aupr«» du Saint Siege et des 
repreventant» de» legations anglaise et italienne

I,e Pape entra dans la Basilique porté sur la ‘‘Media gestato* 
rla” et precede par 12 cardinaux, d autre» dignitaires eeftesias* 
tiques et laïque». Il fut porte a l'autel du choeur ou se trouvait 
expose le Saint Sacrement. Apres une courte prlcrr. il »r ren­
dit a l’autel ou II s'agenouilla pour la recitation d'une prier© 
solennelle, suppliant Dieu d'apporter la tranquillité du monde. 

Le Journal du Vatican “Osaervatore Romano" déclara que le 
en outre de "la paix dan» le monde, avait aussi prie pourpape.

la liberté de l'EftlUe. la propagation de la fol dans les contrées 
non encore civilisées et la reunion de toutes le» église» sepa 
rées avec celle de Rome.

verification,

dimanche tragique coûte la vie 
à 33 personnes en différents pays

Nazis 148.272
Socialistes 39,772
Catholiques 32,95*
Communistes 8.268
Nationaux

allemands 10,671
Parti polonais 8,756

A Copenhague, treize personnes sont tuées, et seize Avalanche de billots 
perdent la vie dans une explosion à Bombay.

— Autres tragédies.
En 1933 le vote nazLste avait 

été d’environ 51 pour ccnl. Ce­
lui d’hier indique une ameliora­
tion d’environ neuf pour cent.

LA SITUATION
Ville Libre de Danzig, 8. —

Au moins 33 personnes ont été | considerables. Toute une hourga- 
dimanche en différents en-; de a été rasée. On i attend a . «i tuées dimanche en 

! droits. Une automobile de cour- 
i se s'est élancée dans la foule a

(Par Melvin K. Whiteleather. de 
la Presse Associée). La perspec­
tive d’une dictature naziste et 
ensuite d une campagne pour as­
surer une réunion avec le Reich 
planait hier soir au-dessus do ê 
ville livre de Danzig. Les nazis, 
après une vigoureuse campagne 
semblable à celle qui précéda le

Rome n’a pas foi 
dans la conférence

Chateau-Thierry, France, tuant 
deux personnes et en blessant 22, 
dont trois gravement. A Copenha­
gue, Danemark, 13 personnes 
ont été tuées et 50 «i 60 blessée» 
au cours d une collision de che­
mins de fer.

A Bombay, Indes, un incendie 
dans une manufacture de pièces 

plébiscite de la Sarre, piétcn-1 pyro-techniques a produit une 
daient avoir obtenu plus que la explosion qui a tué 16 personne» 
majrmle des deux tiers néces»ai-I et causé un glissemcmt de terrain 
re poAblatir assurer un contrôle qui a peut-être causé la mort ce 
absolu sur cette ville qui est sous plusieurs autres. Les sauveteurs 
Je mandat de la Société des Na- sont encore à fouiller les débris 
jUons. A six heures, les bureaux pour retrouver lc*s victimes.
▲cotation Xçy»erent leurs por-j yç CHATEAU-THIERRY 
lesTet les nazis ne tardèrent pas ; Château-Thierry, France 8 — 
à affirmer qu’ils avaient pour | Escaladant à toute vitesse la côte 

i eux mieux que les deux tiers du rfc château-Thierry pendant la ; 50.
Cinq des morts sont ne Gloti-

de

que le nombre des victimes aug­
mente à mesure que se compléte­
ront les recherches des sauve­
teurs.

DES IN NON DATION S
Calhoun, Ky, 8. — Plus de 100 

familles, le long de la rivière 
Green, dans le comté de McLean, 
se sont enfuies de leurs demeures, 
hier, après que le niveau de la 
rivière eût monté soudain de 
huit piedT Le Chapitre de Cal­
houn de la Croix Rouge a tmmé-

qui ensevelit Alfred 
Vallée de la B Shaw.

La Bail* dr Shawinlgan. 8 (D. 
N.C.)— Alfred taller. Journalier, 
âge d'une trentaine d’années, ma­
rie et pere de famille a été ense­
veli soiiN «le» billots samedi soir, 
vers le» cinq heures, alors qu'il 
était a son travail pour le compte 
de la compagnie Belgo

De» compagnon.», témoins de 
I ». « oh rit \iiiM Mt tirer la \icti- 
me «le sa situation et la transpor­
tèrent aussitôt aux bureaux de la 
Belgo d'où elle fut ensuite con- 

j dull© au Joyce’s Memorial Hospi­
tal.

diatement télégraphié a Washing- , rj| m*<feclns ont déclaré que 
ton. réclamant de* tentes poui l',s Vallée avait subi une fracture a
réfugiés.

TORNADE DESASTREUSE
McCornb, Miss, 8 (PC.) - Une 

terrible tornade qui a sévi dans 
les alentours a causé la mort d’au
moins 10 personnes et en a blessé

total des 225,000 votes déposés. course annuelle locale, une auto- 
Si les nazis avaient ces deux mobile de course, conduite par un 

j tiers, ils pourraient modifier la nomme Cattaneo. apres avoir dé- 
I constitution de la ville libre de rapé et frappé un arbre a piqué 
| manière à abolir les partis de dans la foule tuant sur le coup 
i l’opposition, mais tout change- J une fillette de deux ans et un gar­
ment doit avoir l’approbation du çonnet de 14 ans 22 autres per-

par la police des E.-U.
Jean LeBlanr. Gerald Nevln et 

Alfred Desroehers sont 
détenus.

Washington, 6 (P.C.) — Jean1 blêmes euro^ns qui en insultent j rêbuffade inat^ndue pour le na-j de pieces pyrotechnique^ . r. <1. m stif d m, ,
LeBlanc. supposé être le mari d u- et la vieille question de la sécurité zismc, et l’indice que si Dantzig

matiques comme un ccup sérieux 
aux espérances qu’entretenait la 
Grande-Bretagne en rapport avec 
la conférence de Stresa où t rois 
puissances —Angleterre, France,
Italie — doivent décider de leur 
politique future à l'égard de l’Al­
lemagne et de son léarmem-nt 

Eden avait projeté de se ren­
dre à Stresa avec Sir John Si­
mon. secrétaire du Foreign Offi- _______
ce, et son absence forcée sera u- j ne femme dé la haute société de contre la guerre 
ne perte considérable pour la di- i Baltimore, est détenu ici pour la L'attitude de ITtalie peut se ré- 
plomatie anglaise principalement : police du Canada, qui le réclame sumer comme suit: 
du fait qu’il possédé des rensel- 0n rapport avec quatre hold-ups 1.—Elle est mécontente contre
gnements tout frais obtenus au de banques à Montréal. L’an es- la Grande-Br< tagne parce que 
cours de ses récentes visites à j tation a pu être opérée apres in- celle-ci manifeste plutôt une at-

formations obtenues a Baltimore ütude conciliante envers l’Alle- 
par Raymond Kennedy, qui di- magne, et veut un accord euro- 
rige une agence de détectives pri- | ->éen en général et non pas une 
vés. 1 alliance.

Après une surveillance de 15 %—Elle doute de la France
heures en dehors des apparie- parce que celle-ci semble incliner 
ments occupés par LeBlanc, la vers l’idée d'un accord général, 
police réussit a entrer par ruse. 3.—Elle croit qu’une attitude
Le concierge fut envoyé a la por- bien définie, comme une allian­
te pour avertir qu’une fuite d eau ce, devrait être adoptée par le 
endommageait un appartement trois puissances sans s’occuper 
inférieur. Lorsque LeBlanc ouvrit 
la porte, la police n’eut qu’à le 
cueillir.

La police a annoncé que $677

L’Italie est Irritée contre l’Angle- consoli de la Société dos Nations sonnes ont été blessées dont trois 
terre et doute de la France. J L’élection d’hier avait pour gravement 

Rome R friroit» réservé* iMV but de choisir les représentants FATALE COLLISION
par la PresL VUsociA) - Dans V Volkgtag ou Chambre ■ roponhaguo. n««‘"'ark. « -
les hauts cercles italiens on ma- parlement de la \i « ^ ne c° . . . . . Rim:»* ge pour tenir
mfeste actuellement de l’irritation dissous par 1 ordre des nazis en I surla P°ur t<f.Ur

■ ajrrsssr...."°0 -, ss - V f *« naint tonititme vriparuic en rrHRC POI K LES NAZIS on. a un signal défectueux a la Stresa qui s ouvrira jeudi. I rA »ir.« rvM n a.»» n/m****» 1
Les ministres des Affaires E 

trangères des trois puissances con- de
sidéreront lors de cette rencontre Dantzig sont interprétés par 
le réarmement allemand, les pro-

Paris, 9 (PC.)— Les résulUU sUtion de^Ringe. 
l’élection dans la ville libre de EXPLOSION A BOMBAY

sont interprétés par les Bombay, Inde, 8 I < ) L

rester. Miss, et cinq autr« 
Gillsburg.

TEMPETE DE NEIGE
Kansas City, R (PC ) — Une 

tardive tempête de neige a sé­
vi dans le "Middle West" améri­
cain, menaçant les récoltes du 
printemps En certains endroits, 
il est tombé six pouces de neige 
fondante. On a dû demander l’ai­
de do puissantes charrue* a nei- 

la circulation ou­
verte sur les différentes routes 
de la région. Il a aussi neigé, 
mais plus légèrement, dans II- 
owa, l’Illinois et le Kansas. Il est 
tombé 2 pouces do neigo à Spring- , j 
field. 111. Si la température no !

une jambe, qu’il avait reçu df» 
contusion» pa< tout le corps en 
plu» dr nombreuses meurtrl»sures 
au visage.

( e matin l’eUt Ue Vallée était 
satisfaisant et n’inspirait plus de 
crainte.

La victime habite La Baie de 
Shau Inigan

Mort presque subite 
de Mme Dr Alex. Dugré

observateurs français comme une j explosion dans une manufacture «es sérieux d. ce

refroidit pas davantage, le* f»*r- ! 
miers no subiront pas de domma- 

retour intem-

est indéniablement allemande, el­
le n’est pas entièrement naziste.

Les mômes observateurs disent 
que l’échec éprouvé par les nazis produisant des

hors de la ville a tué au moins 
16 personnes hier. La secousse fut 
si forte qu’elle ébranla des murs 
de soutènement dans les environs,

éboulis de terre

Moscou, Varsovie et Prague.
Le premier ministre Ramsay 

MacDonald a eu une longue con-

Le projet Hepburn

Discussion mortelle

Ottawa, 8. —Bien que les o- 
bligations du gouvernement aient 
reculé à la suite de la décision 
du premier ministre Hepburn 
d’annuler les contrats d’achat d’e- 
lectricité conclus par l’ancienne 
commission hydro-électrique On 
la province voisine, on disait en en dollars canadiens ont été trou- 
fin de semaine que M. Hepburn vés dans la nouvelle automobile 
cherchait à obtenir du parlement, du prisonnier montrfat
ontarien la permission d emprun- INFORMATION A MONTREAL 
ter une soixantaine de millions de ; Montreal. 8 (P C.) La police
dollars.

Le projt serait présenté aujour­
d’hui ou demain. L’emprunt se­
rait fait pour une période ne dé­
passant pas 40 ans et à un taux 
déterminé par le gouvernement.

Dans les cercles financiers on

a été informée hier que W ilker 
Gérald Nevin, ex-agent d’assu­
rances de Montréal, et Alfred Des­
rochers, aussi connu sous d’autres 
noms, ont été arrêtés en fin de 
semaine aux Etats-Unis et qu ils 
seront détenus pour être remis 
aux policiers de la métropole. Ils

1 temps QUTL FERA

Vf,nts frais puis modérés, du 
'd-est, beau et plutôt froid. 

ardi, vents du nord-est, partici­
pent nuageux et froid, avec nci- 

probable près du Saint-Lau-

prétend que les maisons de cour-1 sont accusés d’avoir pris part à 
tage de 1 Ontario ne s intéressé- pjusjeijrg vojs ^ banqUÇS> j] y 
raient pas à 1 emprunt projeté a deux ans, vols dont 1© montant 
tant que la province n’aurait pas, totL, se chiffrerait a $50,000 en 
établi sa réputation de respecter ■ argent. 
ses contrats. ;

Les politiciens affirment que 
M. Hepburn poursuit son but aux, 
dépens de l’harmonie au sein du 
parti libéral et que d’importants i
chefs libéraux n’ont d autre âtii-j Addis Abeba, 8 (Par Ladislau 
tude que celle de censurer les j Fgrago, droits reserves ,1935, par 
propositions du premier ministre ; ja presse Associée)— L’empereur 

\jes chefs libéraux d’Ottawa Haile Selassie a déclaré hier qu’il

L'Ethiopie se battra

d’aucun pacte général.
La presse italienne admet que 

le programme de ITtalie à Stresa. 
programme que le premier minis­
tre Mussolini est à préparer, se­
ra le suivant:

Londres, 8 (P.C.)—Dans une 
entrevue publiée dans le Sunday 
Times, hier, M. John Buchan, 
futur Gouverneur-Général du 
( anada. exprime l’opinion que le 
Canada "est au seuil de dévelop­
pements sociaux d’un caractère 
extraordinaire".

, “En Grande-Bretagne dit-il,
1. —Accord pour assurer l'indé- "nous poursuivons ces réformes

pendance de l'Autriche, accord sociales depuis plusieurs années, 
auquel l’Allemagne pourra par- , mais dans le Dominion le mouve- 
ticiper si elle le veut. ■ ment, a cause de circonstances

0 . matérielles, sera plus rapide et
2. * Eliminer 1 idée du traité du plus extraordinaire. La rationali- 

Locarno d Orient que l'Allemagne j
et la Pologne ne veulent pas ad- “ ——
mettre, plutôt que de laisser ret- ii-
obstacle dans le chemin d’une ! Ufl SUICluB
entente en Europe orientale.

3. —Conclusion d'une conven­
tion aérienne, dont l’Allemagne 
ferait partie si possible, ou sans 
elle.

4. —Proposition d’un traité a-

Cololotlan. Jalisco. Mexique, 8 
(P.C.)— La mort de trois person­
nes est résultée d'une discussion 
qui a eu lieu hier au sujet de la 
décision d'un arbitre*. La discus- 
ion s'envenima au i*»int que les 

lubs amateurs de baseball 
rent une bataille en règle. 

L«*s trois victimes ont été frup- 
_________________ I pées à coups de bâtons. Les clubs

1 étaient composés d'indiens pur­
gation a pris la place tics déve- j sang, et la joute avait lieu dans 
loppements occasionnels d»*s an- un ranch, prés de Tlascosahua. 
ciens jours. Dans ce nouvel état j ———-------------------------

Notre futur gouverneur-général 
confiant dans I avenir du Canada

St-Léonard d’Aston, 8 (DNC)
L’épouse du Dr Alexandre Du­

gré, de cette paroisse, est décédée 
presque subitement dans le cours 

; de la journée d’hier.
Frappée de congestion cérébra- 

I le vers les neufs heures du ma- 
i tin elle expira a deux heures de 

près-midi sans avoir repris con­
naissance Les derniers sacre­
ments lui furent apportés par M. 
l’abbé Ilormisdas Rheault, vicai­
re.

î.a défunte, née Maric-Loiov? 
Tétreault, était âgée d’environ 54 
ans Outre son époux elle laisse 
six enfants quatre garçons et 
deux filles.

Mme Dr Dugré était la soeur 
de M. l’abbé Tétreault, directeur 
de la revue des Annales de la 
Tour d* » Martyrs, a St-Célestin 
de Nicolet.

Elus sénateurs

vec l’Allemagne pour limiter s^s 
armements, et qui serait substi­
tué à la partie du traité de Ver­
sailles qui restreint les arme-

de choses, le citoyen trouve de 
nouvelles occasions aussi bien que 
de nouvelles restrictions. Il doit 
aecompl.r non seulement une 
nouvelle construction industriel e, 
mais une adaptation personnelle. 1 

"Il y a toujours quelque ohowe ! Vr‘
de dramatujue dans le spectac e 
d’une grande nation cheminant «à 
travers une paisible révolution 
vers une nouvelle destinée Jou­
er un rôle dans cette révolution, 
même comme surveillant derriè­
re le rideau — car ce sera mon 
rôle — est un privilège dont je 
suis plus fier que je ne puis j 
l’exprimer”.

Faisant allusion à la llttêiatti­
re canadienne, M. Buchan dit:
"Je n’ai situé le théâtre d’aucun 
de mes livres dans le Dominion

L'état de l'abbé Tessier
L’abbé Albert Tessier, préfet, i 

des études au séminaire Saint- 
ibl une opération ; 

sérieuse à l’hôpital | 
de Joliette, est maintenant très 
bien, nous apprend-on ce matin ! 
de l’hôpital même

Son état s'améliore quotidien­
nement, et l'on croit qu'il pourra \ 
probablement se lever mercredi 
de semaine.

Fans. R (P C ) Paul Oster­
mann. maire d’Osthim, a été élu 
au sénat hier comme républicain 

' de bunion populaire; il représente 
la région de Colmar. Il succède 

! au sénateur Gegauff qui est mort 
récemment.

A Annécy, Paul Jacquier, mi- 
! nistre du Travail et radicaî-so-

Winchester, Mass., 8— Bowen 
Tufts, âgé de cinquante ans, vlce- 
présidest et gérant de la firme C.- 
D. Parker Company, banquiers 
en placements et directeur de 4H , Mais il est encore temps de fai- 
autres corporation», s’est suicidé , **<t amende honorable", 
dans le garage de sa somptueuse M. Buchan arrivera au Canada 
résidence de Winchester, hier, en octobre accompagné de Mme

Dr William-H. Kelleher, qui
ments allemands. Ceci prendrait procéda à l’autopsie, en vint a 
la place d’un traité de désarme- ' ]a conclusion qu’il s'agissait d'un 
ment. suicide. Le malheureux avait ap-

5.—Retour de l’Allemagne au paremment fermé son garage
ont évité de se prononcer contre etAit pr^t è aligner scs forces de la Société des Nations, hermétiquement et il s’était cou
la politique Hepburn et ils se 
contentent d’exercer une influ 
ence modérée. Les leaders con 
servateurs affichent également u 
ne attitude prudente

combattantes qui sont encore é- 
quipées de boucliers de cuir re­
couverts d’argent, de cimeterres 
et d’anciens fusils à poudre noi­
re, contre l’artillerie lourde et les

On croit ici qu'un communiqué aVions de bombardement de ITta-
conjoint signé de MM. Bennett et 
King produirait un effei bienfai­
sant sans apporter de profit politi­
que à aucun des deux partis.

Ottawa, Ont., 6. — D.-J. Co­
wan, député conservateur de Port 
Arthur-Thunder Bay, a pose une 
série de questions sur l’ordre du 
jour de la Chambre des Commu- guerre 
nés aux fins de savoir si le gou- be noire "Comme membres de la 
vernement fédéral entend exer- Société des Nations et signataires 
cer son droit de veto sur la déci- du pacte Kellogg, nous devons é- 
sion du gouvernem

lie, si nécessaire, pour défendre 
l’Ethiopie.

Tout en affirmant que "l'Ethio­
pie ne veut pas la guerre”, le “roi 
des rois, élu de Dieu, et lion con­
quérant de Juda” a nettement dé­
claré dans une entrevue hier que 
sa nation résistera jusqu’au der­
nier homme à toute invasion.

“L’Ethiopie ne veut pas la 
dit le roi à la belle bar-

6.—Approbation du réarmement 
en Autriche, Hongrie, Bulgarie.

ché à l’arriéré de son auto après 
avoir mis le moteur de celle-ci 
en marche.

Typhon sur Samarin
ment pacifique avant de recou- | 
rir à la guerre. Mais, si un étran­
ger cherche à nous envahir tan­
dis que nous nous efforçons de ré- , 
gler les difficultés actuelles par j Manille, Iles Philippines. 8 (P 
des moyens pacifiques, l’Ethiopie c.)— Quatre personnes ont été 
résistera à cette invasion jusqu’au j tuées ou blessées, et plusieurs 
dernier homme.” centaines de familles se sont trou-

Par une fenêtre du palais on sans habitations hier, quand
pouvait apercevoir une foule de j un typhon frappa bile de Sama- 
guemers indigènes, les pieds nus rin. à l’est des Philippines 
et portant des uniformes belges j La tempête a balayé la région 
khaki, qui défilaient par une rue samedi, mais on rapportait ajors 
voisine, salués par la population j qu’elle était d'une intensité plu- 
D'autres sources on apprit que , i6t modérée. On rapporte cepen- 
ces guerriers se dirigeaient vers ; dant qu’elle a fait des ravage»

Buchan et de leur fil* cadet. A- 
Instair. qui est necore à Eton. Il 
oassera probablement une année 
dans une université canadienne 
-'vant d’aller à Oxford. Ils ont 
aussi une fille et deux autres 
filr. Mme Buchan est barrière- 
cousine du duc de Westminster 
et parente de loin avec Lord Ress- 
borough. Gouverneur-Général 
actuel du Canada.

Tragédie de l'onde
Da-i
hier

I^ikc Providence I^a 8 - 
près de* rapports reçus ici 
dix personne.» se seraient noyées 
alors que leur yacht du type ‘“hou­
seboat” tourna sens dessus des­
sous au cour* d’une tempête de 
vent, à six milles au nord de I^ike 
Providence

Deux nègres qui réussirent h

cialiste, a été élu sénatetur suc­
cédant à feu Fernand David.

A Ilar-le-Duc, Louis Courot, 
maire d’Aubécourt, a été élu sé­
nateur comme républicain de 
l'union; il succède à feu Poà 
Chevalier.

LA BOURSE!
(Par L. G. Beaubien et Cic)

Le Marché de New-York est 
ouvert traquilte et ferme. Ame­
rican Can gagne 1-4 de point à 
117^« U. S. Steel 30 inchangé, 
Chrysler 35 inchangé 

Le* March éde Montréal e»t ou­
vert plu* actif cl avec une ten­
dance a la nu nue.

I^a livre sterling vaut $4 RR1» 
I<e dollar américain prime le dol-échapper *«ln. et *«uf, ont r»p-] lar can,dien 7.„* de „„ r 

porté 1 accident dès leur arrivée cçnt F
ici* OUVERTURE

BAGNARDS AU LARGE
Bel! Tel.

Columbia, S.C . R Le capitaine Brazilian 
H.-H. Kcster, du pénitencier de Canada Cernent 
l étal, a déclaré hier que 13 ba-j Can. Car A Foundry 
gnards avaient réussi à pren ire Can. Ind. Alcohol 
le large hier après-midi après a- Can. Pac. Ry. 
voir blessé gravement un des gar- ; Con.» Paper Corp. 
r.cs. L’un des fuyards a également 
été blessé.

Promotion i Ludendorff
Berlin. 8.— Des articles flat­

teurs ont paru dans la presse al­
lemande, hier, pour rappeler â 
la nation que le général Von Lu­
dendorff, l’un des chefs militai­
res de l’ancienne Allemagne Asuncion, Paraguay. 8 
mais pratiquement oublié depuis Paraguay a lancé un mouvement St-La wren ce Corp. 
quelques année», célébrera le 9 vigoureux, hier, pour consolider Shaw. W. A P. 
du présent mois son 70e anni-j se» position* dans la partie e*t du Siscoe G Mines 
versaire de naissance. On croit • département bolivien de Santa Steel of Canada 
qu’il sera promu feld-maréchal- Cruz, a annoncé hier le ministère Sullivan

OFFENSIVE DU PARAGUAY

Dominion Bridge 
Int. Nickel 
Mont L. H A P. 
Nat. Breweries 
Noranda

__ ! Quebec Pow er

Prix Prix
offert dem.

124*4 127
8*A
«*»

’ 7% 8
8S, 8%
9'4 10

1 25
25 25’»
25» « «
28 'i 2R’,4
32*, 33

36 10 36 50
15
1 20 1 23
15»* 16
2 92 2 95
45 45 * 2

65 66

B+.9D
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Un progrès marqué et constant
demisur ires

£ 0* VICTOR MUCHEÎ

(Tout droit* réservé* — Publication autorisée dent Le Nouvelliste 
par la Lifue de Sécurité de la Province de Québec.)

49

Contre l'entrée à la 
S.D.N. de la Russie

Jean - François Ponlfot protes­
te à la Chambre des 

Communes.

>PT0METR1STES

LA FORET.

Larpenteuse 
de la pruche

La p

du

met de cet insecte a été signalée 
t dans un certain nombre de dis- 
Québec et des Provinces Marin­

es, où il était répandu sur des étendues 
plus ou moins grandes.

On sait depuis longtemps que cette che- 
Ue est un fieau de la pruche dans 1 Onta- 

ir et du sap.n baumicr a Terre-Neuve. Elle 
a fait récemment son apparition en nombre 
Jestructeur dans les régions à pruche et à 
apin baumier des Etats des lacs et dans les 
••uplerr.ents de pruches de l’Ontario. Les 
premières attaques constatées sur les sapins 
dans l'Est du Canada se sont produites en 
1928 sur la rive nord du St-Laurent. dans 
a province de Québec, notamment à Ma- 

nicouagan, Trinité et Pentecost. L'arpenteuse 
de la pruche est un Insecte indigène drns 

r ut l’Est du Canada on peut donc « attendre 
a la voir h tout moment attaquer les forets 
de sspin baumier dans toutes le* parties du 
pays. Il est à noter qu'à Terre-Neuve et sur 
a rive nord du St-Laurent, l’invasion s’est 
oroduite dans les peuplements mélangés de 
apin baumier et d épinette noire, mais que 

les insectes attaquaient principalement les 
peuplements de sapin presque purs.

On peut détruire 1 arpenteuse de la pruche 
aussi bien que sur le sapin baumier. au mov- 
rn de saupoudrage? faits par aéroplane. On 
he sert d'arséniate de calcium à raison de 13 
livres environ par acre. Un trait caractéris­
tique de ces invasions c’est qu'elles se dé­
veloppent d'abord sur une petite étendue 
puis elles se propagent rapidement dans les 
forêts voisines. Il est donc important de dé­
couvrir l’invasion tandis qu’elle n’a encore 
cause que peu de dégâts et que l'opération 
n’entralne pas de gros frais.

Puisque ces invasions se développent sur­
tout dans les peuplements à peu près purs 
de sapin baumier, mute méthode d'aména&c- 
ment qui est de nature a augmenter la oro- 
portion d’épinettes dans la forêt devrait re­
tarder ou prévenir leur développement. Quand 
on sera mieux renseigné sur la régénération 
des sapins baumiers et des épinette* dans le 
nord-est, on pourra trouver un moyen d'aug­
menter le pourcentage d'épinettes dans les 
coupes de bois.

Lorsque de petits centres infestés appa­
raissent dans une grande forêt on devrait 
pouvoir enrayer les dégâts en concentrant 
les opérations sur ces centres. On parvien­
drait probablement à affamer la majorité des 
chenilles en abattant les arbres sur une 
grande étendue. Ce moyen, partout ou il peut 
être mis à exécution, mérite d'être essayé 
comme projet alternatif au saupoudrage par 
aéroplane.

Publié par le Service de la Prcrse 
et de la Publicité.

C est ce que révèlent les 
statistiques fédérales de 
notre activité économique 
depuis le début de Tannée 
par comparaison avec la 
période correspondante 
de Tannée précédente. — 
Le témoignage d’une revue 
indépendante et peu encline 
à Toptimisme. - Quelques 
facteurs tout à fait 
encourageants.

En

L'ACTUALITE
Ottawa, 8—Il a été question de 

la gendarmerie royale à cheval ] 
du Canada, à la Chambre des 
Communes.

M. Thomas Held, libéral, de 
New Westminster, souleva la 
question en prétendant que deux

Mortalité maternelle

Terminez la lecture d’un livret vos actes; comme résultat, cette 
! commencé. Persévérez dans la so- randonnée a pleinement réussi, 
lution d un problème jusqu’à son I ^'enthousiasme assure à vos ac-
achèvement. En voyageant, en tes le rendement maximum. _
vou» promenant, adoptez un 1U- San* enthousiasme rien de «rend Herbert Hedily*et Eddie
néreire et n en changez pas. A- ni d efficace ne . accomplit. Kemp avaient gliMé de. boissons,
>ez un but dan» votre vie. but faut être enthousiaste dans tou- i det cigarette, et un appareil de
auquel voua aubordonnerez tout tes vos actions. Vous connaissez | T s r de contrebande chez des

! le reate. N. le perdez pas de vue de. peraonnea pareaseusea, tndo- j ^.rch.nd, qui ne m méfiaient
1 pendant une heure ni une imnu- lentes, indifférente.; vou. en Ce qui amen, leur arreata-
:e. Marchez constamment dans | connaissez, au contraire, qui sont et ^ue lef ^^^es payées

I ANNIVERSAIRES I
HISTORIQUES

Selkirk
LE 8 AVRIL

Thomas Douglas, comte de Selkirk, est 
surto it célèbre au Canada parce qu’il fonda
I etablissement de la Rivière Rouge, le pre­
mier effort de colonisation anglaise à lou­
ent des Grands Lacs. Mais il Joua aussi un 
rAle Important dans l’Est. Quand les autori­
tés britanniques rejettèrent son projet cie 
fonder un établissement à la Rivière Rouge, 
il conduisit un groupe de 800 Highland* r à 
ITle-du-Prince-Edouard. en 1803. Anxieux de 
permettre de s'établir à ses compatriotes dont il 
déplorait1 ' sort difficile il visita le Haut et le 
Ras Canada cherchant des régions ou les é- 
tablir. Son établissement de Baldoon. pr>s 
du lac St-Clair, ne réussit pas C’est en 1810 
qu’il revint à son projet de la Rivière Rouge.
II obtint un important district de la compa­
gnie de la Baie d’Hudson et les premiers co­
lons atteignirent la factorerie de York Van­
née suivante. L’histoire des pionniers de la 
Rivière Rouge est bien connue. Epuisé par 
les difficultés auxquelles il se heurta et par 
un constant surmenage. Selkirk mourut en 
France, le 8 avril, 1820.

V A DIX ANS.

Du Nouvelliste
Les députés de l'Ontario augmentent leur 

indemnité sessionnclle de $800. par année.

Les socialistes proposent en France un im- 
pét direct pour restaurer les finances de leur 
pays.

Adrien Faquin, de Grand'Mère, meurt ge­
lé dans la forêt.

Les JOURNAUX
SOYONS PRUDENTS

Il «est produit, ces Jours-ci, une affluen­
ce extraordinaire autour du cercueil d une 
jeune fille des environs. La rumeur aux mille 
voix a eu vite fait de répandre le récit de 
guérisons et d'événements qui. eontrouves 
ou non. ont eu le don de frapper l'esprit de 
la foule, facilement impressionnable.

L'Eglise est d’une sévérité toute particu­
lière sur la question du miracle. Elle n’en 
admet la réalité qu’à la suite d’une longue 
critique médicale, philosophique et théolo­
gique. Jamais l'Eglise n'accorde le nom de 
miracle aux phénomènes de la suggesMon 
Ella ne s occupe pas des maladies nerveuses; 
jamais elle ne regarde comme miraculeuse 
une guérison, si Von n’a pas apporté la preu­
ve que la disparition de la maladie et la ié- 
paration des lésions ont eu lieu instantané­
ment.— Ch. G. (Le Droit — Ottawa).

Le feu menace plusieurs villes de la N ou- | 
velle-Angleterre, dont Lowell.

Une maladie grave, qui a conduit 
le malade pratiquement aux portae du 
tombeau, aat presque toujours suivie 
d*une longue convalescence. Sana 
broyer du noir il eat permia d’aeeani- 
1er à une maladie grave la criae que 
noua traveraon*. Aiaai na devons- 
nous paa noua étonner ai le retour ii 
la prospérité se fait lentement. C'eat 
T inévitable et peut-être devona-noua 
voir dans cette lenteur le aigne le plut 
certain de notre convalescence écono­
mique. Et sur ce point aucun témoi­
gnage n’eat plus probant que celui des 
revue économiques qui se refusèrent à 
admettre une reprise des affaires 
quand poud les premières fois, on la 
prédisit. ^L’Economiste Canadien" ae 
peut facilement classer au nombra de 
cea revues. Cela ne fait qu'ajouter à 
la valeur de son témoignage actuel 
quand elle écrit que:

"A a'en rapporter aux statistiques 
fédérales, le volume des affaires con­
serve une avance de 15.2 pour cent 
sur l'époque correspondante 1934. 
Après un léger repli en février, l'indi­
ce économique s'est ressaisi en mars 
et s'orienta de nouveau à la hausse. 
Certaines industries de transforma­
tion ont, il aat vrai, ralenti leurs opé­
rations mais, en revanche, d'autres 
ont accéléré les leurs et quelques in­
dustries lourdes témoignent de gains 
fort appréciables. Ainsi les contrats 
de construction adjugés au cours des 
deux premiers mois l'emportent de 
soixante pour cent sur ceux de l'an­
née dernière, la fabrication automobi­
le, la métallurgie ont relevé leur co­
efficient d'exploitation, l'abattage du 
bois se maintient à un haut niveau. 
D'autre part, les dépôts d'épargnes 
continuent à s'accroître, les ventes 
d'assurance-vie excèdent de quinze à 
vingt pour cent le volume de la mê­
me période en 1934, les valeurs a re­
venu fixe, alourdies pendant quelques 
jours, reprennent le terrain perdu, les 
prix de gros sont stables, les prix de 
détail plus fermes en général, les reve­
nus bruts des chemins de fer en plus- 
value de dix pour cent. Les appré­
hensions qu'avaient fait naître en cer­
tains milieux quelques-uns des projets 
de lois du gouvernement fédéral se 
sont dissipées, ni le commerce ni l'in­
dustrie ne devant être entravés par 
eux. Somme toute, la détente s'accen­
tue, t'amplifie. Le traité de commerce 
franco-canadien vient d'être ratifié et 
des négociations se poursuivent de­
puis déjà quelque temps antre Ottawa 
et Washington en vue de la conclu­
sion d'un accord qui resserrerait les 
liens économiques qui unissent les 
deux pays.

11 ne fait aucun doute que l'amélio­
ration serait encore plut vive n'était 
l'instabilité que créent dans le domai­
ne international l'anarchie des chan­
ges et la situation politique européen­
ne. Comme nous le signalons ailleurs, 
le désordre monétaire s'aggrave. Ce à 
quoi s'ajoutent, évidemment grossis 
nous aimons à le croire, des bruits pes­
simistes concernant la paix. Il va de 
soi que, dans une telle atmosphère de 
crainte et de méfiance, les affaires ne 
peuvent guère se développer qu'au 
ralenti. Etant donné sa position de 
pays exportateur, la cinquième en im­
portance, le Canada subit inévitable­
ment le contre-coup de ce pénible é* 
tat de choses. Preuve nouvelle que 
l'interdépendance des peuples est au­
jourd’hui telle que le moindre choc se 
fait sentir par tout l'univers. Il y a lè 
des forces en jeu contre lesquelles nous 
ne pouvons rien et, qui cependant, ex­
ercent une influence sur notre écono­
mie. Est-ce à dire toutefois qu’il y ait 
danger en la demeure? Bien au con­
traire. Nos movens de résistance se 
multiplient. A lui seul le développe­
ment ininterrompu de l’industrie mi*

L« moyenne de U mortalité maternelle en 
Canada est de cinq par mille accouchement*, 
a comparer avec 8 4 par 1,000 accouchement 
aux Etats-Unis, selon les statisticiens de 1*
Metropolitan Life.

Dans certains pays, la moyenne de 1a mor­
talité maternelle est moins élevée qu’en Ca­
nada. Ainsi, au Danemark, elle est de S.5; en 
Nouvelle-Zélande, de 41; en Suède, de 2.7; 
en Italie, de 2.8; en Norvège, de 2.6; en Fran­
ce, de 2.5.

C'est su Chili que 1s moyenne de 1s mor­
talité maternelle est 1a plus élevée, soit à.4 
par 1,000 accouchements; en Irlande, elle est 
de 6.4; en Ecosse, de 6.3; et en Angleterre, 
de 5.4.

Les statisticiens font remarquer qu’à l’heu­
re qu’il est la moyenne de la mortalité ma­
ternelle aux Etats-Unis est de plus du dou­
ble de celles du Danemark, de ITtalie, de 1s 
France ,de 1a Norvège et de 1a Suède; de 
plus de 50 pour cent de plus que celle de 
la Nouvelle-Zélande; et beaucoup plus éle­
vée que celles du Canada et de l'Australie.

arrière que pour contempler a- | giques. Ces dernières sont soute- 
vec Joie le chemin parcouru dans nues par l'enthousiasme. Elles ai- 
la montée vers le succès. | ment ce qu’elles font. Tel em-

Pendant l’accomplissement d'un ployé est un paresseux et ne res- 
acte que vous voulez exécuter a- ï te pas dans les places où il passe
vec perfection répétez vingt fois successivement. Pourquoi.... ?
la formule; “je fais tout le mieux Parce que tout lui est indiffé-

Le costume de sport et le

costume de baim
Nous recommandons à nos Ligueuses de 

combattre vigoureusement dans leur entou­
rage, le port des “shorts" (culotte courte et 
large) absolument inconvenante pour le ten-

possible".

CHANTRE Xn 

L'ENTHOUSIASME

Si tu es enthousiaste, ta 
vie professionnelle se pour­
suivra toujours à plein ren­
dement, car c’est le senti­
ment qui mène les hom­
mes.

Quelqu'un vous a annoncé, 11 
y a deux Jours, 1a prochaine vi­
site d’une personne que vous ai­
mez. Immédiatement, toutes vos 
facultéf sont mises en éveil par 
l idée de cet événement Cette 
pensée absorbe tout votre esprit; 
vous choisissez votre costume, 
vous soignez votre tenue; la piè­
ce destinée à recevoir l’invité est 
mise en ordre, astiquée, pour que 
votre ami soit le plus heureux 
possible. Cette pensée affective 
vous a poussé de suite à l’acti­
on. L’Idée suggérée par la bonne 
nouvelle a fait naître l’enthousi­
asme dans votre coeur. Elle a 
mis en action toutes vos énergies. 
Depuis deux jours, vous avez 
constaté que votre personne est 
devenue plus belle, votre ambi­
ance plus agréable. Si vous met

nls, le canotage et les autres sports, écrit le il’enthousiasme dans tous les 
Bulletin de la Ligue Catholique Féminine. actes de votre vie, vous embel-Ligue Catholique

e, grâce à 1 
campagne faite auprès des fabricants et à 
leur intelligente coopération. Les personnes 
soucieuses de porter un costume convena­
ble en trouveront partout, bien que les cos­
tumes extravagants et nudistes, se voient aux 
étalages et dans les revues de modes.

Un Jésuite devant le Tribunal 

de Cologne
Le tribunal de Cologne a acquitté, faute 

de preuves, le P. Jésuite Joseph Spieker, 
président de l’Union catholique allemande, 
qui avait été arrêté sous l’inculpation d’a­
voir, dans un sermon, allégué des faits In­
exacts concernant le gouvernement du P.eirhr 
et prononcé des attaques déguisées contre 
le Fuhrer-chanceher.

A l'audience, l’accusé s est formellement 
refusé, malgré toutes les instance- du prési­
dent, à fournir des indications quelconques 
sur le contenu du sermon incriminé, décla­
rant qu’en vertu du Concordat entre le Saint- 
Siège tt le gouvernement du Reich il ne de­
vait de comptes qu’à ses supérieurs ecclésias­
tiques.

Le témoin qui servait de base à l'accusation 
n’a pu que prononcer l'acquittement du Pè­
re Jésuite.

Conférence internationale à

lirez les moindres d’entre eux et 
vous préparez le succès et le 
bonheur. L’enthousiasme illumi­
ne et embellit votre corps et vo­
tre âme. Les personnages fa­
meux que vous connaissez sont 
arrivés à leur situation, grâce à 
une intelligence stimulée par 
l'enthousiasme. L’idée suggérée 
à leur esprit a provoqué, chez 
eux, une série d’actions; chacu­
ne de ces actions a amené une é- 
bauche de succès; chaque nou­
veau succès a augmenté l’en­
thousiasme. Pendant leur vie, les 
‘‘surhommes’*, le* “as” ont appli­
qué à la réalisation de chaque 
but le meilleur de ce qu’ils a- 
vaient en eux, sans se préoccu­
per des frivolités, des plaisirs.

Vous avez maintes fois, dans 
votre passé, constaté la puissan­
ce de l’enthousiasme. Un samedi 
soir, le temps était beau, une 
excursion pour le lendemain é- 
tait projetée. Immédiatement, 
vous avez oublié tout ce qui ne 
se rapportait pas à ce jour férié; 
vous avez préparé votre équipe­
ment. réglé votre réveil et or­
ganisé votre journée d’excursion. 
Au fur et à mesure que vous 
faisiez vos préparatifs, votre en­
thousiasme s’est augmenté. Pen­
dant la soirée de préparation, l’ex­
cursion projetée a absorbé toutes 
vos facultés et justifié chacun de

rtnt Tel autre, au contraire, 
courageux, abat une besogne é- 
norme. Pourquoi...? Parce qu’il 
est fier de son travail. Il aime fai­
re plaisir à son maître et rece­
voir son approbation; il fait tout 
avec amour, même les besognes 
les plus ingrates.

Ne confondez pas l’embslle- 
ment, terme péjoratif, avec la 
feu de l’enthousiasme.

L’embalîement, “l’excitation**, 
diffèrent de l’enthousiasme actif, 
tenance, qui n'a pas de défail­
lance. Je m’explique: l’emballe­
ment est fugace. Il atteint une 
pression de 12 kilos pendant une 
heure et tombe à 1 kilo l’heure 
suivante. L’emballement, c’est 
l'excitation qui accompagne un 
travail nouveau, alors que la cu­
riosité est éveillée.

Vous devez cultiver unique­
ment l’enthousiasme vrai, celui 
qui se lève avec vous chaque 
matin et embellit votre travail. 
C’est l’enthousiasme de l’homme 
éloquent, qui intéresse et influ­
ence l’auditoire. C’est l’enthou­
siasme du vendeur, qui fait a- 

! cheter rapidement ses marchan­
dises par les clients. C’est l’en­
thousiasme de l’aviateur, qui lui 
fait accomplir un raid; c’est l’en­
thousiasme du champion qui doit 
prendre part à un match inter­
national; c’est l’enthousiasme du 
grand artiste, à la veille d’une 
première. Ces “as** vivent pour un 
but unique; toutes leurs facul­
tés sont concentrées sur le suc­
cès. Savez-vous ce qu’il y a der­
rière le succès? Il y a la concen­
tration de toutes les facultés vers 
un but unique. Le champion rè­
gle sa vie sous le contrôle con­
tinu de tous ses actes psychi­
ques et physiques. Il suit un ré­
gime approprié, subit un entraî­
nement lent et progressif; sur­
veille l’acte le plus insignifiant 
pour éviter le perte de son po­
tentiel nerveux. Quelle est donc
la force qui le soutient ainsi?....
L’enthousiasme.

W. H. FONTAINE, Od
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furent partagées entre les deux 
hommes.

Handley, ajouta M. Reid, était 
réclamé par la police australien­
ne alors qu’il était à l'emploi de 
la gendarmerie canadienne. Au­
jourd’hui il est en prison, avec 
Kemp, en rapport avec une affai­
re de boisson.

“J’admettrairépondit l’hono­
rable Hugh Guthrie, ministre de 
la Justice, “que dans le présent 
cas nous avons pu employer deux 
moutons noirs dans une force de 
2,000 à 3,000 homme». Handley 
et Kemp furent congédiés dès 
qu’Us violèrent les lois régissant 
le commerce de la boisson, et la 
gendarmerie royale ne s'occupa 
aucunement de les défendre."

avait
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penal pour le Vetici
Cité du Vatican, 8. — l*, ç,j 

du Vatican aura bientôt m-, ^

M. Reid déclara qu’il y 
d’autres informateura en Colom­
bie-Anglaise, et le ministre pro- ! [W fiAijpc piwil pf 
mit d’ouvrir une enquête sur ce Utù üUUCè Ufll El 
point. “Je ferai toutefois remar­
quer" dit-il, “qu’il est difficile de 
répérer ceux qui violent la loi 
des liqueurs si nous n’avons pas 
des agents à notre service". . . , A ^

M. Guthrie répondit aussi à M penal et civil. Deux 
Jean-François Pouliot, député li- nommées pour l’élsb . \ 
béral de Témiscouata, que la deux codes ont pouss- 
gendarmerie royale ne se faisait 
pas une mission spéciale de con­
trôler l’activité communiste au 
Canada, mais que s’il lui arrivait, 
au cours de son travail de routi­
ne, de découvrir quelque chose de 
louche, elle en faisait rapport a 
Ottawa.

M. Pouliot se lança dans

le travail qui leur av 
et la première d’entre e..ei v 
de présenter au Souverain Po 
tife des projets de code péna. 
de procédure pénale. P.e XI 
examinera personne, cr.er.t 
leur fera subir fort p. : : ^ 
les modifications qu i: jugen 

une ; portunes. La promu'g*.n
attaque contre l’entrée de la Rus-| deux textes aura vr-,;- i 
sic dans la Société des Nations — ment lieu dans le c.u: -.t 
“entrée appuyée par le vote du j l'année afin que leur er * < 

— mais le président deCanada
la Chambre le rappela à l’ordre 
en le priant de rester au Canada.

—“S’il sortait du Canada pour 
toujours ce serait une bonne 
chose" lança alors M Charles 
Bell, conservateur, de Hamilton- 
est. Un peu plus tard le même 
député dit que M. Pouliot devrait 
se faire examiner par les phy- 
chiâtres que l’on a suggéré d’af­
fecter aux pénitenciers.

“Quand quelqu’un habite une 
maison de verre il doit faire at­
tention" riposta M. Pouliot.

Je prends actuellement l'exem­
ple des champions, mais je peux 
prendre celui du plus humble des 
subalternes; vous trouvez dans 
ce milieu modeste des gens en­
thousiastes oui font leur travail 
avec perfection. Chez eux la 
moindre ambition les fera rapi­
dement grimper vers una situa­
tion matérielle plus importante. 
D’ailleurs, ils ont déjà atteint le 
nlu* beau but qu’ils puissent am­
bitionner: le bonheur: car celui 
qui fait son travail avec enthou­
siasme est toujours heureux.

(à suivre)

Un plébiscite montrant 
l'union de l’Irlande

vigueur puisse être f.xr 
La deuxième commis n a 
encore achevé see ti 
deux codes soumis a i'appr: 
tion papale se rapp; . 
textes analogues, en \ igueur 
Italie, aussi bien pour ce qu. 
des principes direct 
s’inspirent que pour l’app .ai 
des peines. La partie se rap:^ 
tant aux délits contre les pers 
nés et objets sacrés a cependu 
une plus grande Importance, qu 
dans les codes Italiens Ce s 
conçoit aisément si l'on :?ns:der 
que le caractère part.cj.r ii 
territoire auquel ces dei's?-) 
destinés augmente 
ment la gravité de cette c 
de délits.

Dublin, 8. — Dans un discours 
qu’il a prononcé au Dail, le pré­
sident Eamon de Valera a de­
mandé qu’on tienne un plébiscite 
afin de montrer que l’Irlande ne 
désire pas être désunie. Un bill 
du gouvernement distinguant les 
citoyens du Libre-Etat des cito­
yens britanniques a subi sa troi- j nés relations entre 1 ? 
sième lecture. Si, dit De Valcra. Il serait facile d< 
la Grande-Bretagne consent à ce traité de paix entre les dr : 
plébiscite, on verra que la plus Tout ce que nous dr 
grande partie de la population ir- la Grande-Bretagne c e •

: landaise désire une Irlande unie plus s’ingérer dans les a ' 
i L’histoire prouve, dit-ü, que le l’Irlande.

traité de 1921 fut accept a eau 
de la menace de guer:? r r 
pas pour d autres raiso: L 
sunion de ITrland 
par la Grande-Bretag: • 
volonté de la majorité 
irlandais, et cette e’.t 
des principaux obstacle.' ^

Vienne sur l'ordre corporatif

En peu de temps, les idées principale* de 
l’Encyclique Quadragesimo anno sont en­
trées dans la voie des réalisations. Sans dou­
te, un seul Etat. 1 Autriche a pris comme pro­
gramme de son organisation corporative 
Quadragesimo snno. Mais le mouvement so­
cial catholique travaille avec empressement 
dans tous les pays à répondre au grand but 
de l'Encyclique Quadragesimo anno, en orga­
nisant corporativement la société. Il y a 
d'ailleurs dans des pays divers, des mou­
vements très accentués, partant de princi­
pes différents, qui s’approchent de l'ordre 
corporatif.

C'est pourquoi il semble nécessaire que 
les représentants des idées catholiques so­
ciales et les dirigeants du mouvement ca­
tholique social se rencontrent pour éenan- 
ger leurs idées et leurs expériences.

Le 29 et le 30 mai 1935, une Conférence 
Internationale sur l’ordre corporatif aura 
lieu à Vienne. Le 29. on exposera et discute- 
la la situation du développement corporatif 
dans les différents Etats du monde. Le len­
demain. des personnalités autrichiennes ex­
poseront l'organisation corporative telle qu’el­
le existe en Autriche.

Les participants à la Conférence interna­
tionale auront la possibilité d'assister, le 31 
mai. le 1er et le 2 juin, à un Congrès social 
national autrichien.

L’union nationale des catholiques d'Autri­
che vous invite à prendre part à la Confé­
rence internationale et au Congrès social et 
vous prie ds vous faire annoncer aussitôt que 
possible.

LE COMITE : cardinal Théodor Inni*zer, 
archevêque de Vienne ; Mgr Sifismund 
Lait», prince-archevêque de Salbourg. pri­
mas Germaniae; Richard Schmitz, ancien 
vice-chancelier, bourgmestre de Vienne ; 
Mgr Franz Hlawati, président de l'Union 
nationale des catholiques d’Autriche ; Mgr 
Jakob Fried, directeur général de l*T7nion 
nationale des catholiques d’Autriche ; Dr 
Johanne* Messner, professeur de l’Univer­
sité de Vienne.

nüre est un nouveau gage da confian­
ce. L'exploration da not vastes ri* 
chasses minérales exerce un attrait de 
plus en plut grand sur las capitaux d- 
trangers. On peut da ce fait prévoir 
una racnidatcenca d'activité, da pro­
duction, qui ta traduira par un ac­
croissement da not revenus. Malgré 
les difficultés qui lui sont propre» ot 
malgré l'incertitude qui régna an Eu­
rope, le Canada reste donc particuliè­
rement favorisé."

Attaque contre le
divorce au sénat LE SALUT D'UNE FAMILLE

Ottawa. 8 (PC.)— Une vigou­
reuse attaque contre le divorce a 
été déclenchée au Sénat, par 
l’hon. sénateur J.-H. Hughes, li­
béral, de l’Ile du Prince-Edouard.

“Le nombre des divorces su 
Canada va en augmentant", dit-il, 
“et beaucoup de personnes bien 
pensantes considèrent le divorce 
comme un mal national, social et 
moral sur ce continent et un mé­
pris frivole des liens du mariage. 
Je crois que le divorce est une 
plaie pour le monde et qu’il a été i 
l’un des principaux facteurs de la 
destruction d’empires dont les 
noms sont presque oubliés au- ; 
jourd’hui. Certains diront qu’il | 
•st excessivement cruel d'o-1 

bliger des personnes à vivre avec | 
d’autres dans le mariage, mais 
même dans ces cas la séparation 
de corps et de biens seule devrait 
4tre permise. Dans tous les cas, I 
le droit que l’on accorde aux di­
vorcés de se remarier constitue 
un encouragement au divorce. Si 
ce droit n’était pas accordé aux 
divorcés, le nombre des divorces 
diminuerait au Canada de 60 ou 
90 pour cent.

“Si aucun membre du Sénat ne 
le fait, et si je rencontre un peu 
d’encouragement", ajouta-t-il, “Je 
présenterai un bon jour un bill 
pour empêcher les divorcés de se ; 
remarier’.

Aucune discussion ne suivit ces | 
déclarations et le Sénat adopta u- 
ne motion concernant l’approba­
tion de divers rapports du comité 
du divorce.

“cMa fduA bnvfjortontz 
institution ou monde 99

Histoire •ecu*.
roconK® P01 M h.rm

MM permanent
Cité Vaticane, 8. — Le Comité 

pour l'Année sainte, qui s'est oc­
cupé des pèlerinages venus à Ro­
me pendant l'Année jubilaire, a j 
pris un caractère permanent. Le, 
Pape lui a fait parvenir, par l’in­
termédiaire du cardinal Pacelli, 
une lettre le remerciant de ton 
activité et l’invitant à continuer à 
attirer vers l’Eglise de Rome les 
fidèles du monde catholique. On 
attend des pélérinages Importants 
pour Pâques. Sept trains d An­
glais viendront également poui 
la canonisation des bienheureux 
Thomas Moore et John Fisher. En­
fin. un groupe important de ca­
tholiques hindous viendra pro­
chainement à Rome.

Victoire
Le Lévis a remporté sa demiè- j 

re victoire d# la saison en bat- ( 
tant le Manneau junior par le1 
score de 2 à 0 F. Cossette et J i 
L. Fortin comptèrent pour le Lé- J 
vis, Dandeneault a Joué une bon- •
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SHAWINIGAN FALLS
IMPORTANTE ASSEMBLEE DE | Comité des Industries nouvel- 

L A CHAMBRE DE COMMERCE ( les, président. M. D. R Wilson. 
Shawinigan Falls 8 (D.N.C.)— j Comité du Commerce local, pre-

t _ . Directeurs de la Chambre sident. M J. A Bilodeau.
»—i- —» «----- Comité de Réception, w **

Elie Barakett 
perd son point 
devant la cour

Plus de 2000 plaintes ont été
portées contre la liste électorale

Le comité de révision qui entendra les plaintes à U liste electorate 
devra se prononcer sur bien su-dr U de 2000 ras.

Les représentants des deux partis politiques provinciaux ont en 
effet depose un nombre surprenant de plaintes, en fin de semaine 
Le club laturier s'occupa de ce tra\at! qui Indique toujours l'appro­
che des elections pour le parti liberal Des amis dr M. Maurice Du­
plessis s'en chargèrent pour les conser\ateurs. Me Leon lainiolhe dé­
posa les documents pour ce dernier, tandis que Me K Trovencher

elui-ri a environ

Commerce locale ont tenu, Comité de Réception, M. 
vendredi soir, une importante douard Arbour, président, 
assemblée au cours de laquelle Comité de la Publicité , prési-
, . ont fait le choix des officiers M. L. A Leclerc. .. a^a-Sa An s'acquittait du meme soin pour le groupe adverse. 1

la Chambre pour 1 année cou- j Lonuté des Assurantes, presi- Il COIUeSiail UD DFei ae CB-, 1500 pUinlr% undis que Isutre en s plus de 606
pjas émané contre lui 11 S'agit d ajouter des noms, d'en retrancher ou d'apporter certal- 
P • nr* corrections à ceux qui apparaissent, la liate en question servira
par la Johette Knitting pour les prochaines elections provinciales

SI l’on procédé avec la même me thode rt avec

r nte et ont étudié certains pro 
- *5 fort intéressants

dent, M. J. O. S. Brunet.

LES MAGASINS A CHAINE

Les Directeurs ont été unani- > 
mes a passer une résolution pour j Co., de Montrésl.

LES MOTIFS

Cette assemblée a été tenue 
v .is la présidence de M. D. R.
Wilson, président sortant de char- a wasMri UJ1C irBUiUUUI1

. Celui-ci, apres avoir rappe*e demander au conseil-de-ville d a-
0 i’il avait dirigé^ les destinées de rnender le règlement des licences

Chambre de Commerce durant taxes d’affaires de façon a 
: .aire années consécutives, re- pQUVOir exiger des magasins a _
inercla ses collègues de la coope- chaîne, qui font à nos marchands
1 iion qu’ils lui avaient toujours particuliérement aux épiciers La contestation par Elie Bara-
^ nercusement accordée et les in- et bouchers une concurrence dé- kett, de notre ville, du bref de
\.:a à lui choisir un successeur sastreuse, une taxe beaucoup capias émané contre lui par la
a la présidence, ajoutant que pius élevée que celle qui est pré- Joliette Knitting Co. de Mont-
c mme tel il considérait avoir fait j sentement imposée à ces maisons real, a été rejetée par l’honorable

part et qu’il n était jus- d’affaires. juge H. A. Fortier, en cour supé-
Cette résolution va même plus rieure. 

loin car elle prie le conseil de En contestant, le requérant Ba- 
faire amender la charte de la rakett avait donné un affidavit

a porter intérêt à la Chambre de ville afin de pouvoir imposer aux qui se lit comme suit: Que votre

t que l’honneur échut à un au- 
t e. M. Wilson affirma aussi que 
i mme directeur il continuerait

vant en cela l’exemple 
ville de Joliette.

Commerce et à travailler à son 
maintien et à son développement 
avec le même zèle qu’il l’avait 
1, t alours qu’il en était le pré-
■' Le'l'officiers suivants furent en- LES COMMERCANTS 
sjite élus pour l’année couran- 

Président, M. Edouard Asse- 
] n. C.R., de la société légale Dé- 
« lets, Asselin et Deshaies; Vice- 
pi esident, M. le notaire J. H. 
jfap. Désaulniers; Secrétaire- 
trésorier, M. L. A. Leclerc.

Les autres membres du Bu­
reau de Direction sont: MM. J.
A Bilodeau, J. O. S. Brunet. P.
Ferron, J. Bte Trudel, Edouard 
Arbour, J. A. Richard, S. G. St- 
Arnaud, D. R. Wilson et Ros La- 
liberté.

MM. P. Perron, premier presi­
dent de la Chambre et M. D. R.
Wilson, président sortant de char­
ge. ont été élus à l’unanimité 
présidents honoraires.

Les Directeurs suivants ont

magasins susdits une taxe d’af- requérant est exempté de Linear 
faires de $500.00 par année, sui- cération exercée contre lui vu 

de la qu’il n’a pas ni caché, ni sous­
trait aucun de ses biens ni n’est 

! sur le point de cacher ou sous­
traire ses biens qu’il n’a pas re­
fusé de faire cession de ses biens 
ni n’a jamais été requis de le 
faire.

Dans ses conclusions le juge 
dit que lors de l’achat des mar­
chandises dont le prix fait la ba­
se de la présente action le dé-

AU MARCHE

Les marchands locaux ont tou­
jours eu à se plaindre des com­
merçants de l’extérieur qui sont 
admis à vendre sur le marché et 
qui ne se gênent pas, à ce qu'il 
parait, de profiter du fait qu’ils 
livrent des marchandises à domi- tendeur Barakett s est présenté 
cile pour faire de la sollicitation, chez la demanderesse. “Il y avait 
ce à quoi ne leur donne pas droit Heu de croire, dit-il, qu il était- 
leur permis. marchant de gros et détail et “job­

ber” ayant un magasin aux 
Le secrétaire de la Chambre Trois-Rivières. Sur la foi d’une

de Commerce a été autorisé à at- apparente condition de solvabili-
tirer de nouveau l’attention du té, qui apparaissait au Guide du
conseil-de-ville sur cet état de Commerce avec un marchand du
choses en le priant de bien vou- même nom de sa localité et dont 
loir donner des ordres au Chef le défendeur avait le bénéfice par
de Police pour qu’il exerce une 
surveillance plus étroite sur

< mités de la Chambre de Com­
merce avec pouvoir de s’ad­
joindre les membres dont ils au­
ront besoin; ♦

Comité des Chemins de fer et 
routes, président, M. S. G. St-Ar- 
naud.

été nommés présidents des divers | ies agissements des commerçants
au marché et soit autorisé à sé­
vir contre ceux qui outre-pas- 
seront leurs droits, par exemple 
en vendant ou en cherchant à 
vendre leurs produits de porte 
en porte, comme la chose se pra­
tique actuellement.

LA ROUTE LA TUQUE 
ROBERVAL

La Chambre de Commerce a 
passé une résolution priant le 
gouvernement provincial de para­
chever la construction de la rou­
te La Tuque-Roberval et ce dans 
l’intérêt de toute la région du St- 
Maurice.

EXPOSITION INDUSTRIELLE 
ET COMMERCIALE

ici une

'ignvice o HVtfiiNC Ol
L*ASSOCIATION MEDICALE 
CanaOICNNC *T OC COM.
PAaNiU O ASSUXAMCX-Vt*

OU CANADA
1 /MfbTchc^un'matd^Quê i ox^sibon'commtroafe"et indus- 

; n mot" qest! tnSie , été soum.a par M. J. Bte

L réponse qui se présente d’elle 
r t :ne à cette question. Il sera 
d ulleurs le premier conseil que
; ;i donnera son médecin et tout. venjr . la tenue d.une tpll(, ex_ 

ia oast, i___...__ . ___ ____ «•;

Trudel et a été accueilli avec* en­
thousiasme par tous les Directeurs 
de la Chambre de Commerce. 

Nous avons ici un local pouvant
CW IVSUt |

monde sait qu’il est à
n. me dii succès dans le traite; !b.pn remarquer M. Trudel. ce se- 

it de la tuberculose, un e ]a une excellente occasion de
complet physique et moral. . f j connaitre non seulement 

Dans la tuberculose, le poumon , ^ étrangers mais aussi a la po- 
t malade, il faut donc en di Ho <?hau.Mni«r»n 1rs nro-

nuer le travail pour lui don-

position et, comme le faisait si

sa réticence frauduleuse des 
marchandises ont été expédiées. 
Après refus du défendeur d ac­
cepter une traite à 10 jours et de 
payer le gérant de la demande­
resse s’est présenté chez le dé­
fendeur à sa résidence pour se 
faire payer ou avoir sa marchan­
dise mais le défendeur déclara 
qu’il n’avait rien reçu et refusa 
de payer.

“La preuve a établi, continue 
le juge, que le défendeur se sert 
des mêmes procédés et des mê­
mes réticences frauduleuses au­
près des marchands de gros en 
général et qu'il refuse de payer 
après avoir disposé des marchan­
dises achetées en fraude des 
droits de ses créanciers”.

En terminant le juge déclare 
qu’il rejette la contestation par­
ce que la demanderesse a prouvé 
les allégations essentielles de son 
affidavit tandis que le défendeur 
n’a pas établi les moyens invo­
qués.

Me Robert Trudel agissait 
comme procureur de la deman­
deresse.

tnemr» minu­
ties d'rnquéle qu’a Montreal, on peut donc s'aUendrr à des seances 
animées.

La date pour l’audition des plaintes sers determlnee ce soir par le 
Conseil.

C. Mélançon paiera $100. 
à H. M. Sl-Cyr pour les 

frasques de son chien
Après s'étre introduit dans le parc à outardes de M. 

St-Cyr, le chien de M. Mélançon ne fut iden­
tifié que par des touffes de poil.

Preuve orale 
ne contredit 
pasjin écrit
Ce vieux principe de droit 

e*t rappelé une foix de 
plus dans un jugement 
en Cour supérieure.

L’étude du budget 
va se faire ce soir
Lea appropriations budge­

taires pour Tannee courante 
seront etudiees ce soir par le 
Conseil de ville 

Comme on le sait, ce docu­
ment est la pièce de resistance 
des travaux annuels de nos édi­
les. car c'est par lui que se fi­
xent les dépenses pour les dif­
ferents services municipaux, 
lesquelles sont censees être 
couvertes par les revenus pre­
vus.

L'esprit de la loi exige

MEMOIRE DE FRAIS

Au Taéâtru Imperial

Un succès pour la 
troupe H. Letondal
La troupe de M Henri I^eton» 

dal .* donne samedi, en matinée 
et en NOirée. une representation 
magnifique au théâtre Imperial. 
C’ était une revue en trois actes 
comptée par M la tondal et qui 
s'intitulait "Yas'y Francis”. Tou» 

prenait 18 ta» 
bleuux représentant des scènes 
d'actualité arrangées sur un ton 
spirituel.

La troupe de M Letondal est 
excellents qui

DES OUTARDES APPRIVOISEES

M Céramique Mélançon, de 
Saint-Jean-Baptiste de Grand 
Mère, devra payer à M Hilaire 
Majonque St-Cyr des dommages 
pour la somme de $100 00 pour ; 
le carnage causé par son chien 
dans le parc à outardes du de­
mandeur, le 6 mai 1934, pour se 
conformer au jugement de l'ho­
norable juge H. A. Fortier.

M. St-Cyr, un amateur de la Dans son jugement le juge 
chasse aux outardes, gardait dans Fortier déclare qu'il découle de 
un parc situé sur le bord de la la preuve que c’est bien le chien 
route à Saint-Jean-Baptiste de* du defendeur qui a fait le coup.

M Olivier Guévremont, de | 
Berthier, devra payer a M Emi­
le Cangnan, exécuteur testamen­
taire de feu Me Maurice Foi tier, 
!a somme de $392 65, balance de 
fraLs dus par le détendeur a Me ( 
Fortier, d après le Jugement que 
vient de rendre l'honorable juge 
H. A Fortier en cour supérieure.

Cette somme fait partie du mé­
moire de frais de Me Fortier qui 
avait agi comme avocat et procu­
reur du defendeur. Ce mémoire 
de frais a été admus par le plai­
doyer et le seul point en litige é- 
tait constitué par la prétendue 
existence d'un règlement à l’oc­
casion d'une dation en paiement 
du defendeur à Mme J. B. I>é§»- 
lets par acte, le 14 avril 1933 
Dans cet acte Me Fortier serait 
intervenu pour renoncer à une 
pétition de faillite moyennant !e 

carnage pour se rendre ensuite paiement de $500 par le cession- 
immediatement chez M. Mélan- i naire.
çon où l’on remarqua que le Dans ses conclusions le juge 
chien était taché de sang sur le ! Fortier dit que cette intervention 
front en plus d'avoir les pieds Me Fortier comportait une 
crottés de boue. Il y était retour- renonciation à sa petition de fail- 
né l'après-midi pour couper la | ^ contre le défendeur en consi- 
touffe de poil qui permit la corn- dération du paiement de $500.00 
paraison avec celle trouvée dans P»r le cessionnaire mais quelle 
lu broche de l’enclos. ! ne pouvait s’interpréter comme

un règlement final, car si ce rè­
glement eût existé il aurait sû-

. . omposee d acteur
qu une corporation determine, f.uni ,>mt du iheàtre excellent 
au debut même de l'année, les -t us»*/ r< rvc Ce qu'ils ont don- 
limites dans lesquelles devront n0 ^ ‘ni- i » t.« t suivent une sati» 
« tenir le* ch.fs ,1e départe ” ',e
ment, de façon a assurer une „u .,utres
administration compétente. Des le commencement de la 
Mait différente» raison* retar- representations, les auditeurs ont
dent presque régulièrement une, qui pel-
■, a .• j . . . v «.• gnait les politicien* avec satire.1 adoption du budget à 1 epo- ‘(,ln? b,„I) ,,.miU.ur menbeau.
que indiquée Comme on peut ioü Beaubien, qui avait promt» 
le constater, cette année ne se-' aux délégués fi ançai* de leuç
ra pas une exception à cette 
habitude fort discutable.

‘ billet du lundi

Le "bluffeur"

outardes apprivoisées qui avaient 
été tout particulièrement dres­
sées pour ce sport. Il avait ces a- 
nimaux depuis plusieurs années 
et avait réussi après de très 
grandes difficultés a les dresser 
pour chasser leurs semblables. De 
ce fait elles représentaient pour 
lui une très grande valeur qu'il 
estimait à plusieurs milliers de 
piastres, mais il avait consenti à 
réduire sa réclamation à $199.

Ce dernier (le defendeur) a d’ail­
leurs reconnu sa responsabilité 
par la suite en offrant de payer 
les outardes pour la valeur de la 
chair seulement.

“En prenant comme acquis que 
ces oiseaux apprivoisés, dressés 
pour la chasse ont une valeur 
plus grande sans leur attribuer 
la valeur qui leur a été donnée,

rement été mentionné quelque 
part. “Aucune preuve orale ne 
peut-être faite, dit-il, pour con­
tredire cet écrit et pour établir 
l’extinction d'une pareille obliga­
tion sans écrit ou un commen­
cement de preuve par écrit.

C’est pour ce* raisons qu’il 
condamna le défendeur à payer 
la somme réclamée par le de­
mandeur.

Me Lucien Comeau agissait
en se basant sur la rareté et sur | comme procureur du demandeur, 
les dépenses encourues pour les i

CANADIAN CAR COMPANY

toute chance possible de gué- 
son. Le repos complet seul peut 

irer cette tranquihté du pou­
mon, enrayer la marche progres- 

e de la maladie et en favori­
ser la guérison.

A la naissance de l’enfant, l’air 
s introduit dans ses poumons et 
ainsi commence la respiration. La 
pression atmosphérique de l’air 
fait dilater les poumons qui sont 
très élastiques et remplissent a- 
lors la cavité thoracique; ce 
mouvement produit l'inspiration, 
puis ils se contractent et produi­
sent l’expulsion de l’air ou ex­
piration.

Entre le poumon et la rage 
• loracique se trouve la pièvre 
qui entoure chacun des deux 
poumon» et est formée de deux 
feuillets dont l’un adhérant au 
poumon et l’autre couvrant la 
.*jrface interne de la cavité tho- 
^cique. Dans le mouvement res- 

piratoire, ces deux enveloppes 
glissent l’une sur l'autre.

Depuis quelques années on 
pratique avec succès dans le 
traitement de la tuberculose le 
pneumothorax artificiel qui con- 

ste à immobiliser en quelque 
sorte le poumon pour lui donner 
du repos et augmenter ses chan- 

< de guérison. Ce procédé con- 
' ste à injecter de l'air stérilisé 
dans la pièvre, c’est-à-dire en­
tre ces deux enveloppes dont 
nous venons de parler. L’intro­
duction d’air dans la pièvre a 
pour but de diminuer la pression 
négative qui est normale dans 
ette cavité et d’égaliser la pres- 

'.on exercée à l’intérieur et à 
l’extérieur du poumon qui se 
trouve ainsi inactif et au repos.

Tous les malades ne requiè­
rent pas le pneumothorax et ce 
traitement n'est pas non plus re­
commandable dans tous les cas

pulation de Shawinigan les pro­
duits manufacturés par nos pro­
pres industries et qui pour la plu­
part ne sont pas connus même 
chez nous.

Si nos compagnies industrielles 
veulent bien endosser ce mouve­
ment, nos marchands seront sans 
aucun doute disposés à faire leur 
part et c’est la Chambre de Com­
merce qui prendra l'initiative d’or- 
aaniser cette exposition qui pour­
ra être tenue dès cette année, au

Heureuses initiatives 
de la Ligue féminine

Le cours des premiers soins du
- • t xr o I malade à la maison commenceraL* Financial News Bureau rap- ; melTredl !ülr .vn| ,935

porte qui! y a enfin de bonnes | 1(Wnt lt., personnp, qui „
chances pour que des arrange- son, |ns(.rU„ lac cours sera don-
ment* soient bientôt terminés erç né t;ar(1(, M;irje-I^uise Bru- 
vued accorder des commandes nel£ au Château dp BloU a 
substantielles aux fabriques ca-

Le costume de bain s’améliore, 
grâce à la campagne que la Li­
gue Catholique Féminine a faite 
auprès des fabricants et à leur 
intelligente coopération. Les per­
sonnes soucieuses de porter un 
costume convenable en trouve­
ront désormais nans nos maga­
sins, bien que les costumes ex­
travagants et nudistes ne soient 
pas encore disparus des étalages 
et des revues de modes. (Il n’est 
plus question du costume flottant 
proposé il y a deux ans); main­
tenant la Ligue recommande le 
costume dessiné par une coutu­
rière expérimentée de Montréal 
et que la Cie Regent Knitting 
s’est chargée de fabriquer Ce cos­
tume tout à fait élégant, tout en 
étant irréprochable au point de 
vue modestie, se fait dans tou­
tes les teintes unies et rayées. On 
peut dès maintenant *e procurer 
ce joli costume: à Montréal, Qué­
bec et aux Trois-Rivières,

Pour les costumes de sport d’é- 
du Comité Général Consultatif j té, la Ligue recommande à toutes 
provincial des Chambres de Corn- | nos bonnes chrétiennes de com­
merce et secrétaire également de. battre vigoureusement, dans leur 
la Chambre de Commerce de Que- j entourage, les shorts (caleçon 
bec, les directeurs se sont unani- court, laissant toutes les jambes 
mement déclarés favorables à la à l'air) que les américaines sans 
création d'une Fédération des ' pudeur ont lancé pour le tenni», 
Chambres de Commerce de la la bicyclette, le canotage, la cul- 
Province. Cet organisme aurait ture physique en public. Ce cos- 
pour but de grouper nos Cham- tume est absolument inconvenant 
bres de Commerce pour les faire souvent scandaleux, et toute fa- 
dans l’intérêt non seulement de mille chrétienne doit le prescri- 
travailler avec plus de force et re

début de l’été.
Maintenant que le propet est 

lancé, la Chambre de Commerce 
entend bien lui donner suite pour­
vu qu’elle rencontre les concours 
dont elle a besoin pour en faire 
un succès, et il semble bien que 
de ce côté elle ne devrait pas ren­
contrer de difficultés.

FEDERATION PROVINCIALE 
DES CHAMBRES DE 

COMMERCE

A la suite de la lecture d’une 
lettre de M. H Loudin. secrétaire

nadiennes de roulant ferroviai 
re. Cette question se brasse de­
puis de longs mois mais la ru­
meur se fait persistante depuis 
quelques jours De toutes façons, 
M. W.-W. Butler, président de 
la Canadian Car Company, a pas­
sé plusieurs jours à Ottawa en 
rapport avec les projets à l’étu­
de. Il est question que le gou­
vernement fédéral garantisse les 
commandes que donneraient les 
chemins de for aux compagnies 
canadiennes fabriquant du maté­
riel lourd Les compagnies plus 
spécialement affectées seraient 
Canadian Car et National Steel 
Car. Les actions de ces deux der­
nières compagnies ont été plus

heures.

Lors de l’enquête, cette cause dresser, l'ensemble justifie de fi- 
avait suscite beaucoup d'intérêt ■ xcr les dommages a $100.00 dit 
chez les nombreux habitués de la le juge en terminant, 
salle d'audience qui ne manquent Me François Lajoie, C. R. a- 
jamais une cause typique et sur- gissait comme procureur du de- COUTS 
tout une occasion de rigoler. Ils mandeur. |
avaient alors été servis a souhait. ! 
surtout lors de la production des 
pièces à conviction pour l’identi- j 
tication du coupable. 11 s h gis- , 
sait de touffes de poil laissées par 
le chien dans la broche de Fm- 
clos et d’autres touffes de poil 
prises par M. St-Cyr lui-même 
sur la toison de l'animal. 11 ne 
manquait malheureusement que 
le chien et l'on sentait chez tous 
le désir de le voir. Cependant il 
n’avait pas été appelé a la barre 
pour s'expliquer et s’excuser car 

I il devait bien avoir au moins une 
j excuse à présenter. La défense a- 
vait ensuite contribué à brouiller 
les cartes en produisant a son 
tour d’autres touffes de poil, pri­
ses on ne sait où.

Après le passage du chien, le 
décompte des victimes avait rap­
porté cinq morts et cinq blecses.
I^es morts comprenaient 4 femel­
les et un mâle tandis que c’était 
l’inverse pour les blessés en tout 
cinq couples. Le carnage s’était 
produit durant la grand'mcsse le 
6 mai dernier. Averti M. St-Cyr, 
ses fils et des amis s’étaient p r-

L'ouverture des 
de premiers 

soins à la maison

Cette initiative complète la sé­
rie des cours de l'Asaociation 
Ambulancière Saint-Jean.

Le père du . des 
Oblats meurt à Yamachiche

tés en toute hâte sur la scène du j «'‘“Y" ,rt P'0* <'n . bo“r;
! se locale ces jours derniers a 

— cause de ces rumeurs.

Le P. Pintal prêche­
ra au séminaire

plus de chances de succès aussi 
leurs membres mais également de 
toute la population.

REVISION DES LISTES 
ELECTORALES

Le R. Pere Thomas Pintal 
ex-provincial de la congre­
gation des RedemptorUtes du 
Canada, prêchera la retraite 
annuelle des finissants du 
séminaire qui aura Heu du 
mercredi de la semaine sainte 
au dimanche de Pâques 
Cette retraite est celle où les 
finissants choisissent leur vo­
cation.

Le R. Père Pintal est un 
prédicateur très connu au
Canada.

A Yamachiche, est décédé hier, 
M Théodore Bourassa. époux de 
Philoraénc Lapointe, à l’Age de 
79 ans. Il était le père du R P. 
Philémon Bourassa. O M I. pro­
vincial des Pères Oblats et de 
Rdc Soeur Alodius des religieuses 
de la Providence, il laisse aussi 
trois autres fils, Donat de la 
Pointe du Lac, Edgar de Mont- 

I réal et Armand de Yamachiche, 
trois filles, Mme L. G. Duchesne, 
(Rosanna) de Montréal, Mme 
Henri Milot (Phébé) de Yama- 

! chiche, Mme Art Verrette (Jean- 
La compagnie d’assurance Sun nr^^) ^ Frols-Rivièrea.

Life est toujours le plus gros »c- funérailles auront lieu en
tionnaire dans American Tele- ]>g)ige paroissiale de Ynmachi- 
Phone & Telegraph Company. 1^ mercredi le 10 avril à 9 heu-
rapport annuel de la compagnie

SUN LIFE COMPANY

res.
Le Nouvelliste présente se* 

respectueuses sympathies au R 
P. Bourassa ainsi qu’à sa famille.

à la Federal Communications 
j Commission apprend qu’elle n’a 
i vendu aucune de ses actions dans 
Telephone au cours de l’année 
1934. Le 15 décembre dernier, le | .
portefeuille de la Sun Life con­
tenait 126,550 parts d’American Les chargements ferroviaires 
Telephone. I^es actions d’Ameri- aux Etats-Unis ont augmenté de 

lean Telephone se vendent cou- 9.705 wagons, la semaine du 30 
| ramment à la Bourse de New- mars 1935, comparativement à la 
York à 105 environ. i semaine précédente.

La défense contre les ffaz meurtriers 1 ^
La Ligue s’est occupée aussi 

dernièrement des plaintes portées 
contre certaines vignettes des ca­
talogues des Maisons Eaton et | 
Simpson. La requête de la Ligue 
a été reçue avec bienveillance: 

M J. A. Larose, régistraire du 1®* chefs de publicité, Mlle Ka- 
comté de Saint-Maurice-Laffèche. vanagh de la Maison Simpson, 

.nous informe qu’il a ouvert au Mlle Reeve pour T. Eaton, sont 
de tuberculose, mais chez ceux I n0 4ga< 5ème Rue. un bureau pour1 venues spécialement a 
qui, après un examen minutieux, J ja révision des listes électorales pour étudier avec les autorités de 
ont été soumis à ce mode de fédérales. j 1® Ligue, les réformes nécessai-
traitement, il n’y a aucun doute * révision définitive de ces lis- i rc5* Les cata,08ues printemps 
que les espérances de succès ont t f d 15 ma, au ler juil. prouvent déjà leur bonne volon­
té dépassées. Ce procédé est *s on a iuMu au 30 avril lls ont Promis de donr?cr tol,-
maintenu par des injections ré- seulement pour y'^sire faire des ** leur attention aux catalogue»
pétées d’air pendant des mois et rtdiaUons. Aprés cette date du 30 ,d« demi-saison, et de «« tenir à
quelquefois des années. Cela avrij aucun nom ne pourra être disposition de la Ligue, pour
ne 'eut pas dire que pendant ce retra’nché des dites listes On toutes réclamations raisonnables. 
>mps les autres soins doivent cependant y faire ajouter
'tre négligés mais nous démon- nocng qUi auraient pu être 
tre 1® succès qu’on peut mainte- 
nant obtenir dans le soulagement 
ou la guérison de cas qu’autre- 
fori l’on croyait désespérés; ce 
•raitement, en effet, hâte souvent 
•a guérison du malade, il diminue 
le danger de U propagation du 
^»al à l’autre poumon, réduit 
rxpectoraticm et, par consé­

quent, la contagion de la mala­
die. Dans son ensemble, il mar-

Les caractères 1rs plus comi­
ques ne sont pas toujours les 
plus ridicules. IL en est d’ineffa­
bles qui respirent un»* telle sua­
vité qu’on ne saurait les consi­
dérer sans sourire, la? Bon Dieu, 
en effet, a crée de ces Ames sym­
pathiques et sociables qui éveil­
lent chez ceux qui contemplent 
leurs petits travers, un sentiment 
bénévole de miséricorde On aime 
coudoyer ces êtres qui, si on veut 
les voir, offrent un jeu très ou­
vert et une diplomatie des plua 
insignifiantes.

Il en est ainsi du “bluffeur” 
qui croit tout savoir et qui récite 
des sentences sur tous les sujets 
connus... ou inconnus. Rien n’em- 
béte cet emphatique personnage 
qui pérore avec une égale verve 
sur les idées les plus disparates.
11 s'engage volontiers dans tou­
tes les polémiques, et il tient 
mordicus à ne jamais se tenir coi.

Sciences sociales, internationa­
les, techniques, médicales; Arts 
de la poésie, de la musique, de 
l’architecture, de la peinture; Pé­
dagogie, psychologie, phil(»sophie 
il s’aventure de bon coeur dans 
toutes ces histoires où il ne voit 
goutte. Parlez-lui de poesle. il 
vous inondera de ses dires à ce 
propos, touchez une question de 
politique européenne, il déclarera 
tout de suite ex cathedra si la 
guerre est probable ou non, mé­
decins. un conseil—. n’allez pas 
lui glisser une assertion qui tou­
che votre art, car il est sur qu’il 
en saura plus long que vous sur 
les détails do la médecine. Mé­
dire, cura te ipsum.

I^e secret de la science de cet 
homme, le voici Au moment ou 
vous lui confiez une opinion, il 
a déjà pris ses dispositions pour 
vous la voler. Alors, il fait trai­
ner une longue, longue voix, «*1 
vous submerge d'une infinité de 
mots barbares pour vous en fai­
re croire; après quinze minutes 
de ce jeu, il vous présente l opi- 

| nion que vous avez exprimée 
tantôt, mais sous un jour un peJ 
différent pour avoir le mérite que 
cette opinion vienne de lui.

Il arrive assez souvent que des 
personnes un peu timides tom­
bent dans le guet-apens. Tout 
crédules, il n'osent pas mettre 
les pieds dans les plats, en pen­
sant tout haut que cette idé^ 
vient deux. Or, après avoir fait 
une découverte, ils l'attribuent 
volontiers à ce “bluffeur” qui les 
eabrouffe et qui, par toutes ses 
phrases sentencieuses et déme­
surées, finit par faire croire a sa 
paternité.

En termes élégants, on appelle 
cet individu un “bluffeur", par­
ce qu’il a le talent de vous 
“monter des bateaux”, de ren­
verser les naïfs et d émerveiller 
tout le monde. Car, à première 
vue, vous êtes épatés vous-mê­
mes, et vous prenez un peu de 
temps à vous apercevoir que vos 
opinions sont accaparées par cet 
inneffable Ignorant.

Son éducation, ce brave indivi­
du l'a faite tout seul, par une di­
zaine de bonnes lectures, dont il 
n’a retenu que les titres, d’ail- 
leur».

Faites une visite chez le “bluf- 
feur", et vous reviendrez tout é- 
merveillés, non pas de vous étr» | 
fait voler vos opinions, mais d'a­
voir touché à un point de la psy­
chologie humaine.

SENEQUE.

Feu M. A. Mallhet
Un ex-ré?idrnt de Trois-Riviè­

res, M. Alfred Mailhet, est décédé 
hier à l'Age de 73 ans.

Il laisse son épouse et un fils. 
Alfred Mailhet, employé du C. P. 
R à Shawinigan Falls.

omis.

Feu M. A, Lafond
M Albert Lafond. époux de 

Orpha Genest. est décédé 
au Cap-de-la-Madeleïne, à 
de 67 ans.

Il laisse, outre son épouse, 6

Les orphelins
Comme par le passé, les petits 

orphelins de Saint-Dominique se 
mettront à la disposition du pu­
blic, à la veille du dimanche des 

hier ïameaux, afin de leur évi4er un 
l âge déplacement pour s'assurer la tra- 

* ditionnelle branche de palme que 
bénira l’Eglise.

son épouse, 6 ^ partir de demain, ce* -*etits
que un grand progrès dans le filles, Rose-Anna, Mme Thibault, paf„*»ront par les maisons, aceom- 
traitement d’un mm\ qui est en- de Pierreville, Yvonne, Mme Ro- pagnés de dames ou de jeunes fil- 
core l’un de» ennemis les plus berge du Cap. Laura. Mme Le- ]es offriront des palmes, dont 
communs et le» plu» acharnés à vasseur du Cap, Victoria, Mme ]a vente aidera quelque peu l’ins- 
i humanité. Pruneau d’Alma ville, Alphonsine titution qui les abrite. On pourra

Pour questions au »u)et de la qj Marie-Rose du Cap, 5 fils, Er- acheter, à prix modique, des pal- 
oté en général, écrire à l'Asso- nest et Narcisse de Pierreville. mes naturelles, ou des pis mes ou- 
^Uon Médicale Canadienne. 184 Arthur, Antonio et Appolinaire vragées. 

nie Collège, Toronto. Une ré- du Cap Pour les identifier, les orphe-
tonse personnel!» etra envoyée l Le corps est exposé au No 2 Uns porteront un brassard aux i- 
Mr écrit, rue Fusey, Cap-de-le-Madeleine. ' nitiales de U maison.

m
L'Angleterre possède une école d’instructeurs dans le Salisbury. Les gradués enseigneront aux sol­

dat* à se protéger contre les gaz de l’ennemi et à cet effet ils se sont dispersé* dans tous les 
coins des Iles Britanniques La vignette ci-dessus nous tait voir un groupe de soldat» à 1 en­
trainement et marchant à l'abri d'un écran de fumée.

faire manger du saumon et qui 
s'est aperçu tout a coup que le 
saumon manquait

Mlle Jovette-Alice Bernier, 
poétesse et romancière canadien­
ne, a vu son Ame mise à nu par 
Mlle Liane Dorsenn qui s'est plu 
à interpreter le plus naturelle­
ment possible l'âme de cette fem­
me au "masque déchiré” et à “IB 
chair décevante ". Mlle Dorsenn a 
paru à merveille dans plusieurs 
scènes, et tous les auditeurs se 
plaisaient à la voir revenir sur 
les tréteaux avec son allure crâ­
ne et son féminisme presque 
masculin.

Mlle Germaine Giroux est une 
chanteuse de talent doublée d’u­
ne actrice vivante. Plus femme 
que Mlle Dorsenn, elle excelle 
dans les tirades amoureuses et 
dans les subtilités mélancolique* 
de l'art vocal. Sa soeur, Mlle An­
toinette Giroux, est parue une 
seule fois, dans “Le petit chape­
ron rouge”. Elle a semblé une 
actrice très souple, une Jeune 
première très à la page et la 
mieux qualifiée pour interpréter 
son rôle d'ingénue.

M. Henri Letondal, directeur 
de la troupe, a d'abord brillé par 
aoil t , ■ • t.Mjr, par
son talent d’acteur ensuite. Avec 
son partenaire, M. Paul Fou­
rreau, il a nus de la gaieté dam 
toute la représentation.

M Gaston St-Jacques est un 
comédien véritable qui connaît 
l’art de n’êtrc jamais le même 
dans les rôles les plus différents, 
et qui surtout, ne laisse pas devi­
ner sa propre personnalité dana 
les personnages qu’il interprète.

La deuxième scène du deuxiè­
me acte a provoqué une vive hi­
larité dans l’assistance; c'était 
celle où l’on faisait revivre un» 
aventure oesopilante d’un annon­
ceur de CRC'M. 11 s’agissait de 
faire entendre aux radiophilef le* 
voix pleurantes des cinq Jumelle» 
Dionne. M. I^etondal a braillé 
comme les quintuplcttes rt chan­
té comme leur mere, pour donner 
l'illusion aux auditeurs qu’ils é- 
taient en communication avec 
l'hôpital Dafoc.

Mlles Germaine Aurelle et 
Mme Aurette Leblanc agissaient 
comme duettistes au piano.

La salle du Théâtre Impérial 
était pleine samedi dana la ma­
tinée et dans la soirée Les artis­
tes de la troupe de M. Letond.il 
sont sympathiques et seront tou­
jours bien accueillis ici.

Un journal financier de New- 
York écrit que la réorganisation 
si longuement retardée de la 
compagnie Price Brothers pour- j magnifiques

Un voyage en Europe ' 
sous le patronage 

de nos universités
Sous le haut patronage des U- 

niversités de Québec (Laval), de 
! Montréal et d'< Htaws, et avec la 
collaboration de lu Compagnie 
Générale Transatlantique (Ligne 
Française), l’Agence Cooke or­
ganise actuellement pour cet été, 
dans des conditions exceptionnel­
les et à des prix modiques, un 
voyage en Europe comme on a 
rarement eu l'occasion d'en faire.

Jusqu’Ici, en effet, les itinérai­
res habituels ont presque tou­
jours conduit les voyageurs dan» 
les capitales et les grandes ville» 
européennes, et aux plages. Rom­
pant avec la tradition, on s'écar­
ter» cet été des sentiers bsttua, 
et fera un voyage à travers cer­
taines provinces françaises, en 
particulier au pays de nos ancê­
tres, puis on Suisse, en Allema­
gne, en Holland» en Belgique »t 
en Angleterre.

Ce sera une magnifique occa­
sion de rendre à nos cousins d» 
France la visite qu'ils nous ont 
faite l’an dernier, au moment de* 
fêtes du Quatrième centenaire de 
Jacques Cartier. Ceux qui sont 
venus ont gardé de leur passage 
parmi nous un souvenir émou­
vant; ceux qui n'ont pu venir 
brûlent du désir de nous connaî­
tre; les uns et les autres nous at­
tendent avec impatience, les bra* 
grands ouverts. Allons leur por­
ter le salut de la terre de Qué­
bec.

I/e 24 juin, dans la vieille ca­
pitale, au pied du cap Diamant, 
attendra un paquebot des plu* 

le “Lafayette”. A
rait enfin se faire assez prochal 
nement Un nouveau projet a été 
présenté au fiduciaire de la fail­
lite par un groupe de financiers 
de I/ondres et M. Pitt, qui repré­
sentait ces financiers, est retour­
né à I/ondres pour régler certains

peine aura-t-il lâché ses nmares, 
le soir même, qu'on célébrera à 
bord la Saint-Jean-Baptiste. Le* 
deux Jours suivant, on admirera 
jusqu’aux côtes de la Gaspési» 
le* rive* splendides du Saint- 
I^uucnt. Puis enfin, la mer. Elle

détails. M. Pitt devrait retour- sera clémente, comme toujours à 
ner au Canada bientôt de sorte «ette époque de l’année. I>es un* 
qu'il y aurait du nouveau dans trouveront le calme et le repo* 
cette affaire L’une des principa- pendant que les autres s'amuse- 
lc* raisons qui ont amené la fail- ront des distractions de toute* 
lite de Price Brothers en août sortes prévues pour eux Et rha- 
1932 fut la perte considérable cun débarquera au Havre frai» 
•ubie pour l’exécution de contrats et dispos.
accordés p*r des Imprimeur* En Europe, quatre itinéraire* 
britannique* lor* de l'abandon s’offriront au choix des voyageur» 
de l’étalon-or par la Grande-Bre- qui en suivront une partie dans 
tagne Les obligations de premi- des autocars dont ils apprécieront 
ère hypothèque de Price Bro- le remarquable confort, 
thers sont certainement bien pro- Ce voyage magnifique se fera 
tégées dans la réorganisation qui sous la direction de M. Laur. 
se fera tôt ou tard puisqu’elles Turcotte, directeur du servie» 
te vendent encore aujourd’hui français de l’Agence Cook, qui 
pretqu'au pair, bien qu’elles ne accompagnera les voyageur» et 
payent pas d'intérêt depui* trois veillera au confort de tou» il 
an» enviroq, i chacun.
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Les Maroons remportent une deuxième victoire contre Toronto
La victoire des Maroons £ i^tTdanf 1°'

due au beau travail 
de Connell dans les buts

rvwwww «www w «

La défense des Maroons

tournoi de ping-pong

Les avants de Toronto forcent le jeu durant 
toute la partie mais Connell reste invincible.

i

Toronto, B —I^s amateurs de i 
Toronto ont dit un dernier adieu 
au hockey professionnel, samedi 
soir, lorsque les Maroons de Mon- 
rtal ont remp<Tte une victoire de 
3 a 1 pour faire subir aux Maple 
Leafs leur deuxième défaite con­
sécutive

Il n'est pas impossible que les 
Leafs parviennent a exécuter un 
ralliement qui pourra prolonger 
la série pour la coupe Stanley 
juaqu'a cinq parties mais bien 
peu de Torontoniens parmi le 
foule de 13,500 amateurs qui vi- 
lent la partie de samedi soir sem­
blent l'esperer.

Les supporteurs des Maple 
I>eafs ont vu leur équipé subir 
leur deuxième défaite en trois 
jours et maintenant les Maroons 
sont favoris pour remporter la
coupe Stanley qu’ils possédèrent 
pour la dernière fois a la fin de 
la saison 1925-26
l^s .0 Le Toron-

w '< • ■ .<

UHMPKML y lutte superbe
TRp,-.-,, y aux Maroons

1 durant 30 mi-
\ mîtes, samedi

Il soir, mais il
l ne put faire

j mieux que de
2 compter un

S point contre
(IV le v^ran A*

^ lex Connell
qui joua de 

brillante fa­
çon dans ses 

buts pour se 
CONNELL rendre en 

grande partie 
responsable de la victoire des 
Maroons. Robinson compta le 
premier point de la partie pour 
donner l'avance aux Maroons à la 
premiere période. Harvey Jack­
son égalisa le «core a la deuxiè­
me période comptant un point 
qui n'aurait jamais dû être comp­
té parce qu’il y avait hors-jeu. 
Russell Blinco compta le point 
victorieux trois minutes avant la 
fin de la deuxième période et Bal- 
dy Northcott. rendit la victoire 
encore plus certaine en comptant 
quatre minutes après le début de 
la troisième période. Les Maroons 
se jouèrent ensuite des Maple 
Leafs qui se portèrent tous en­
semble à l’attaque des buts de 
Connell jusqu'à la fin de la par­
tie

King Clancy a vu compter les 
deux premiers points du banc du 
pénitencier. Il avait été expulsé 
pour interférence a la ligne bleue 
de son club lorsque Robinson 
vint en possession du disque a- 
près un effort de Blinco et de Li­
onel Conacher Le disque était 
resté abandonné dans le territoi­
re des Leafs lorsque Robinson 
s'en empara et lança de 30 pieds 
pour déjouer Hainsworth.

En dépit du fait qu'ils sorti­
rent de cette première période n- 
vee une avance d’un point les 
Maroons et Alex Connell furent 
plusieurs fois en danger car 
trois des quatre punitions don­
nées par les arbitres furent mé­
ritées par des joueurs montréa­
lais. Cleghorn et Smith se mon­
trèrent excessivement sévères et 
punirent toutes les infractions au 
jeu. Connell se mit tout particu­
lièrement en vedette durant les 
absences de ses compagnons car 
en chaque circonstance le coach 
Dick Irvin lançait cinq avants h 
l’attaque. Les Leafs changèrent

trois fois leurs lignes d'attaque du 
rant labsence de Hooley Smith, 
qui purgeait une punition de 
deux minutes au pemtencier
pour avoir bousculé Joe Primeau.

'

purent faire fut de compter un 
point qui fut rappelé parce qu’il 
était hor*-jeu.

Apres sept minute* de jeu dans 
la deuxième période Toronto dé­
clanche une attaque furieuse qui 
se termina par un point de Jack­
son. Il monta en même temps que 
liorner. mais ce dernier, le de­
vança de trois pieds à la ligne 
bleue mais les arbitres ne sifflè­
rent pas de hors-jeu. Tandis que 
la défense se déplaçait pour cou­
vrir Horner Jacqson laissa par­
tie un dur lancer de côté qui dé­
joua Connell. Clancy était alors 
au pénitencier pour avoir frappé 
Trottier.

Les deux clubs étaient au 
complet neuf minutes plus tard 
lorsque Blinco compta le deuxiè­
me point des Maroons, le point 
qui assurait la victoire de l’équi­
pe montréalaise. Après avoir ac­
cepté une passe de Shields à la 
ligne bleue, Blinco contourna Day 
et se présenta seul devant Hains­
worth qu’.l déjoua habilement. 
Les Leafs méritèrent quatre des 7 
punitions distribuées dans cette 
période et chaque fois qu’un 
montréalais était au pénitencier 
Irvin envoya de nouveau des 
joueurs d'avant sur la glace pour 
forcer le jeu.

La troisième période ne durait 
que depuis quatre minutes lors­
que Northcott comptait le point 
qui devait anneantir les derniè­
res espérances des Maple Leafs. 
Ce fut le résultat d’une montée de 
Wentworth qui attira les deux 
joueurs de defense de Toronto a 
lui pour donner une passe par­
faite a Northcott qui lança dan* 
le coin des but*.

Le héros du club montréalais 
fut le gardien de buts Alex Con­
nell. Le Toronto déclassa les Ma­
roons par 21 lancers contre neuf 
durant la première période et 
durant les deux autres périodes. 
Connell dut arrêter en tout 42 
lancers contre 16 pour Hains­
worth. Apres la partie les jou­
eurs de Toronto furent unanimes 
à dire que c’est la premiere fois 
qu’ils voient une aussi belle per­
formance par un gardien de buts. 
Maroons Toronto
Connell Btus Hainsworth
Wentworth Def. Hoîlett
Evans Day
Blinco Centre Thoms
Robinson Aailcs Finnigan
Trottier Kilrea
Subs. Maroons: L Conacher, 
Shields, Northcott. Smith. Ward, 
Marker, Gracie. Cain, Miller.

^ Subs. Toronto: Clancy, Horner, 
C. Conacher, Primeau. Jackson, 
Kelly, Metz, Cotton, Blair.

Arbitres: Smith et Cleghorn.
Première période

1— Maroons, Robinson 15 43
Punitions: Smith, L. Conacher,

Clancy, Evans.
Deuxieme période

2— Toronto. Jackson 7.32
3— Maroons. Blinco

(Shields) 16.48
Punitions: Smith, Blair, Evans, 

C. Conacher, Clancy, Trottier, L. 
Conacher.

Troisième période
4— Maroons, Northcott

(Wentworth) 3.25
Punitions: Horner. C. Cona­

cher, L. Conacher.

La deuxieme partie de U 
finale poor le championnat 
de la lliue de ping-pong de 
U rite aura lieu, ce soir, en­
tre le Royal Store et le Ca­
nadien. La premiere fut ga­
gnée par le Royal Store au 
score de 12 à 9.

1a semi-finale du tour­
noi pour le championnat In­
dividuel de la ville aura lieu 
mercredi soir. Elle mettra B. 
Champagne aux prises avec 
P. Houmanxour et François 
Trudel contre C. Aboud.

I>ors de la premiere ronde 
du tournoi B. Champagne P. 
Houmansour. François Trudel 
et C. Aboud ont triomphé de 
H P. C ourteau, L. A. Lemi­
eux. G. Richard et Albert 
Aboud.

Les Inscriptions pour le 
tournoi en doubles sont main­
tenant ouvertes. Ce tournoi 
commencera mercredi pro­
chain le 17.

■
M

Lutte à trois 
pour la tête 
de la classe B
L. G. Lamy est premier, 

mais avec une faible a- 
vance sur Gérard Pan­
neton et Pete Balleux.

if<

■ %

Les Maroona de Montréal comptent beaucoup sur leurs deux joueurs de défense Lionel Conacher 
et Allan Shields pour résister aux attaques des joueurs de Toronto dans la série finale pour
la coupe Stanley.

AU CENTRAL
Les Cubs de Boston ont 
gagné le championnat de 

la ligue can-américaine
La lutte pour la première po- ‘ 

sition dans la classe B de la 11- ' 
gue de petites quilles du Central :
Bowling se fait surtout entre L j 
G. Lamy Gérard Panneton et j .
Pete Balleux. Lamy est actuelle- j
ment en tête avec une faible J|s ont same<Jj sojr battu les Rcds de Providence 3
marge sur ses deux plus proches 
rivaux .11 a roulé 3953 en 30 
parties pour une moyenne de 
131.7. Gérard Panneton est 
deuxième avec 129.8 et Pete Bal­
leux troisième avec 129 6.

à 1 pour s’assurer la coupe Fontaine en 
trois parties consécutives.

L. Lamy, J. St. P.
P. PG. Moy. 
30 3953 131.7.

LES CUBS DOMINENT LE JEU.
G Panneton J. S-P. 30 3896 129.8 
P. Balleux C. René 27 3500 129 6 
J. Dupont J. St.-P 12 1541 128 4 
A Duchesneau H. V. 9 1151 127.8 
R. Abran, Prono. T. 9 1 149 127 6 
A. Melançon P.T.L. 27 3440 127.1 
L. Ailyson H. de V. 27 3425 126.8 
R. Ducharme. J S.-P.

12 1511 125.9 
A. Chandonnet Prono. T.

18 2235 124.1 
H. Denis. H de V. 21 2603 123.9 
R. Morin, .7. St-P. 27 3338 123.6

Boston. 8— Une victoire de 3 à 
I 1, samedi soir, a permis auv Cubs 
de Boston de remporter le cham- 

j pionnat de la ligue canadienne- 
I américaine devant une foule de 

10,000 personnes. Les Cubs a- 
vaient gagné les deux parties par 

! des scores de 1 à 0 et 4 à 1.
Le Providence réussit à pren­

dre l’avantage au début de la 
partie sur une passe de Lowery 
à Keating, mais les Cubs qui veu-

J. Dubé, Chez René 27 3306 122.4. lent rencontrer les champions de 
H. Carie Pron T. 11 1343 122.0 . la sérié entre Vancouver et les O-

Parties contestées jouées par 
la ligue féminine à la Wabasso

Du jeu intéressant a marqué 
fe.s dernière* rencontres de la 
ligue féminine de petite? quilles 
de la Wabasso à la salle La vio­
lette. Mlle Y. Gauthier réussit le 
plu* fort score 329 Mlle Claire Per­
ron a joué 322 avec une partie de 
124.

M. V. R.
B. Beauchesne 74 69 72— 215
R. Larocque 82 65 96— 243
M. R. Pelîand 66 97 89— 252
A. Maurais 84 70 63— 217
R. Larocque 100 95 63— 258

L. Kirouac
M. Deabiens 
B. Boisvert 
R. Savarie 
Y. Gauthier

C. Clément 
L. Guilbert 
J. Trudel

S. Bourck 
Y. Maurais 
L Paradis 
R. Paille 
A. Prince

49 71 50— 170
24 51 50— 127
64 85 73— 222

243 336 300— 879

74 57— 183
82 86— 213
60 77— 190 
67 56— 196

116 102— 279

W. Cadorette, J.St-P.
15 1825 121.6 

P Beauchesne C. R 30 3610 120.3 
R Descoteaux J. S.-P.

18 2134 118.5
R Arseneault PT L.

18 2129 118 2 
H. Blais P. T. L. 12 1416 118.0 
R. Laurin. Pro. T. 30 3539 117.9 
F. Hétu, P. T. L. 21 2473 117.7 
P. Courteau, P.T.L. 24 2824 117.6 
A Pronovost, Pro. T.

21 2439 116.1 
H. Hamel, H. St.L. 27 3110 115.1 
R. Dubé Chez R. 30 3450 115.0 
R Normand. H. V. 24 2718 113.2 
P. Brochu, H St-L. 30 3391 113.0 
E. Hamel, H. de V. 30 3350 111.6 
L. H. Pronovost, Pro. T.

97 ^OQR 1110
Jos. Gohier, H St-L 27 2934 108.6 
V. Lemieux H.S.L 30 3260 108.6 
R. Carignan. Pro. T. 8 839 104.8
R. Gervais, H. V. 30 3143 104.7 
R Moreau, Chez R. 27 2801 103.7 
A. Abran. Pron. T. 9 887 99 6

lympics de Détroit eurent vite 
fait de rétablir l égalité et de 
prendre l’avantage à la deuxième 
période Carngan compta tout 
d’abord sur une passe de Jenva 
apres sept minutes de jeu. En

moins de 20 secondes Jerwa four­
nissait une autre belle passe a 
Arthur Giroux pour le deuxième 
point des Cubs. Le dernier point 
des Cubs fut compté par Alex. 
Matter a la troisième période.

En plus de gagner la série en 
trois parties consecutives les Cubs 
ont remporté leur deuxième 
championnat contre les Reds qui 
avaient gagné la coupc Fontaine 
1 an dernier.

Comme dans les parties précé­
dentes les joueurs de Providence 
ne furent pas de taille devant le 
jeu de combinaison et la rapidité 
de ceux de la ferme des Bruins.

Positions 
Jos. St-Pierre 
Chez René 
Hôtel de Ville 
P. T. Légaré 
Pronovost Tail. 
Hôtel St-Louis

G. P. Pts 
27 3 18814
17 13 
17 13 
15 15 
10 20

4 26

17614
17424
17789
17277
16411

^L’EUROPE
'otite

Boston 
P. Jackson 
Portland 
Jerwa 
Carrigan 
W. Jackson 
Giroux 

Boston subs

Buts
Def

Déf.
Cent

Ailes

Providence 
Byrne 

Nichols 
Lesieur 

Gaudreault 
Harrington 

River* 
Halliday, Blake,

»AR U

du

Matter, Hamott, Besler, Herge- 
sheimer, McGully.

Providence subs: Kuhn, Lowe­
ry, Murray, Keating, Ranger, 
Mulligan, Speyer.

Arbitres: Shaver et Synott. 
Première période 

1—Providence, Keating
(Lowery) 2.04

Punitions: Jerwa 2, Lowery, 
Lesieur, (mineures), Besler (ma­
jeure).

Deuxième période
2—Boston, Carrigan 
(Jerwa) 7.04

3— Boston. Giroux
(Jerwa) 7.26

Punitions: Mulligan. Kuhn. 
Troisième période

4— Boston, Motter 15.54
Punition: Besler.

Record?

284 399 378—1061

406 396 383—1185
SHEET A SLIP

84 99 89— 272 
84 67 69— 220
75 62 86— 223 
57 67 67— 191

110 113 106— 329,

GREY R. B
Bergevin 93 120
Belisle 
Mélançon 
Bergevin 

Mélançon

- 291 
58 72 51— 181 
87 82 92— 261 
76 73 81— 230

119 114 81— 314

410 408 417—1235 A. 
RING ROOM B Y.

U. Joyal 59 67 74— 200 A.
U. Béliveau 45 62 53— 160 . R.

B.

Rapid Taxi
Sert'ice jour et nuit

APPELEZ 87
Résidence: Rue Bedeaux

433 461 383—1277
SPOOLER

Desbiens 51 60 72— 183
Benoit 63 38 77— 178
La bonté 62 71 64— 197
Lefebvre 63 58 36— 157
Lemay 53 78 83— 214

Partie «impie, G. Panneton 210 
Total Ind. J. Dubé 501 
Partie d'équipe Jos. St-Pierre 764 
Total d'équipe Jos. St-Pierre 2091

CARD ROOM #Que vous alliez cette année 
i Eu

Le Laboratoire 
sort vainqueur 
du Maintenance

Parties de la ligue 
de la cité de Shaw.

Shawinigan, 8. (D. N. C.)—De 
bonnes rencontres ont eu lieu 
dans notre ligue de la cité, alors 
que les Chevaliers de Colomb ont 
remporté leur première victoire 
de la cedule, en prenant deux 
parties sur le Jean Taverne, mais 
perdant sur le total des points 
par une marge de 40.

Bellefeuille fut le meilleur 
quilleur de la rencontre avec 429 
roulant successivement 141, 124 
et 159. Cette dernière partie fut 
la plus forte des 10 joueurs en 
lice.

Dans la seconde rencontre au 
programme, et qui fut jouée sur 
les allées du Shaw. Bowling club, 
le Vendôme Hôtel a blanchi le 
St-Marc en trois parties, et Les­
sard joua régulièrement pour 
rouler 452 en trois parties, pour 
le meilleur total. Le Vendôme 
roula 2044 contre 1723 pour son 
adversaire.

Les Wolverines d’Halifax 
et le Royal ont annulé 3 

à 3 en 90 minutes de jeu
Un point chanceux de Ferguwm permet aux W0!vf. 

rines d’égaliser le score deux minutes avant 
la fin de la troisième période.

DEUXIEME PARTIE CE SOIR

Halifax 8 — Les Wolverines de
. xtMlis w «ic lHalifax ont tenu le Royal de Mont- | vaUl€r dc vitcjse avec *, 

réal à une partie nulle de 3 a ^ ]ocAax 
samedi soir dans la premiere par­
tie de la finale pour le champion

locaux
Montréal

nat de l’est du Canada et de la j j^,îurray

Taugher

de système que leurs \ .e.-
mais aucun d eux ne po . ^ .

oueun

Farquharson
St-Germam

semi-finale de la série pour 
la coupe Allan et le championnat 
amateur du pays. Les deux clubs 
se rencontreront de nouveau, ce, N<,vine 
soir, dans une partie qui décidera j 
de la série. Le vainqueur sera en­
suite appelé à rencontrer les 
Bearcats de Port-Arthur actuel­
lement en route pour notre ville 
où se joueront les parties de la fi­
nale Allan pour la possession du 
trophée détenu depuis deux ans 
par les Hawks de Moncton.

Vince Ferguson, un vétéran des 
Wolverines dont U fait partie de­
puis leur fondation en 1928 égali­
sa le score sur un coup chanceux 
deux minutes avant U fin de 1a 
troisième période samedi soir.
Mais le Royal fut le plus chan­
ceux dans les périodes supplé­
mentaires. Seguin sauva tout par­
ticulièrement en deux circonstan­
ces alors qu’il se trouvait seul en 
présence de Owen Lennon.

Perçant souvent le mur défensif 
des Wolverines forme de Graham 
et Lavigne. les joueurs du Royal 
lancèrent 47 fois contre Bubar 
tandis que le nonchalant Seguin 
n’avait que 32 coups à bloquer. 
Farguharson, St-Germain et Her­
man Murray comptèrent pour le 
Royal tandis que Hudson, Lawlor 
et Ferguson comptèrent pour le 
club local.

Les avants du Royal jouèrent 
avec beaucoup plus d'ensemble et

Buts
Déf

Centre
Ailes

Halifu
Dubsr

Lav.fr*
Grahan 

McGiashea
Lennon

. . . H
Montréal subs.: Mur.d v.v.

son, MacQuistcn, K. Murray 
Halifax subs.: Ferguson' pc:. 

teous, Lawlor et Shield- 
Arbitres: Jack Dugan et Geor­

ge Foster.
Première période

1— Halifax, Hudson
(McGlashen) «33

Punitions: Lavigne. Farquhar- 
son, Graham.

Deuxième période
2— Montréal, H. Murray

(Watson) ;8 2i
Punitions: Graham 2, 

Hudson, Mundey.
Troisième période

3— Montréal, St»Germa.n 9^3
4— Halifax, Lawlor

(Lennon)
5— Montréal, Farquahrson 1301
6— Halifax, Ferguson 

Punitions: Farquharson. Mun­
dey.

Première supplémenta.re 
Pas de point.
Punition: Shields

Deuxième supplémentaire 
Pas de point.
Pas de punition.

Troisième supplémenta.re 
Pas de point.
Punition? K. Murray.

UN "42ihI STREET” FRANÇAIS AU CINEMA DE PARIS

JEAN TAVERNE (1)
Bourget 
Bouchard 
Robillard 
A Salois 
C. Aboud

89 95 105— 289 
114 133 94— 341 
103 129 114— 346 
144 106 153— 403 
101 77 140— 318

551 540 606—1697

C. DE C. (2)
Bellefeuille 141 124 159— 429
L. A. Leclerc 108 102 124— 334
Chas. Dho 98 91 109— 298
Deschénes T. 119 78 99— 296
Bourque 101 81 118— 300

r
Albert Pré jean et Danièle Darrieux dans “LA CRISE EST FIN- 

au Cinéma de Paris en programme double avec “PECHEUBS 
D’ISLANDE” commençant aujourd'hui pour une semain

567 481 609—1657
ST-MARC (•)

Be Berna re
Duquette
Trudel
Lafrenière
PeUerin

88 103 110— 301 
93 154 128— 375 

131 127 105— 363 
96 103 83— 282 

161 115 126— 402

569 602 552—172%
VENDOME HOTEL (3)

Horan 
P. Salois 
Lessard 
Martineau 
O. Salois 
G. Michaud

147 131 150— 428 :
139 115 135— 389 ,
157 147 148— 452
128 142 — 270
150 113 140— 403

102— 102

721 648 675—2044
POSITION DES EQUIPES

Clubs P.J. G. P. PU
Vendôme 12 10 2 7669 !
Jean Taverne 12 9 3 7540 i
C. de C. 12 3 9 6407
St-Marc 12 2 10 65881

Comment doit-on 
allumer une cigarette?

Tires légèrement. •. voilA le moyen de rendre U ciga­
rette douce et de goûter U pleine saveur du tabac. En 
effet, la fumée traverse plus lentement 1a cigarette et 
a le temps de se refroidir. Quand vous fumes des Spuds, 
le procédé spécial an menthol employé pour les ra­
fraîchir vous procure une fumée plus fraîche de 16% 
au thermomètre. La quantité de menthol est infinit*»- 
imalê... appliquée comme fl faut • • • pas asses pour 
donner du goût au tabac. (Ou bien, roules vous-méisf 
vos cigarettes avec du tabac Spud haché fin à 10c le 
paquet.)

292 305 332-
RING ROOM

929

lars mois'

A. Desjardins 
S. Plante 
F. Desjardin* 
R. Desrochers 
C. Perron

65 68— 202 
72 57— 181 
89 80— 264 
78 84— 257 
91 124— 322

418 395 413—1226

FACILITÉ 
\ LA DIGESTION
J

B Guimond 100 103 86— 289
C Pronovost «4 44 41— 149
Y. Fiset 58 77 102— 237
Dummy 52 — 82
G Fiset 92 96 88— 276
M. Boulard 77 62— 139

366 397 379—1142
MCKCiaiSERS

B Poirier 83 67 62— 212
A. I^e boeuf 75 68 72— 215
A. Delcourt 95 58 83— 236
L. Francoeur 69 72 66— 207
L. Rivest 103 64 84— 251

425 329 367—1121
SHEET A sur

G Hamel 75 79 71— 225
D. Lambert 67 71 60— 198
B Bêchard 85 75 83— 243
L. Rousseau 123 83 82— 288
J. Poudrier 84 102 74— 260

434 410 370—1214
YARN

G. Milette 60 52 98— 210
G. Beauregard 46 46 52— 144
B. Des rochers 72 65 70— 207
J Lord 80 116 110— 306
Y, Leblanc 77 96 98— 271

335 375

COCOIri

OBEY B. A
M L. Therrien 72 76 78— 226
L Gendron 71 75 70— 216
J Des rochers 64 66 36— 168
Mme Bèchard 54 78 69- 201
L. Lamarche 89 90 84— 263

en Europe, pour vos affaires, 
pour votre agrément ou pour I Le Laboratoire a gagné d 
nns d’éducation, peu importe, 
vous serez bien avisé si vous

deux 
en

plus de le battre sur les point* 
, A . dans une partie jouée su Centra,

psrtezpsrls route plus courte. Bowling. Charles Gauthier fut le 
plus pittoresque et plus sgré- meilleur Joueur avec 389. Ces 
sble ou fleuve St-Laurent... à deux équipes appartenaient à la 
bord d’un luxueux paquebot ‘i^ue de 
du Pacifique Canadien. | ^rs*nea
En première, en classe cabine. Desbiens 
touriste ou troisième, vous Légaré 
obtenez un service parfait et F*ntkre 
jouissez d'un confort absolu.
Départs fréquents de Montréal et
Québec I partir d’avril (de St-Jean, 
N.-B.. et Halifax d’ici là), I destina- 
don de ports britannique* et con­
tinentaux.

Chs. Gauthier

70 84 87— 241 
65 101 lOfl— 272 

112 106 80— 298 
90 121 103— 314 

114 138 137— 389

451 550 513—1514
LABORATORY

1935-2S*m annhrertalre 
du règne de Oeerga V
• met Sfrica d'icdoa* d« 
£rftcM I la Cathédrale St-
I Vl« - Célébration dé
I anni*er«aire de 1a naia- 
Moce de roi.
II — Serrice impérial 
Fie Cathédrale de Canter*

1* JmtIM— Rrree ne rale 1 Spitbead. Am n«es votre taaéraire de façon è assis­
ter A ces fêtes inoubliables

Beaumont J Smith 
R. Joly 
Bigué

; A. Bourque

105 82 114— 301 
85 107 123— 315 
88 105 138— 329 

134 80 104— 318 
121 79 112— 312

533 453 589—1575

Ttm ^ ttys$0i m é$
Ecrivez è D. R. Kennedy,

Agent Général,
201, rue St-Jacques Ouest,

Montréal.

PACIFIQUE
CANADIEN

d* j+y+tn é* dm

LE HOCKEY
COUPE STANLEY

Maroons 3; Toronto 1 (Maroons 
gagnent leur deuxième partie
consécutive).

LIGUE CAN.-AMERICAINE
Boston 3; Providence 1 (Les 

Cubs ont remporté le champion­
nat).

COUPE ALLAN 
Montréal Royal 3; Halifax 3.

COUPE MEMORIAL 
Winnipeg 3; Saskatoon 2 (Win­

nipeg gagne la série et rencontre­
ra Sudbury en finale).

EXHIBITION

fr

LA FAMILLE MAILLETTE

ê la douleur de voua faire part du décès de

ALFRED MAILLETTE
époux de Kdwidge Faquin, 
survenu le 7 avril 1935, 

à râge de 73 ans.

Vous êtea respectueusement invités à 
assister au service funèbre qut sera célé 
bré à 9 heures, en féglise de La Pointe du 
Lac, mercredi, le 10.

Le convoi quittera la résidence mortusi- 
re, à 8.45 heures, pour se rendre à Véglise 
et de là au lieu de la sépulture.

La Pointe-du-Lac, le 8 avril 1935.

DAVID LA RIVIERE
if de P«

1609 RUE NOTRE-DAME TELEPHONE 262
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Dos Courriers
Enrayez Vite le* 

Malaise* du Rein
V ''lantêla*

BAPTEMES
M et Mme Rosaire Lafontaine, 

née Paula Germain, annonçent

Louiêeville
BELLE INITIATIVE 

Le docteur Lionel Plante doit
qui *Mfrr*iwt •• naiaaance d un LU | être fier du beau mouvement dù

a* muiam d- rein o- *• u •••- , sous le* prénom* de Joaeph.^Fer- j 4 ,on jr^u^tive lorsoue chaude­
ment seconde par M. J. A. Trépa- 

retaire de l'Amicalc 
uis de Gonzafiie il fit a-

Dm mIIIUc* d« p#r ----- ----------------------- ----------  - . a ion lmll<lllve iorsat
Sainl-Sêl'èTt OrtBt— Chaîne, millff------ »■ *— ^ -— manu. iw«w — .........------ - I mei t eecondé par II. J.

^sieur* parent* et anus *e Conseil de surveillance MM. Ar ------- ---------- ------------------- . a* v c ^
.r -«uni» à la demeure de M. mésida» Lampron, Arménda, Du- » Mm* Xavier Simon dopter à 1 unanimité par le con-

il T Mfnntaine oour fêter le nom PhiliaaLamv ’•* ‘**»» *'* . »•••«« •**••• M et Mme Ma jonque Mon #eil ^ cetle %QcxtXé dîna usurertonrem La romaine pour xric* puni, rmnaa iam>. i>Dtn». «t aouua* 1m r#!n. wla*. Bnnrmr*nt la naias----
r tantième anniversaire de Conseil de credit MM. Adélard ^ <>.!•* comm*™ à »unn«r i« ««aa frain. annoncem »

Aisance de M. Ephrem Lafon- Gelina* président. Wilbray Lam- •«» is »iB«itM in*ufna mbi* )««■■■«■ dun fil* baptué *ou*
^ rvrrvr, V.T > et Vl«U«Ur BOU»flie# BB «I b*l.rM OffT»»;r.e pron, Evariste Lampron.

Riaient préaènts M. et Mme Gérant de la caisse. M. Phiiip- ■k+ttr* fis à »«• troublM en * Jour» ou 
»rf»nt reuil». Fr**njr** Cr»*«* pour
%c U dnM rh«S U>u* IM pb»-tn» l*BS.

St-Sytvère
BAPTEME

-«il Lafontaine, Mlle Regma pe E Gélinas 
^fontaine, MM. Fernando. Ger- BAPTEMES

et Dominique Lafontaine. A été baptisé Marie-Blanche 
mi.-e Elisée Héroux, M. et Mm^ Rita, enfant de M et Mme Rosa- 
m me Boulanger. Mme Léopold no Tranan. ne« Jeannette Noil..

-as Mlles Yvette Héroux. Parrain. M Ongene Trahan,: 
ilia Gélinas, Juliette Héroux marraine Mlle Marie-Jeanne 

l(v ê Gélinas Mane-Rosc Géli- Trahan. Porteuse Mme Gaspard m et Mme Edouard Janelîe
L,. Simonne Lemay, St-Bamabé Trahan Nos félicitations »ont les heureux parents d'une
£ ute Gélinas. Marie-Flore A été baptisée Gislame. Ga- fillette baptisée aous les noms de 
C n-€-. Chaîné. Marguente bnelle Gélinas, enfant de M. et Marie. Françoise.
0 '.as. Antoinette Gélinas. MM Mme Onesime Gélinas, née Al-j M Dr et Mme J. Arthur Ricard
^ e Gélinas Bernard Héroux, bertine Héroux. ont été les parrain et marraine.
1 .s-Philippe Chaîné. Antonio Parrain: M Roger Gélinas Mme Joseph-Levis Janeile, grand

Henri-Paul Trahan, Alex- Marraine. Marie-Blanche Héroux maman, porteuse, 
jjjr,- Héroux, Bernard Milot, de Charette Porteuse Mlle A-1 m. et Mme Albert Deshaies

ssanco
____ ___ les pré-

nom» ’de Jo,' M»rc*l. P»rr»ln «* 
marraine M et Mme Arthur Tes­
sier. Mile Simone Boisvert por­
tait l’enfant. ,

M et Mme Donat Lafontain#, 
née Cécile Dessureault annoncent 
la naissance d’un fils baptisé 
sous les prénoms de Joseph, Sa­
lomon. Parrain M Bruno Magny, 
de St-Adelphe, marram Mlle Mo­
nique Lafontaine Unie de 1 en­
fant. Mlle Elisabeth LafonUma 
portait le bébé

cette anr.ee la communion pasca.e 
en corps, des anciens eléves du 
Collège que dirigent ici les Frères 
de Instruction Chrétienne

Près de deux cents de nos con­
citoyens, drapeau en tête, ae ren­
dirent a 1 église pour la messe de 
huit heures, et s'approchèrent de 
la table sainte à la grande edifica­
tion de toute l'assistance 

La chorale des enfants sous la 
direction du frere Oswald-Louis 
rendit avec âme quelques canti­
ques les i s en v< gue il y a tren- 

“Le voici T Agneau

ffTolGi
^ /CHomi v <

Lon d Arthur Vander Haeghe
. 30 p m — Billy et Pierre 

sketch humoristique
7 45 p m — Service de nouvel­

les. en frsnçais et en anglais, 
pour les radiophiles des centres 
ruraux.

M oo p. m — Le Grenier de 
Grand'maman: sketch sur les en­
volées du comte de Lessepa au i 
meeting d'aviation de 1910.

8 15 p m— Sous bols, pro­
gramme français des Prairies

8 30 p m.— “Black Horse Ta- 
vero"

9.00 p.m. — Babillage-Caprice ,

lantic City.
4 45—Orientale. — C B S.
5 00—Lea événements sociaux* 
5 20—Musique militaire.
5 45—Programme du foyer.
8 15—Tangos.
6 25—L'heure récréative.
7 00—Ligue de Sécurité.
7.15—Le curé du village.
7.30—Le quart d'heure musi­

cal
7 45—Les deux copains.
6.00—Concert.
8 30—Dans les coulisses.
9 50-Jean Forget, pianiste.
9 30—Programme de variétés. 
1000—Récital d'orgue de la

. -------- ^ # # i te ans- *‘1j€ voic1 l AIn**u «
M. et Mme David Foley, f0"1 ' doux'. l’Ange et l’Ame, et ‘Te Royal 22ième Regiment, sou* D 

part à leurs parents et amis do , *ouviens-tu Ce dernier chant direction du Capt. O'Neill

POETE C’BCM 
LE Li'N’Dl. 8 AVRIL

8 00 p m.— Marches militai­
re*

5.15 p. m.— L'orchestre du
Ritz Carlton, sous U direction de re .
Rubin Krasner ainsi que mada- ® W P. m ,1iABrtU<*ir j a a
me Dupuis-Becker, aopiano *oua la direction de M J. J. Ga- 10 30- Musique de danse^

5 45 p m.- Cotes des bourses gnier I 1100-Le reporter sportif de
de Montreal et de New-York 10 00 p. m — Radio-Theâtre la brasserie Molson

6 (»0 p m — Annonce de Theu- "La médaillé du pilote ’ de Théo- 1103 Musique de danse.
r€ * dore Bot rel 12 00- “Monday Jamboree, de

6 00 p. m — Chansonnettes 10 30 p m - L orchestre de San Francisco — C. P S. 
françaises ^0# I>Courcy. de l’hôtel Windsor

6 15 p m.— “Plaisirs de Pari*: 10 43 p. m.— Radio journal 
6.30 p. m— I^a Fanfare du (bilingue)

- 11 00 p m.—Annonce de 1 heu­
re.

c rges Chaîné. lexandra Gélinas.
pendant la soirée il y eut mu- EN RETRAITE FERMEE 

U], .c et parties de cartes. Un groupe d’hommes mariés
m A une assemblée des membres sont allés an retraite fermée chez 

p la caisse populaire de la pa- les Rév. PP. Oblats de Mane- 
j s>e de St-Sévère, tenue à la Immaculée, du Cap-de-la-Made- 
,cristie, on a choisi les direc- leine.

|leen remplacement de ceux Ont fait partie de ce groupe: 
Lj! devaient sortir. MM. Edouard Auger, Joseph Ar-
I Le tirage au sort s’est fait en visais. Sévère Boisvert,
L ence de M. le curé J. Dam- Chaîné, Maurice Beauclair, Ori- 
Lr use ainsi que de l’assemblée gène Chaîné. Victor Lemay, Hec- 
RJé'.erale. tor Gélinas, Philippe P. Gélinas,

l es membres du conseil d’ad- Louis-Georges Héroux, Eucharis- 
;- stration sont: M. Majorique te Lampron, Armésidas Lampron 

[$., jclair président, MM. Aimé Adem Lamy, DionU Noël, Adé- 
ôteaux. Alphonse Désaul-1 lard Gélinas. Adem Lampron.

font part aux parents et amis 
d une fillette baptisée Marie, 1- 
sabelle, Marguerite Porteuse 
Mme Florien Faucher, M. et 
Mme Eugène Bélanger de Ste- 
Gertrude ont été parrain et mar­
raine.

P-2SH

Le fonctionnement de services 
essentiels indique un moyen 
sûr de démarrer votre auto

I'ELECTRICITE eat indiapcnaablc dans 
* l'existence moderne, mais peu de gens 

comprennent le rôle important joué par les 
batteries pour assurer le fonctionnement de 
service* essentiels à la commodité, au con­
fort et à la sécurité de tous.

Le téléphone, utilisé tous les jours • • • 
les bateaux en mer • . . les transports sur 
routes . • • l'industrie dans toutes ses 
branches... les salles d'opération des hôpi­
taux . . . tous ces services dépendent de 
Ténergie dispensée par des batteries vrai­
ment efficaces. C'est pourquoi les Batteries 
Exide sont choisies partout où il est essen­
tiel que Ténergie ne fasse pas défaut.

Les propriétaires d'auto» ont là un 
exemple salutaire. L'expérience de ces 
grands usagers de Batteries Exide devrait 
les guider dans le choix de leurs batteries 
d'autos et camions. SI les batteries se res­
semblent plus ou moins toutes, U existe 
quand même une grande différence entre 

elles.
Fiez-vous au service et aux 

conseils de votre dépositaire 
de Batteries Exide. Vous re­
connaisses son établissement à 
l'enseigne Exide, symbole d'un 
service consciencieux.

EXIDE BATTERIES 
OF CANADA LIMITED 

TORONTO

QUAND CNT UNI IXIDI
WUS DEMARREZ

FUNERAILLES DE M.
Ali de HENRY LARIVIERE

M. Henry Larivièrc, fils de M 
Alfred Larivière, est décédé à 
l’âge de 28 ans et 10 mois.

Au milieu d’une affluence de 
parents et amis ses funerailies 
eurent lieu.

Le défunt laisse, son père et 
mère M. et Mme Alfred Lariviè­
re, ses frères: Wildy, Rolland
Roger de St-Sylvère, Gédéon, ses 
soeurs, Mme Rosaire Sinotte (Li­
na), Mme Léo Huais (Laurian- 
ne) de Drummondville, Rosée de 
Montréal, Jeannette de St-Sylvè­
re, oncles et tantes: MM et Mmes 
Rosaire Gagnon, Emile Côté. 
Henry Brault, Joseph Larivière. 
Eugène La vigne de Montréal, M. 
et Mme Denis Larivière de Ste- 
Mane Blandford, M. Hector l»a- 
riviere de Trois-Rivièrees. Mme 
Télesphore Masse de Temisca- 
mingue. M. et Mme Sigefroid 
Couîombe, M. et Mme Arthur 
Deshaies de Daveluyville.

Le service, chanté par M le cu­
ré l’abbé C. Massé.

La croix portée par M. Josa- 
phat Larivière, cousin de Dave- 
luy ville.

Le char funèbre, par M. Sylvè- 
re Deshaies.

Porteurs: Les trois frères du 
défunt, MM. Wildy, Rolland et 
Roger Larivière de cette parois­
se, M. .Julien Larivière, cousin 
de Ste-Marie Blandford.

La quête fut faite au service 
par MM. Julien Larivière et Rol­
land Larivière.

Ont assisté au service: M. et 
Mme Alfred Larivière, Mlle 
Jeannette Larivière, M. et Mme 
Denis Larivière de Ste-Marie 
Blandford, MM. Louis et Améde 
Ducharme de Ste-Gertrude, M. 
Robert Lavigne de Montréal, M. 
et Mme Wellie Deshaies de St- 
Sylvèrc.

MM. et Mme Adélard Hébert. 
Achille Lacourse, Louis Richard. 
Hermas Bnère, Adélard Deshaies 
Henri Deshaies, Philippe Leblanc 
Albert Dubois, Lorenzo Lanne- 
viîle, Eugène St-Louis, Eugène 
Mayrand. Edmond Lanneville, 
Ernest Provencher, Oscar Lavi­
gne.

Mmes Sylva Richard, Vve Té­
lesphore Provencher, Freddy 
Hardy, Ovide Faucher, Adélard 
Mayrand, Léon Larochelle, Léo­
pold Richard. Henri Deshaies, 
Ernest Lacourse, Paul Lannevil­
le, Vve Zéphirin Richard, Henri 
Leblanc, Albert Montambault 
Lucien Jackson, Edmond Parr, 
Emile Morel.

Mlles Christine Dubois, Angè­
le Dubois, Anastasia Légaré, Ma­
rie-Claire Lacourse, Edith Des- 

| haies, Marie Désilets, Solange 
, Desltaies, Antonia Faucher, Ma- 
! deleine Deshaies, Yvette Rivard, 
Jeannette Rivard, Rose-Hélène 

| Désilets. Lilianne et Jeanne Dé 
| silets, Annette Janeile, Jeanne 
] d’Arc Deshaies, Jeanne Proven- 
I cher. Marie-Anna Parr, Blandine 
j et Rose-Aimée Deshaies. Simon- 
j ne Morissette, Jeanne Poirier, E- 
I mérentienne Désilets, Clarice 
| Deshaies

MM. Alphonse Rivard, Marcel 
Leblanc, Evariste Hardy, Francis 
Desruisseaux, Laurent Faucher 
Léger Poirier, Exilias Poirier, 
Donat Rivard. Ovila Richard; 

j Georges Leblanc, Conrad Dubois, 
I Joseph Lanneville, Emilien Cor- 
’ mier, Joseph Houle, Jean-Marie 
i Houle, Lucien Desruisseaux. Os- 
j ear Deshaies, Evariste Rivard, 
i Lucien Richard, Sylvère Moris- 
; sette, Maurice Thibeault, Sylvère 
! Parr, Jean-Marc Lacourse, A- 
‘ drien Lacourse, Henri Hardy, Al­
bert Leblanc, Marcel Leblanc. 
Donat Dubois, Henri Dubois, Lé­
opold Richard, Armand Morisset­
te, Gérard Désilets, Joseph Pro­
vencher, Auréus Beaudoin, Fer­
dinand Beaudoin Onil Beaudin 
Améda Gaudet, Arthur Houle, 
Wellie Poirier, David Désilets 
Sylvère Dubois, David Lacourse 
Paul MorisseUe, Henri-Paul Le­
blanc, Evariste Piché, Benoit 
Piché, Gaston Piché.

La couverture-or du Federal 
Reserve System était durant la 
semaine du 3 avril 1935. de 72 p e. 
au lieu de 72 5 p c. la semaine 
précédente et de 68 3 p.c. la se­
maine correspondante de 1934.

Ti
S’il vous faut le plus fort montant 
d’assurance au coût le plus réduit

et ou» tou, «oye, en bonne «ant*. que »otr. hérédité Mil bot», et qu* tout proie» 
•ion ne soit ni dangereuse ni malsaine, cette protection peut être à votre diM>o*iti<>n 
au moyen d une police de notre série Extra Supérieur». On peut comprendre dans 
le contrat le bénéfice de double indemnité et 1s clause d’invalidité totale. Demandez- 
nous les renseignements nécessaires sans tarder. Vous trouverez que ces polices vous 
conviendront parfaitement. Ecrira à la Confédération Life Association, à son siège 
social, à Toronto.

Âsso.eiation

la naissance d’un fils, baptisé sous 
les prénoms de Joseph, Marc. 
Parrain M Laurent Folcy. frère 
de l’enfant, marraine Mlle Mar­
guerite Masaicotte. cousine, de 
Ste-Geneviève. Porteuse Mlle 
Regina Foley, soeur de 1 enfant. 
FUNERAILLES

Dernièrement ont eu lieu dans 
notre église paroissiale les funé­
railles de Rosa Perron, épouse de 
feu Maurice Trepamer. décédés 
à St-Ferdinand d'Halifax, à li­
ge de 42 ans. La défunte laisse 
dans le deuil trois enfants. André, 
de St-Stanislas, Leon de Trois- 
Rivières et Clément de St-Adel­
phe, son père et sa mère M. et 
Mme Joseph Perron, son beau- 
père M. Henri H. Trépanier, «et 
beaux-frères et belles-soeurs M. 
et Mme Adélard Trépanier. M. «t 
Mme Emile Tréprnier, chef de 
gare de St-Adelphe. M. et Mme 
Raoul Trépanier, M. et Mme Fred­
dy Trépanier de Trois-Rivièrea, 
M. et Mme Stanislas Jacob. M. et 
Mme S. Trottier de Dupuy. Abi­
tibi. M. et Mme Rosario Trottier, 
aussi de Dupuy. Mlles Mélina 
Trépanier en religion Soeur Ma­
rie de St-Adelphe de la Commu­
nauté des RR SS. Marie Répara­
trice à Montréal Rolland Trépa­
nier et Mlle Marie-Blanche Tré­
panier.

A l'église la cérémonie fut 
très imposante.

La levée du corps et le service 
furent chantés par M. l'abbé J. 
E. Lamy. curé.

M. Rolland Trépanier condui­
sait le corbillard.

Les porteurs étaient: MM. E- 
mile Trépanier. de St-Adelphe, 
Adélard Trépanier. Raoul Tré- ; 
panier, Stanislas Jacob. '

La quête fut faite par MM. E- ! 
mile Trépanier et Stanislas Ja- | 
cob.

Assistaient aux funérailles: s<* 
enfants André et Clément, son 
père et sa mère M. et Mme Jos 
Perron, son beau-père M. Henri
A. Trépanier, beaux-frères et ; 
belles-soeurs M. et Mme Adélard j 
Trépanier, M. et Mme Emile Tré- • 
panier de St-Adelphe. M. et Mme 
Raoul Trépanier. M. et Mme Sta­
nislas Jacob. M. Rolland Trépa­
nier. Mlle Marie-Blanche Trépa­
nier, Pauline et Jeannine Tré- ; 
panier, M. et Mme Rolland Ja- ; 
cob. M. et Mme Octave Dessu- j 
reault, Mlles Jeannine Grand- ; 
mont. Rose-Alice Grandhori. 
Mmes Carpentier, Roger God:n. , 
Henri Veillct, Freddy Borde- 
leau, Horace Trudel, Mlles Mar­
guerite Lacroix, Mlle Thérèse 
Mongrain. Marie-Blanche Veillet- 
te, MM. Benoît Lacroix, Mauri- ' 
ce Jacob. Berlin Doré. Jean-Blai- j 
se Léveillée. M. Ovide Mon-1 
grain. Martin Dessureault. Paul- | 
Emile Grandmont, M. et Mme 
Trefflé Boucher. Céa Trudel, j 
Mme Joseph Bordeleau, Mme 
Freddv Desureault, Marie-Blan­
che Trudel. Mme Benoît Bélisle, 
Les RR SS. et leurs élèves, Jean 
N. Trépanier, M. et Mme Wilfrid 
Déry, M. et Mme Donat Borde­
leau, Mme Lumédic Trottier. 
Gustave Roberge. Henri Sans- 
chagrin. Victor Sanschagrin, M. 
Alexandre Bélisle, Mmes Xavier 
Simon. Philippe Veillette. Be­
noit Sanscartier. Wilfrid Ger- 
vais, Mlles Médora Gervais. Eva 
Grandbois, Fernande Leclerc, Ju­
les Lafontaine, Marie-Claire Bor­
deleau. Mme Majorique Simon, 
Eva St-Arnaud, Mlle Rose-Ai­
mée Jacob, Mme Ernest Grand- 
bois, Marguerite Léveillée, Mlles 
Fernande Doré, Jeanne d Arc 
Mongrain, MM. Martin Trépa­
nier. Gérard Lafontaine. Mme O. 
Côté, Mlle Jeanne Marchand, M. 
et Mme Napoléon Guimond. Mlle
B. Mongrain, Mme Prima La­
fontaine, Mme Jules Roberge, 
Mme Adelphie Déry, M. Richard 
Charest, Mmes Odilon Hamelin, 
Léger Veillette, Adélard Mar­
chand, M. Elzéar Déry. Mme 
Donat Charest, Mlle Etiennette 
Grandmont, M. Trefflé Jacob, 
Mme A. Ayotte. Mme Edouard 
Déry, Mlles Hélène et Margue­
rite Veillette, Anita Lafontaine, 
Paula Boucher. Armand Charest, 
Mme Arthur Côté. Mme Fernand 
Trudel, M. et Mme Alexandre 
Carpentier. Mme Fortunat Cha­
rest, Mme Tancrède Déry, Gédé­
on Charest, Alfred Thiffault, 
Mlle Françoise Trudel, M. An­
toine Lafontaine, M. et Mme Xa­
vier Gagnon, M. et Mme Josa- 
phat Lacoursière, Mlle Marie- 
Ange Charest, Paul-Emile Thif­
fault, MM. Melville Goulet, Hen­
ri Desureault, M. et Mme Donat 
H. Charest. M. Arthur Trudel, 
Joseph Lafontaine. Henri Lafon­
taine. Elzéar Lafontaine. Xavier 
Germain, Mlle Marie-Laure Bru- 
nelle, Adélard Mongrain, Richard 
Godin, Napoléon Massicotte, Mme 
Pierre Proteau, Emile Proteau, 
M Bruno Lafontaine. Jean-Clau­
de Tessier, Mlles Pauline Trudel, 
Rose-Aimée Jacob, Mlle Yvet­
te Lamy, M. tt Mme Tancrède 
Richard. Mme Jos Piché, Mme 
Raymond Despina. M et Mme 
Philippe Trottier. Mlles Aurore

v- n -f'Ma Germain, Ro- 
le-Eva Ouellette.
SOiREE AU COUVENT

Les Révérendes Soeurs Filles 
de Jésus du couvent de St-Sta- 
nislas ont donné comme par les 
années passées une magnifique 
soirée à leurs élèves pent! on- 
naires et demi-pensionnsires ain­
si qu'aux anciennes élèves du 
couvent.

Sur l’invitation pressante de» 
bonnes religieuses toutes les an­
ciennes se sont fait une Joie et 

devoir de se rendre à cet ap­
pel.

il y eut musique, chant, décla­
mations et parties de cartes whist, 
les parties furent chaudes, l’am­
bition régna puisqu'il v avait de 
iolis cadeaux a gagner dons de* 
Révérendes Soeurs et des jeunes

fut surtout goûté, et plus dune! 7.00 p. m.— Annonce de l’heu- 
larme humecta la paupière des re LUNDI. 8

pie ix communiants
MM Alfred Lambert et Raoul 

St-Jean servaient la messe, dite 
aux intentions des associe* dis­
parus, par monsieur l’abbe P. S 
de Carufel. Deux aures membres 
du conseil. MM Paul Caron et Dr 
Lionel Plante firent la quête.

Devant le succès remporté cet­
te année, les directeurs de notre 
amicale se proposent d'en faire u- 
ne tradition les années à venir.

7.00 p. m.— La Renaissance 7 30- Melodies légères 
Campagnarde. 7 43 “Charlie Chappell A His

7 15 p m—L’orchestre des Ca- Merry White Caps ".
valiers de LaSalle, aous U direc-

St-Zéphirin
BAPTEMES

S te* Angèle de Laval

8 13 Musique de danse.
8 30—Chansons françaises.
8.15- “Monday Blues Cure".
9 45—-Le quart d’heure du bon­

heur
10.00 Variétés
10.15— Entre vous et moi.
10.45—Ouverture de la Bour­

se.
1100—I.’heure ensoleillée 
11 45—Programme par Torches*

CONFERENCE AGRICOLE
A été tenue à la salle publique 

une conférence agricole par MM. 
les agronomes Baribeau, Bélisle 
et Savard. M. Baribeau traita le notes SOC IALES 
sujet Intéressant des animaux de
race et dos primes données. Mme Edouard Turcotte nous a

M Bolisle avec son program- quittés pour trois semaines pour 
me traitant d’aviculture intéres- ‘Uer • vlontréal chez M et Mme 
sa fort l'auditoire. ! Herve Proulx ou elle fut mairai-

M. Savard traita avec talent du ne d’un garçon baptisé sous les

M Henri Gauthier et Mme 
Gauthier née Angéhna Marcotte 
sont heureux d’annoncer â leurs 
parents et amis la naissance d’un 
fils baptisé sou* les jolis noms. tre Romano, 
de Joseph, Alphonse, Loranzo. j 12.00—L heure de la gaieté 

Parrain et marraine. M. et 12 45 Cours de la Bourse 
Mme Donat René de St-Majort-1 12 55 Mercuriale des produits
que oncle et tante maternels de laitiers „ „ „
renfunt. * 1.00-OrchMtre. - C B S

1 13 Causerie agricole de 1 U.

POSTE URC M
MARDI. 9

3 00 - Marches militaires.
5 15 Quatuor en do majeur, de 

Haydn. (disques phonographi-
| que# )

3 45 Cotes des Bourses de 
Montréal et de New-York

6.00—Annonce de l'heure .
8 00—Chansonnettes française!.
6 30—Relais
6.53—Intermède musical.
700—Annonce de l’heure.
7 00 —Conférence par M André 

I«esage, sous les auspices de TU- 
nion catholique des Cultivateurs. 
Sujet: “La nécessité de l’épar­
gne".

7 15 L’orchestre de Rex Bat­
tle, de Thôtel Royal York.

7.30—Billy et Pierre — sketch

C. C
130 Orchestre.
145 -Claudette DeSèvt et la

beauté.
2 00 Programme de variétés 
2 30—“American School of the

humoristique.
7 45—Servies de nouvelles, en 

français et en anglais, pour les 
radiophiles des centres ruraux.

R 00 Conférence de M. Arthur 
Letondal, sur feu Joseph David 
Dussault, organiste de Notre-Da­
me.

8 15—“Musical Oddities’’.
8.30—“Opening Nlghta".
9.00— Annonce de l’heure.
9.00— L’Heure Eaton: orcheatrS

Jardinage et insista surtout sur noms de Joseph, Elle, Paul, An-, Air"
les avantages de la culture des dré. 
fraises, des framboises et des 
pommiers. L* Canadien National rachete-

Un bon nombre de cultivateurs ra au début de Juin pour 335,- 
assistérent à cette intéressante 000,000 de bons à 4 1-2 pour 
conférence. 1 cent 1968 au prix de 103.

3 00 “Your Hotess 
Wright” — C. R S

4 0u Avec Perretlr
4 15- Variétés de Chicago

B S

, symphonique sous 1a direction de 
Cobina ! Reginald Stewart

1000 Récital d’orgue (relais). 
10.30—L’orchestre de Gilbert 

C. Watson, de Toronto.I 10 45—Radio-Journal (bilingue)
130 Lunch du Kiwanis, d’At-1 11 00—Annonce de 1 heure.

U

I-T-Co

Tout Jumeur aime, à certains moments, tenter une expérience. Mais si 
loin quit la pousse, il finit toujours par arrêter son choix sur une marque 
qu'il trouve, décidément, la meilleure de toutes.

Demandez-lui ce qu’il y a dan» cette marque qui la lui fait préférer à 
toute autre, et il ne pourra probablement vous l’expliquer que d’une façon 
vague et peu convaincante.

La réponse, s’il pouvait la connaître, est toute dans la formule. 
Chaque marque de cigarette, chaque marque de tabac à pipe, chaque 
marque de cigare fabriquée par l'impérial Tobacco Company l’est selon 
une formule qui lui est propre et à laquelle on ne s’est arrêté, dans certains 
cas, qu’aprés des années d'expérimentations et de recherches.

Dans cette formule, s’il s'agit d’une cigarette, entrent diverses qualités 
de feuilles, les unes provenant de la récolte d’une année, les autres de celle 
d'une autre année; certaines cultivées dans un district dont le sol est d'une 
nature particulière; d’autres cultivées dans un district au sol différent- 
Chaque district produit un type avec ses caractéristiques propres. Les 
tabacs que fournissent la Géorgie, la Caroline du Sud, la Caroline du 
Nord, la Virginie, le district Burley du Kentucky et du Tennessee et 
le Maryland ne sont que quelques-uns des types importés. Des types 
similaires de feuilles cultivées dans la région ensoleillée du sud de l'Ontario 
entrent aussi dans la fabrication de plusieurs produits Imperial.

Normalement, chaque qualité de feuille devrait contenir, en certaines 
quantités, certaines huiles essentielles et devrait offrir le type exact de 
texture et de couleur prévu dans son cas. Quand l’on constate qu’une 
qualité prévue par la formule possède l'une de ces caractéristiques en excès 
ou qu’elle en manque, il faut compenser cette déviation du type régulier en 
employant soit une moindre, soit une plus forte quantité de certaine autre 
qualité, afin d'arriver à balancer le mélange exactement tel que requis.

LTmperial Tobacco Company a établi comme pratique de toujours 
garder en stock une quantité suffisante de tabac en feuilles pour au moins 
trois ans de production normale, — tout ce tabac étant traité dans ses
{propres établissements, sous la surveillance de ses projrres experts. La 
açon exceptionnelle dont elle réussit à maintenir la qualité à un niveau 

toujours égal semble donc autant le fait de sa force financière que des 
•oins dont est entourée la production.

Quand vous découvres une marque Imperial qui répond exactement à votre 
goût, vous pouvez lacheter en toute confiance par la suite, sachant que la

saveur en seront toujours 
procure sera toujours aussi vive.

qualité en restera toujours invariable, que la force et la 
les mêmes et que la satisfaction quelle vous procure

IMPERIAL TOBACCO COMPANY OF CANADA, LIMITED
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Bourse, Commerce et finance. ANNONCES CLASSEES à tea

International Nickel fut la grande vedette 
de la séance de samedi sur le marché local

BOURSE
k MONTRÉAL

Ce stork accapare près du tiers du roulement total et 
atteint un nouveau sommet de 25 1-2 pour Tannée 

courante. — Plus de gams que de pertes.

413

.s du 6 avril 1935 fournis au Nouvelliste
s Ouv,

par L. G 
Haut

. Beaubien Cie 
Bas Ferm

Ass. Brew 1214 1214 12*4 1214
Bathurst 5 5 5 5
B. C. Power B 2*4 2^4 . i
Bell Telephone Co. 126 126‘v 126 126*2
Brazilian 8*» «S 8 S 8 S
Can .Car A Found. Co. 8 8 77 77»
Can. Car te Found. Co. Pfd IS 15 15 15
Can înd. Alcohol Co. A 8*4 8% 8^
Can. Ind. Ale. Co. Ltd cl B • k 77 » 7^4 7 ‘ »
Canadian Pacific Railway It 10 10 lt
Can. Cement 6 >4 6>a 6»a
Can. Cement pfd 55 51 Va 55
Cock: hutt Plow 7 7 7 7
Con Mining & Smelting 132 132 132 132
Can Hydro pfa 49 45 45
Dominion Bridge Co. 25 25 25 25
Dominion Textile 80 80 80 80
D. Steel & Coal B 4Ve 4V4 4'4 4*4
Dryder. 3*4 3*4 3 */4 3*4
Gypsum 6>2 6>2 6V4 ou
Koliinger C. Gold Mines 16.50 16.50 16.50 16.50
Howa;d Smith 10 10 10 10
International Power pfd 52 52 52 52
International Nickel Co. 25 ‘a 2514 2 \ 25V*
Imperial Tobacco 124 127» 12 12
Lake of the Woods M. com. 10 10 10 ’ 10
Montreal L. H. A P. Cons 28 xli 28*4 284 28*4
MU Fow. Debts 47 M» 47'4 • 47*4
Me Coil Front 137» LVh 137a 137»
Nat. Jteel Car Corp 17 17^ 17 17
National Breweries 33 33 33 33
National Breweries pfd 381 a 38 'a 38'2 38»*
Ogilvie Flour Mills 150 150 150 150

Montréal, 8— La séance de sa­
medi matin fut assez active et il 
y eut une forte demande pour 
international Nickel qui monta à 
25 1-2, son plus haut sommet de 
l'année. Quelques vedettes se sont 
distinguées mais dans l'ensemble 
!e marche montra une k'gere a- 
mélioration et il y eut un certain 
nombre de gains, entre autres 
thez Canadian Car, Montreal Po­
wer, Cernent, Sherwin-Williams 
11 Steel of Canada Canadian Hy- 
dro-Electric priv. fit un beau ral­
liement montant de 4 points à 45 
«t allant jusqu'à 47. La clôture 

; fut ferme.
Nickel fut le stock le plus actif 

avec 3,185 parts, fermant a 25 1-2 
en mieux de 3-8 de point. Cana-

parts et fermant à 8 en mieux de 
1-8. Cement fut troisième avec 
470 parts et une amelioration de 
1-4 a 6 1-2.

Sur les 49 valeurs qui firent 
leur apparition sur le marché on 
a compté 17 gains, 8 pertes, 9 qui 
ne changèrent pas sur les cotes 
de la veille et 15 qui n'apparurent 
qu'en lots isolées.

Le roulement total fut de 10,001 
parts contre 5,273 il y a une se­
maine et 9,577 il y a un an.

Les obligations vendues furent 
de $2.150 contre $9,500 il y a une 
semaine et $8,250 il y a un an.

A LOUER. $20.00 par mois, logement 
île 0 pièce», aitué No 000 St-Paul, 
^'adresser, No 2 Du Platon, télépho­
ne 40.
1(B767 Mar«20-lmoia)
MACMKIQU'E maiaon en brique, 
boulevard lie» Forge», Kerbodot, H 
pièce», plancher» bois dur, garage, 
Matème eau chauffe, deux foyer», 

.v'.imn» Téléphone 3420, Char!**» de 
Hloia.
1 (11033-Avril:» 6-8 3fs)
LOUERA ou vendra, bonnes condi­
tions, garage, boutique de forge, écu­
rie, maison dsns village, centre im- 
nortnut, pour réparation! automobi­
le» et pour forgeron. ü'adreHiter: Ju­
lien Leblanc, St-üylvère, Co. Nicolet, 
P. Qué.
1(H0.>4-Avrü6-8 93fa)
1A KJ EM ENTS moderne», 4 et f* piè- 
<_es, plain-|*ied. 1, 4 pièce», chauffé. 1 
7 nièce», maison seule, garage. Prix 
MO00 $l*ig> et $20.00 S'adresser 
M. Itacband, 844 Haut Hoc.
1 ( B93.V AvrilC-8-2fa)

dian Car fut deuxième avec 1265 | î PRODUITS

Hausse légère 
sur le marché 
de New-York

30 Power C’orp of Canada Ltd 
25 Quebec Power Co.
10 St. Lawrence Flour Mills 

140 Shnwmigan Water & Power 
385 Shcr-vm Williams Co.
125 Steel Co. of Canada 

5 Steel Co. of Canada pfd 
210 St. Luw. Corp 

75 St. Law. Paper pfd 
50 W ab nsso Cotton Co. Ltd 

BANQUES
3 Canadienne Nationale

Ventes totales sur la bourse et le curb: 
Actions industrielles: 14.385 
Actions minières: 47,790

7*8 7*§ 7*s 7%
15 15 15 15
35 35 35 35
15*4 I8H 15** 1 5'2
12 i2y4 12 12*4
45 45*4 45 45*4
42 42 42 42

1.20 1.20 1 20 1.20
10 10 10 10
21*4 21*4 21** 21*4

130 130 130 130

Les valeurs étrangères à N Y
SL AM i: I q; SAMEDI 0 AVRIL 103.'

VI N TF:s OUV
iî .<»») A u si h 1955 100>4

10,ooo BpIr[iijue 6 1-2*8 1949 1*9*4
30 1 H W 1 I»0 6’» 1 JI.V»

1 .< M N l Roli 7’s 1958 4*»
1 IM M* Rrè‘■ il 6 1- 2'n 1957 W»4
2 .IMM» D 1932 -M\
1 .IM Ml Brisibnn* a 1958 91
1 IM N 1 Bueino* A y ras 6’» 1961 5344
4 ,000 Ch il 1 6’» 1! ♦61 n%
2 .1 M M 1 < 'oi< ‘iiThie < Y» 1961 25
2 ,IM Ml i îinimin .V* 1952 111*4
1 .OOO 1 lire i s 1949 177
2 IMMI 1 • inaeiM* 5 U» 1rt.i 27%
2, IM M» Haït i 6» 1 952 S|»H
3 (NNI Bail »• 7’» 1 951 87
1, IM M» Jap. n r» 1 2’s 196.’ 81*4
1 IMMI Hlm 6 1-2» 1954 s

10,,000 Mil» n 6 1 :ï* 1952 75 U
2,.IMMI P» niim» 7 s; 1958 13s
4 IMMI l’éri ni 6 s 11900 s
fi IMMI Pels cm* 6 s1 1940 74^i
1 .IMMI Rio Janeiri> 6 1-2 » 1953 10H

IMMI R G. do S. 6*» 1909 lO^s
4 .IMMI San l’aulo 7» 1910 S3*4
1 IMMI S"i»aons 6' » 1930 161 » j
4 .OOO Rotlaume- Uni 5 1 -2‘» 1937 111*»

81 Va

CURBDEI
IM

New-York, 8.—Par .Frank Mac- 
Millen, rédacteur financier de la 
Presse Associée.— Les acheteurs 
étaient nombreux en bourse, sa­
medi, mais ils n’avaient plus l’é­
nergie de la veille. La meilleure 
nouvelle fut le rapport de Cram 
sur la production des automobiles. 
On estime que 107.895 automo­
biles ont été fabriquées la semai­
ne dernière au lieu de 103,286 la 
semaine précédente et de 89,722 la 
semaine correspondante de 1934.

Le florin hollandais a regagné 
une partie du terrain perdu ré­
cemment sur la foi de la nouvel­
le que le gouvernement des Pays 
Bas n’a pas l’intention de mettre 
un embargo sur les expéditions 
de metal jaune. En bourse, le rou­
lement a été de 464.230 >arts. 
Kennecott, Anaconda. Montgome­
ry, et General Motors ont gagné 
des fractions. Air Reduction, A- 
merican Tobacco, Caterpillar 
Tractor. Spiegel-May-Stern et U. 
S. Smelting ont enregistré des 
gains plus considérables.

Eastman Kodak monta de 2 3-8 
; points a 124 1-8 et International 
! Business Machines haussa de 1 
! 1-2 point a 163. Intern. Cement 
gagna 1 3-8 point à 26 1-8. L’ar­
gent en barres a haussé d'une de- 
mi-cent a 62 1-4 cents. C’était son 
cours le plus élevé depuis 1923. 
Le coton a haussé de 35 à 55 cents 
la balle.

633 titres différents firent leur 
apparition sur le tableau. 336 ont 
avancé, 130 ont reculé et 167 fer­
mèrent inchangés. Voici les cours 
moyens compilés par la Presse As­
sociée :

30 ind. 15 c.f. 15 ut. 60 t. 
Samedi 52 2 20.6 25.7 37.7
Vendredi 51 9 19 4 22.6 36 4
1934 57.8 .38 9 35.3 47.4
Haut 1935 56.6 27.6 28.6 416
Bas 1935 45.5 18 5 21.6 34.8
Haut 1934 61 4 13.0 40.6 fl.4
Bas 1934 15.3 22 8 24.2 34.9
Bas 1932 17.5 8.7 23.9 16.9
Haut 1929 146 9 153.9 184 3 157.7
Bas 1927 61 6 95.3 61.8 61.8

DE LA FERME
Montréal, 8 (P.C.)~Les prix 

sur le marché de Montréal same­
di, furent ou stables ou plus bas. 
Le beurre, les oeufs se vendirent 
moins cher, tandis que le fro­
mage et les patates sont demeu­
rés au même prix. Les arrivages 
de la semaine ont été enrégistres 
et envoyés comme suit à la 
Chambre de Commerce:
Caisses Oeufs Beurre Fromage 
La semaine dernière:

9,500 3.440 86
Il y a une semaine

11,581 4,566 42
Il y a un an

15,068 5,518 572
En fin de semaine, le beurre 

se vendait 22 l-2c pour le No 1, 
par chars ou par quantités moin­
dres. Il a une semaine, il se ven- 

1 dait 23 3-4c, et il y a quinze jours, 
il se vendait 25c. Les petites 
quantités réservées à la vente au 
détail ont aussi été moins chères: 
de 23 l-2c à 24c pour le beurre 
en bloc et de 24 l-2c à 25c pour 
le beurre enveloppé par livre.

Par chars ou par quantités 
moindres, les oeufs se sont ven­
dus 18-18 l-2c pour les A-gros, 
15 l-2c pour les A-moyens, 15c 
pour les A-poulettes, et pour les 
B, 14 l-2c pour les C. Les peti­
tes quantités réservées à la ven­
te au détail ont été cotées com­
me suit par les maisons de gros: 
Qualités En cartons Libres

DEI X LOGEMENTS nvulerue», 5 
I * rr»f Hit né» Blvd De* Forge», avec 
► •irage, grand jardin. |H>ulaUler. K'h- 
(1 régner, 646 Volontaire.
1 (BU37 Avnl6-6-9-3f» >

protest™ EIVOYEEI
M. MITCHEli HEPBURN

Quebec, 4 (D.N.C.)— Voici le 
| texte de la protestation qui a été 
envoyé hier matin à l’honorable 
M. Mitchell-F. Hepburn, premier 
ministre de 1 Ontario, au sujK de 
la répudiation des contrats d e- 
lectricité signés par la Commis­
sion Hydro-Electrique de l’Onta- 
ri°. Cette résolution a été prépa­
rée à la suite d'une assemblée 
d obligataires et de représentants 
de maisons de placement de Qué­
bec et de la région tenue avant- 
hier en notre ville. Voici com­
ment elle se lit:

“Lors d’une réunion des repré­
sentants des maisons de place­
ment et de nombreux obligataires 
de Québec et de la région affec­
tes par la teneur de l’Hydro F’ec- 
tnc Power Commission Act il a 
été résolu énergiquement de pro­
tester contre la décision de votre 
gouvernement de lepudier des 
contrats formels passés entre les 
représentants accrédités de votre 
gouvernement d'une part et d’au­
tres gouvernements et représen­
tants d’individus et de groupes 
d individus d'autre part.

Cette mesure s'attaque à l’in­
violabilité des contrats et elle ne 
respecte pas les principes fonda­
mentaux de justice sociale et de 
jurisprudence canadienne. Si le 
procèdent dangereux que vous 
préconisez est adopté, il devien­
dra inutile de se fier a l’inviolabi­
lité d’un contrat et l’exemple que 
\ous donnez sera déplorable pour 
les titres même d’une propriété.

A-1 gros 28c
A-l moyens 25c
A-l poulettes 25c
A-gros 22c 21c
A-moyens 20c 19c
A-poulettes 19c 18c
B 19c 18c
C lté 17c

Le fromage de fabrication ré-

LA COLOMBIE
de

Cours du 6 Avril 1935 
fournis au Nouvelliste par 

Keating 8c McRae
Haut

Allied Chem.
Am. Can.
Am. Loco m o 
Auburn
Am Tel 8r Tel 
Anaconda Cop 
Am Car F.
Am Waterwork 
Atchison Ry.
Balt, te Ohio 
Bethleem Steel 
Case
Crucible Steel 
Can. Pacific 
Chesap te Ohio

Chrysler Corp 
Coca Cola 
Celanese 
Con. Gas 
Cont Can 
Dupont
Del. te Hudson 
East. Kodak 
Erie Railroad 
Freeport Texas 
Gen. Motors 
Gen. Electric 
Gen. Foods 
Houston Oil 
Hudson Motors 
Int. Harvester 
Int. Paper 7 p 
Tnt. Nickel 
Int. Tel. te Tel 
Kennecott Cop 
Missouri Pac. 
Mont go Ward 
North. Pacific 
North Ame. Co. 
New York Cen 
Nat. Pow Ligh 
Nash Motors 
Pennsylvania R 
Pack Motors 
Pub Service 
Radio Corp 
Reming Rand 
Sears Roebuck 
South Pacific 
Stand O. of N J 
Stand O. of C. 
Studebaker new 
Texas Gulf 
Union Pacific 
Unit. Aircraft 
U. S. Steei 
U. S. Rubber 
U. S. Ind. Alch 
l’nion Carbide 
U. S. Smelting 
Westinghouse 
Vanadium 
Woolworth 
^tntes. 460,000

Bas
134*4 134 H
117U 1174

11*4 11*,
17 A* 174

104*7 104 4
11 10*4
II 13

11*4
39*4 39
' 94
25 S 254
49*4 49*4
17'* 17 U
10*» 94
4084 40%
43 S 43 4
35 35

196 V4 1954
22 T* 22
20U 204
71 704
914 91
27 4 26*4

123*4 122*4
97» 94

24*, 24*4
284 284
23 224
334 33*4
14 14
TH 74

374 37 4
fd 64 64

254 254
i. 7*4 7

174 16*4
14 1 -

24 4 24 'a
154 15
134 13*4
154 144

t 8*4 84
12*4 124
19** 194
34 34

264 264
44 44
84 8»a

354 354
15 14*4
39 4 38U
304 304

' 2** 24
30 29U
88*4 88
HH 114
30 294
114 114
39*4 39 U
47 4 474
994 984

Cours du 6 Avril 1935 
fournis au Nouvelliste par 

L. G. Beaubien Cie
Form
134 a i 
117»2 

11*4 
17N»

10412 
11 
13 
11*4 
39*4
10‘fe j Imperial Oil 
25*^ Int. Petroleum

Haut Bas F 
Asbestos 9 9
Brit. Ame. Oil 14*4 14*4
Beauharnois nou 4 4
Champ Oil prv 7*4 7’i
City Gas Elect. 2\i 2*4
D. T. te Chem. 5 5
D. T. & Ch. pv 50 50
Home Oil Co. 58 55

16>a 16’4
31 31

Melchers A 71» 7
Regent Knitting 6V4 6«4
W Good her prv 18 177»
Walker Brew 3.60 3.55

LES MINES
Big Missouri 38 38
Cartier Malar. 04H 04% 
Chibotigamou 24 24
Duparquet 12 11H
Falconbridge 3 68 3 68
Jack Man con. 15 15
Macassa 2.20 2.20
McWatter* 172 172
Noranda 36.50 36
Parkhill 21 21
Pickle Crow 2 85 2 80
Quebec Gold 33 33
San Antonio 3.60 3.60
Stadacona 23 *4 23
Sullivan Cons 64 64
Sheritt Gordon 61 61
Siscoc 2.92 2 92
Teck Hughes 4.10 4.10
Wayside 17*» 17**

VALEURS HORS-LISTE 
B. Corp of C. 3*4 3*4
B. C. of C. pv 16*» 16*»
Can. Malting 30»4 29*4 
Cons Paper Co 1.15 1.10
Ford of Canada 284 28
Price Bros prv 20 20

New-York, 8— Lawrence E 
S Hoover, secrétaire du comité 
exécutif de l’association des obli­
gataires de la Colombie, annonce 
que le gouvernement de la répu­
blique de la Colombie, Amérique 
du Sud. est prêt à entamer des 
négociations avec les détenteurs 
de ses obligations pour reprendre 
le service des intérêts sur sa det­
te a l’étranger. Ce gouvernement 
n’a rien payé depuis 1933 à l’ex­
ception d'offres de scripts sur cet­
te dette obligatoire s’élevant à 
$51.223,500. Plus tard, des négo­
ciations seront entamées pour re­
prendre le service des intérêts sur 
la dette des obligations de l’Agri- 
cultural Mortgage Bank garanties 
par la Colombie.

Le Or Alfonso Lopez, président 
de la république de la Colombie, 

jg ” a eu une entrevue mercredi der- 
3.60 n*rr avec les représentants du 

comité des obligataires à Bogota 
38 et il a autorisé le communiqué 
1)4 4 suivant:

“Los finances du gouvernement 
12 de la Colombie se sont améliorées 
3 68 k‘cn que la Cour Suprême puis- 
15 se annuler les taxes imposées ce 
2 20 QU* pourrait affecter temporaire- 
1.72 Nient cos mêmes finances, le gou-

cente No 1 Ontario s’est vendu 
11 l-2c et 11 3-4c tandis que ce­
lui de fabrication d'été s’est ven­
du 12 l-2c et 12 3-4c la livre.

Les cotations pour les patates 
ont été comme suit, le sac de 
80 livres: Québec blanches No 2, 
45-55c; Québec montagnes 55-60c; 
Nouveau-Brunswick cobblers 55- 
60c; Nouveau-Brunswick monta­
gnes 60-65c; Iles-du-Prince-E- 
douard montagnes 65-70c. Les pa­
tates Jles-du-P. Edouard se sont 
vendues 75c le sac de 90 livres. 
Les nouvelles patates des Bermu­
des se sont vendues $2.25 et $2 - 
35 pour le No 2, $2.50 et $2.60 
pour le No 1, le sac de 50 livres.

Voici les cotations pour la ven­
te au détail dans la volaille pré­
parée de qualité A; la volaille de 
qualité B s’est vendue 2c moins 
cher, la livre.

Dindes
Poulets nourris au lait 
Poulets choisis 
Volailles
Poulets pour le gril 
Oies
Canetons du lac Brftme 
Canetons domestiques

La loi que vous proposez n’est 
pas juste parce qu’elle frappe 
gravement et injustement un 
groupe de citoyens pour le béné­
fice des autres classes de la so­
ciété; elle frappe encore une 
classe très honorable de citoyens 
et non seulement découragera l’é­
pargne et l’industrie mais punira 
même lourdement les gens éco­
nomes. On peut raisonnablement

PLAIN-PIEl>. trè» moderne, 7 pièce», 
(hapibre de bain ,<h«mbre de lavage, 
dépen»e, frigidaire, fixture» élertri- 
<jue», bien i-baud, 2iènie étage, 13*2 
rue Hart. Auasi un logement de ti
Iu»t«'> « t < *......hr* «i» bu . » 1.
rai rt. B’ftéraMer J-»». Aboud, 1382 
rue Hart. Téléphone 3536.
1 iBl>4û-Avrilfl 8-9 3f«
MALSON A LOUER 1247 St Denis, 
prè» Kona venture, 7 pièce», entrée 
|M»êle électrique, réservoir e»u chau­
de, gritiHb» cave, grande eonr. K adres- 
aer, (H8 Plaisante. Téléphone l»Kt.

(Avril 6 8 U 3fs)

3 Automobiles UsagésA A M * «w. A
AUTOMOBILISTES: Votre batterie 
•lémarre-t-elle? Avez-vou» de bonne» 
lumière»? Vos freina aont-il» aûr»? 
Consultez un «•Xpert, voua ndreasaut 
Garage Quesay. Téléphone 1900.
3(H9Q7 Avril4 5-6-3fg)
“PACKARD'’ de luxe, sedan 7 pas- 
sugers, imnièle 1931, 6 cylindre», en 
trè* bonne condition. Vendra à b*»n 
marché. Ecrire à î-aaier poatal 133, 
Victoriaville, Québec.
3 (11964 Avril8-Ifs)

7 Dît era a Vendre

BOIS FRANC, érable et merisier à 
$2.75 la corde. Bouleau séché à l'abi i 
$2.50 Bois mou $2.00. J E. Tessier, 
780 Uingraa. Téléphom 244 1 ns 
7( B923-Avril0-6-2fa )
A VENDUE ou à louer: Clavigraphea 
Remington, Underwood. Royal. Répa­
ration» tous genre», machine» à ad­
ditionner, calculateur Monroe, dicta­
phone». Distributeurs Remington 
Rand, pour Trois-Rivières, Crand'- 
Mère, 8bawiuigau 46111». Gérald Mar 
t ineau, Edifice Ameau, téléphone 784. 
7 < R931-AvriÎ3-lmois )
COUR à bois 8t-Thomas. Nous avons 
dn bon bois franc, bien sec a $2.75 la 
corde. Bois mou, $2 25. Téléphone 
1958-J.
7 ( B946-Avril6-Imoi»)

NOTES BREVES
Dun te Bradstreet rapporte que 

les affaires commencent bien le 
deuxième trimestre de l’année.

A VENDRE: Tabla de chesterfield 
mobilier en fibre, mobilier chambra à 
coucher à partir d» $35., mobilier di 
ian-atudio troie morceaux, divan-atu- 
dto, un mobilier de eeile à diner $35 
U morceaux, mob.lier salle à déjeuner
6 morceaux, che»terfielda. tablee. chai­
se», bureaux, commode», lits, som­
miers, matelas. Un lot de carpettes 
de prélert anglais à partir de $3.75. 
Poêles neuf» semi-émaillée, réchaud 
et réservoir, à partir de $-49J»ü; le 
plus grand choix depoélee en ville 
prix détient toute compétition. Pué 
le» de seconde muin arec garantie. A 
chetons, vendons et échangeons. Té­
léphone 1246 M. J. A. ALAIN. 1251 
Lariolette. (3ième maiaon da la rue 
St-Maunce)
7( B637 • MareTi-1-1 mole >

COUR A BOIS, merisier et érable, 
bien aec, $3 00 la corde, boia franc 
2ième qualité $2.75, bois mou $2.25 
C. Tessier. 657 William. Téléphone 
1899 J.
7 (B7s9-Mnr»22-lmoia)

w W WW

NOUS «von» dea “BATTERIES’’, à 
partir de $4.50 avec garantie. Satis­
faction absolue. Ouellet Batterie Enrg. 
1514 Champlain, téléphone 387.
8 (B927-Avril5-6-8-àfe)

MARCHE REGAL LTEE
Pour vos bière» et portera

APPELEZ 1788.
1053 nie 8te-Céçile. 

Livraison rapide eu ville et au Cap. 
8 (B882-Avrill-lfois)

roit nous 
BIERES ET PORTERS

APPELEZ 404,
MARCHE NATIONAL 
1063, rue Sainte-Angèle 

Livraison au Cap.
8 ( B883-Avrill-lnioia)

MEUBLES REMBOURRES, ne voua 
dérangez pas, télépbonex-noua et 
nous passerona voua donner estimé, 
prix défiant toute compétition. Télé­
phone atel:er 46, résidence 2Ï58-W. 
E. Pinet, rembourreur, toujours en 
mains vitres autos, a bes prix.
8 , (B913-AvrU4-lmoU)

10 Demande d'Emploi

PLOMBERIE GENERALE, Liguori 
Villemure a ouvert une boutique au 
No 923 Sfe-U’rsule. En position de 

Le cuivre électrolytique était à ! donner entière satisfaction à aa elieu-
7.55 cents la livre sur le marché 
étranger, hier.

L’or en barres a baissé à 143 
shillings 10 1-2 pence à Londres, 
l'équivalent de $34.93 l’once en 
fonds canadiens.

Granby Consolidated Mining a 
subi, en 1934, une perte nette de 
$1,522,196. La compagnie avait 
gagné $79,568 durant 1933.

Chicago Yellow Cab a gagné, 
en 1934, des profits de 28 cents 
par action au lieu de $1.27 par ac­
tion l’année précédente.

tèle. M. Villemure a 18 uns d'expé­
rience, dont 6 ans au service de Cha 
Lanctôt. Téléphone 2383-W.
10 ( B865- M n rs30- A v r ill 2 3 4 5 6 7fa)
COIFFEUSE d'expérience pour 
prendre direction d’un salon de coif­
fure .S’adresser h casier 147 Victoria- 
ville.
10 ( 963-Avril8-9-10-ofa)

Y aleurs mobilières en Mars
Le cours des actions ordinai­

res a décliné les trois premières 
semaines de mars mais s’est raf­
fermi depuis la quatrième. Le 
mouvement général depuis le 
commencement de l’année a tou- 

lalion des provinces de Québec I jours été vers la baisse. Un indi­
ct de l’Ontario, et tout cela pour i ctydes titres industriels, la semai- 
une divergence de politique et u- i 28 mars, marquait 125.2
ne confusion d intérêt et de sen- j comparativement à une moyenne 
timent en rapport avec certaines de 129.7 en janvier; les services 
dispositions de quelques-uns des publics ont aussi baissé de 50.4 
contrats en jeu. | en janvier à 44.4 la semaine du

“Comme citoyens canadiens, * 28 mars. Les titres des mines d or 
jaloux de notre bon nom et de i ^ 126.5 étaient matériellement 
l’intégrité de notre passé, nous Plos b3* 9ue maximum de 1935 
voyons d’un très mauvais oeil la clu^ es^ de 131.2 (le 7 mars) mais
perspective d’étre mis au rang de i P^us. ^au^s moyenne de
ceux qui ne tiennent aucun enga- janvier, 123.2. Les minoteries et 
gement. Cela est très regrettable les industries sidérurgiques ont 

supposer que cet exemple repré- j surtout à cette période-ci de no- montré de la faiblesse en ^ mars
hensible sera suivi pour d’autres I tre histoire où notre commerce é-! tandis clue ^es breuvages, l’ener-

18 * Vendre

lin:

BEAUX MEUBLER «
nHffeaae. bon marché, nia 
ai rapar* à louer pour «
«Ireaser, au aaiou «le bar .
364 rue Dea Forge». ^
18 \

UNE REDUCTION de \t 
offerte à partir du lfr 
toute» réparations de f,iurr 
entreposage à 2H%, .. 
fourrure» contre le feu * 
S’adreaaer, “SALON BK \ 
tre-Dame.
15 (B87C M n
MATKLA8!!! Ne je,,/7^ 
matelas. Noua le» i>! 
neufs Réparation de m* ' 
bourrage. Allons chercha- . ,r'
marchandise. Joa. Lahb* «
1617-J.
15 B t3S- v

CHASSEURS: C’est le t.
turc» pékan», martre». 
loups-cerviers, chats-saui 
fette*. belette», renard-, , 
les plu» haut» prix du i 
toute» aorte» de fourrure 
German, 601 De» Forge- 
re» Téléphone 391.
17 (B944 Avril 6 15 j

V en d re"

A VENDRE, grande propriéré Dfn. 
comprenant 11 chambre.- .. 
à manger, cuiain*- 3 
grande salle pour fête» . 
restaurant, aussi pouvant rv r, 
médecin, grand terrain. • ü J 
laillé. Très bas prix. 8 ;, s'J 
Laurent, Cap-Madeleine, téiè- 
31196-M-

______________(BSTS-Avrui-ia^,
A VENDRE, belle résiil*. p 
tuée sur route Pointe-du I 
de la ville. Meublée, eu-., 
dernes. S’adresser à L. 1* <; 
rue Hart. Téléphone 166 o 
19 (B858-Mfl-

Hure

M. ROLAND G. BLANCHARD <•
feur expert, gagnant d’une ,, 
Excellence en ondulation p*-^., 
à New-York, vous invite ; •
consulter sans aucune oh' . ]
raisonnables. Salon B1hh< - ;
212 I>es Forges, face 
Téléphone 3356
22_____________(B96o-. v. r, Y,, i *
MADEMOISELLE .lu i , | 
coiffeuse diplômée, désire 
nombreuse* clientele, qu'ii 
local elle est. en mesure 
vec satisfaction tous genr* 
ie, que ce soit permanen 
Komol, papier, etc. AneY?, 
Dusseault 830 St-Rooh T i j,hf 
125.
22 (B939-Av n 10-6-9 Sîili

Mit

Vendre

( A VENDRE: Terre avec r .iari 
1 arpents en culture, 60 arpei •« »
; xituée à St-Louia de Fran ] a...t 
Ides carrières de pierres r fit 
| pour les semences du prime .%. F 
, session immédiate. « i 
; mortalité. S’adresser. Mme Ti . r-:
1 Héroux, St-Louis de Fr *, Ci 
Champlain

obligations publiques et privées 
En faisant disparaitre la confian­
ce on causera du tort à la sécurité 
de l’Etat et l’on s'attaquera à la 
base même de la loi et de l’or­
dre.

“En encourageant la déchéance 
d’un nombre de plus en plus 
grand de citoyens économes, la 
mesure que vous préconisez aug­
mentera encore la responsabilité 
de l’Etat en ce qui concerne le 
soutien des indigents sans comp­
ter qu’elle tue sûrement l'initiati­
ve individuelle.

“De plus, cette mesure peut 
causer une friction entre la popu-

BOIS!

tranger grandissant est basé sur , électrique et les tractions ont 
le respect des contrats. La répu- été relativement fermes, 
diation des contrats de l’Hydro, est -
éminemment peu sage en ce ________________________________
qu’elle tore une pays comme le 
nôtre, jeune et, nous l’espérons, 
plein d’avenir.

Nous vous prions donc d’empê­
cher que votre gouvernement 
crée ce précédent dangereux et 
qu’il respecte la parole donnée’.

“Au nom de l’assemblée,
(signé) J.-A. Lagueux,

Adrian Law,
Présidents conjoints, !

Ross MacLeod, j 
^ Secrétaire.

500 cordes de boit
Séché d l’abri 

A vendre à sacrifice
Aussi charbon de toutes 

sortes
Tél. 2S16. 1028 Ste-LTsuie

OMERLAROÇHE

la livre
22 23
23 26
21 24
15 18
24 28
13 16
24 26
17 20

EXCURSION

QUEBEC
des TROIS-RIVIERES

IARZAN ET LA CITE D'OR Par
Edgar Rice Burrougbs

(Metropolitan Newspaper Feature Service, Inc.)
Episode No 17

Canada and Dominion 
Company Limited a gagné $3 66 
par action durant l’année 1934.

39M 
47 M

United Gas Improvment a ga­
gné $1 19 par action ordinaire, 
en 1934, au lieu de $1.23 en 1933

United Corporation a déclaré 
un dividende de 75 cents par ac­
tion privilégiée.

Les ventes de Hudson Motor 
Car. durant le premier trimestre 
de 1935, furent de 16.406 voitu­
res. un gain de 50 pour cent sur
celles du premier 
1934

trimestre de

Tableau des indices généraux 
des affaires pour la semaine fi­
nissant jeudi. Je 4 avril 1933.

vernement conserve le contrôle 
de la situation.

“Le gouvernement travaille 
constamment au retour des con­
ditions normales et il cherche à 
obtenir la stabilité des changes en 
vue de s’attaquer au règlement de 
ses dettes à l’étranger. La répu­
blique do la Colombie est mainte­
nant prête à entamer des négo­
ciations pour le règlement de ses 
propres dettes et pour celles de 

314 i l'Agricultural Mortgage Bank 
16*» qu’elle a garanties.
30*4 | “Miguel Lopez-Pumerajo, mi- 
1.15 I nistre de la Colombie à Washing- 

28,a|ton, représentera le gouverne- 
20 ment colombien dans ces négocia­

tions. Los dettes des départe- 
Sugar ment s ,et des municipalités seront 

étudiées séparément parce qu’el­
les offrent des problèmes compli­
quées ’’

M. Hoover a déclaré que les re­
présentants du comité des obliga­
taires ont reçu à Bogota la pleine 
collaboration du gouvernement 
colombien dans l’étudo des finan­
ces de ce dernier. Il ajoute que le 
comité est heureux d'assurer les 
détenteurs d’obligations de la 
Colombie des bonnes dispositions ' 
du gouvernement actuel de la , 
Colombie. M. Hoover recomman­
de aussi aux personnes qui n’ont 
pas encore déposé leurs titres de ; 
le faire immédiatement. Les ti- ! 
très peuvent être déposés à la 
New York Trust Company ou a 
la Com Exchange Bank Trust j

$2 60 JOLIETTE 
$2.40 BERTHIERVILLE 
$2.00 LOUISEVILLE 
$1 80 GRAND’MERE 
$1.80 SHAWINIGAN FALLS 
$1.30 CHAMPLAIN 
$1.20 BATISCAN 
$1 10 LA PERADE

Aesat dea autres stations locales

SAMEDI! 3 AVRIL
Aussi DIMANCHE matin. 14 avril 

par leu trains retolirr»
•

RETOUR lutqu’Au

LUNDI SOIR 15 AVRIL
•

Voiture» de lèr# c/a»»» lentement 
Aemn boçoge ênreo'atté

toiïque Canadien
Commun/, 3-8-111

1 ^ .r:.

mritnstmftN* "•n
Nous ne pourrions jamais havener la vallée de 
Cathné de jour sans être tués ou fait# prison­
niers", dit Valthour à Tarnm. "Ce sera déjà as­
sez difficile de nuit, à oause des lions". "Quels 
Bons ?” demanda Tarzan. "Les lions qui ser­
vent aux jeux et à la guerre’, expliqua Val­
thour

"La plaine que nous avons sous nos yeux est ap­
pelée le Champ des Lions ’, ajouta-t-il. "Nous 
serons plus en sûreté si nous le traversons après 
la venue de la nuit.” "C'est la même chose pour 
mar, répondit Tarzan en haussant les épaules. 
Fendant qull parlait, le crépuscule était venu ; 
de lourds nuages cachaient le sommet des mon­
tagnes et l'autre extrémité de la vallée.

Tîfê'lt*#*

Voyant qu'une tempête m préparait Valthour 
dit : * Il fera noir bientôt— nous pouvons nous 
mettre en route." Les deux hommes s’engagè­
rent dans une étroite crwume pour gagner la 
vallée da la Cité de lOr. Bientôt des éclaira U- 
laminêrent la paysage et la fondra ta mit à

Avant qulls n aient eu le temps d’atteindre le 
vallée, la tempête faisait rage et la crevasse m 
transforma en quelques instants en un terrent 
furieux. Lotoecurité était complète. La foudre 
éclatait avec un bruit assourdismnt al la pluie 
les aveuglait C était une des ptree tîmrttm

LE DOCTEI R

JOS. NORMAND
«vise ses clients qu'il est 
déménagé du No. 763 
St-Maurice au No. 575 
rue Volontaire, où on 
pourra le consulter à l'a­
venir. Téléphone 2043.

(Mars 8-1 r'.oul
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U dùecrion du ioutnal m voit dan* l'obligation de dimi- 
,uer 1'e.pace qu'elle noua accordait ai généreuaement depui» 
guelflu* temp*. Pour rendre à m demande seuls les commu­
niqués traitant de» questions posées seront publiés à l’avenir. 
jt profite de cette occasion pour vous inviter tous à vous con- 
<T>ftner aux conditions, particulièrement pour la longueur des
gopimuniquéa.

Ues nouveMea questions pour le prochain mois sont les sui- 
▼sntess

Le mot bonheur a-t-il la même signification pour tout le 
monde?—(Chaton).

Que ferons-nous de nos filles? —(Mheir Lieth).

CONDITIONS: N’écrire que d'un seul côté des feuil­
lets, à l’encre ou au clavigraphe. lisiblement, et dans 
un style convenable a la tenue de is Page. Eviter les 
longs préambules, les détails inutiles qui enlèvent de 
l'intérêt aux réponses et abusent de 1 espace forcé­
ment restreint; et faire en sorte de ne pas dépasser 
les trois cents mots. Ne répondre qu’à une seule ques- 
tion à la fois. Surveillez l’orthographe.

SOLANGE.
La Rédaction. Le Nouvelliste.

Les Trois-Rivières, Qué.
A l’Ermite ëe Is Mssrkls

L’stnour comme 1s hsinc est un 
Mntisient sourent irraisonné et dé- 
rii*innable mais on admirg s b^n es-
eent.

p*r exemple, monsieur l'Ermite 
foiin .n’avez fait du tort et à cause de 
Ha je me prends s vous haïr ce qui 
r# m’empéchers pas “si je suis juste'* 

vous admirer pour votre grog bon 
»#r«, même s’il s’exerce à mes dé­
pens.

On r'a pas plus raison de toujours 
hiir qu’on a de raisons de toujours 
limer T.es sentiment» d'une peraon- 
n intelligente doivent évoluer comme 
o» étrea et les choses qui noua entou­

rent Dieu seul est immuable.
Vous avez raison: il y a une grosse 

/différence entre “les amours” et.... 
l’Amour tout court.

On voit bien que vous ave* plu* 
d’expérienr*» que j>n ai moi-même. Je i 
mppose qu’il rst permis à un pauvre 
mor'K comme moi de se tromper?

GUY.
A Reiae des Franc*:

Voua raavex oarfaitement compris

vrt tous dans laccomplissement 
parfait de notre bonheur, et Là-Haut 
il aéra de même signification.

Mon bonheur sur terre est d« fai­
re aimer le Sauveur et sa bien-aimée 
Mère la Sainte Vierge, attachez-vous 
donc à Celui qui est éternel, plutAt 
que de chercher «le vains plaisirs ici- 
bas. \ oilà mon bonheur que je déaire, 
il n’a pas la même signification que 
ceux des lecteurs et lectrices. Rosière. 
A Miss T. Rieuse:

Je ne savais pas que celui-là était 
ridicule qui peignait les ridicules....

Je sais très bien regarder du “bon 
oeil’ leg grandes âmes, mais pour <e- 

j la il me faut les découvrir et c’est 
I ailleurs que sous la culotte ecarlate 
dea skieuses que je dirige me* recher­
ches.

l a petite Miss au rire mystérieux 
est-elle satisfaite maintenant?

Eddo Mauricien.
A Wartok:

\ ou» étie* bouillante d'impatience... 
et quand le* nouveaux règlements 
survinrent je m’apprêtai* justement à 
mu* apporter un immense h!"C de

FEMMES FIIIIES
P TES - VOUS
^ fatiguée, ner- 
' *uae, épuiiâe? 
Sans vie? Sana 
ambition? Prend 
le Composé Végé­
tal de Lydia r. 
Ptnkhanv H calme 
les nerfs tresn- 
hlants — améliore 
l'appétit — fait 

•ambler la vie digne d’être vécue.
Mme James Martin, 227^/j 

nie Mam, Hamilton. Ont., dit?— 
"Votre Composé V égétal m’a reta- 
blie. J'ai plus de vie, mes nerfs sont 
mieux, i ai bon appétit. Je suie beau­
coup plus forte.”
Essayez le
COMPOSE VEGETAI

de ^ a .

Manteau
REUNION AGRICOLE

Une réunion des membres de 
TU. C. C et du C. A. ainsi que ( 
de tous les cultivateurs de la p«*.- 
roisse eut lieu au soubassement 
ou on prépara le concours de 
veaux qui doit avoir lieu Tau- j. 
tomne prochain. Ceux qui doi­
vent en faire partie ont été in­
vités a donner leur nom Ce con­
cours a obtenu d’excellents ré­
sultats par le passé.

A cette réunion le secrétaire 
du C. A.. M. Eusèbe Barbeau • 
distribué les graines de semence* 
de jardins données gratuitement 
aux membres du C. A.
CLINIQUE

M Dr Bruno Lahaie de St-Gré- 
goire et Garde Girard de St-
Célestin de TU. S. du Comté, ont 
tenu au lieu ordinaire une cli­
nique de puériculture pour les 
enfants qui ne sont pas d'âge 
scolaire.

Mme Alphonse aPtry, qui fut 
mordue à la jambe par un chien 
prend beaucoup de mieux.

Les soins lui furent prodigués 
par le Dr J. M. Malchelosse.

Garde Girard de St-Célestin, 
de riT. S. du Comté, a continué 
ses cours d'hygiène familiale.

L'AGENT SECRET X-9
FlpUode No RT!

Par DaahittB Hammett
Coryr.ght fclDf Pmtofos Feuilleton du “Nouvêllittê

LE SECRET DE 
L’ESPAGNOL

pur Henri GERMAIN

Tout est prêt, 
— M McNsb!

Je te dis que “Le 
Masque" est...

Rien ne presw ...

* /* 3

St-Wenceslas

« j’ai apprécié à *a juste valeur vo- | glace pour von» aa*enir... Quel «ou­
tre b, ncère approbation. C’e*t notre lagernent c'eut été n'e*t-ce pas? 
rirux Guy qui a dû en faire une té- i Je suis convaincu que la jeune fil­

le d’aujourd’hui peut avoir le* quali­
té* que possédaient no* ancêtres, et 
même plu*, mai* ces qualités ont tAt 
fait de s’éclipser derrière lamoncel- 
lement des défauts de toute* sortes 
qui la possèdent. Faire sauter les 
crêpe* c’est déjà un savoir apprécia­
ble mais il perd de sa valeur en celle 
qui «'en félicite quand celle-à s des 
capacité* pour... faire sauter une 
cervelle. . .

Dans mon article j’ai cité deux ex­
emple* ntl de* mère* «le famille* ne

DIPLOME

M Chs-Auguste Dubois, fils 
de M. et Mme J. Bte Dubois du 
Haut de la paroisse, vient d’ob-

the 
CAUSERIE SUR L’HYGIENE

M. le Dr Bruno Lahaie de St- 
Grégoire. nous a donné une très 
intéressante et très Instructive 
causerie sur l'hygiene en gene­
ral.

Il expliqua les moyens à pren-

t# en voyant sa Majesté Ja Usine de*
Francs admettre ce que lui, humble 
rijet, ne pouvait souffrir... Je pro­
fite de l’occasion pour von* remercier 
de votre dé«l]cace. Votre “Scène de 
Cbasee” m’a baigné d*un fl«*t de doux 
■enter r* et j'ai cru un instant revivre 
on peu de ceg heure* inoubliables.

Eddo Mauricien.
Le bonheur a-tll la même signification

Je suis d’avis que tou* nous ne pos- 
*Hons pas la même signification du 
h^nbe ir. Pourquoi l’enfant ne souri­
n', i'*! pas toujours, c’est que parfois 
U • ir vient le visiter. Pourquoi la 
je * ? i a fraîche et belle, le bonheur 
r.hsh’• rait-il pas en elle? et pourtant 
W e* qu’elle ressent à certains roo- 
irerrs n’ont pas la même significa- 
• ^ celle* de l’enfant? Pourquoi
> • • re homme, lui qui espère à ra­
rer:-, de fonder un foyer ofi jouir, de , ^ ___ _

" :• r la jeune fille de son désir, ni moins de ces trois rares “nv>der-j ^ -v a aPr^s un accident quel 
peorquoi ne pas avoir ce qu’il désire, nés”. ! conque, une perte abondante de
<*e*r <» 1p bonheur en visitait d’an- ! Aujourd’hui votre mère ne vous , saIl^ e^c
trrv pt s’il arriva t à la réal-sation t permet pas l’usage deg cosmétiques Tous ceux qui assistaient é- 

’■ ■n déxir cependant il n’aurait pas 1 dites-vous, mai* qui sait ce qu’il ad- i ^a'en^ satisfaits des heures pas-

NOMBREUSE REUNION
Le jeu de cartes étant très eu 

vogue, tout dernièrement se réu­
nissaient chez M. Ludger Boui- 
be^u, un groupe de ces ardents 
amateurs, anxieux de montrer 
leur supériorité a ce jeu. Des re­
présentants d’un peu partout de 
!a paroisse composaient l'assis­
tance.

Etaient présents: M. et Mme 
Ludger Bourbeau. M et Mme 
Uldenc Mathieu, M. et Mme Lu­
cien Breault, M. et Mme Joachim 
Bélanger, M. et Mme Adélard 
Gélinas, M. et Mme Raoul

nombivux et riches cadeaux.
Aux nouveaux époux nos meil­

leurs voeux de bonheur.

PRIX DISTRIBUES

D'après le rapport fourni par 
le secrétaire du Cercle Agricole 
de la paroisse St-Wonceslas. voi­
ci les prix qui furent distribués 
pour recompenser les plus beaux 
exhih-ts dan» differente* bran­
ches de l'Agriculture.

Les juges de ces concours fu­
rent M. Joseph St-Germain et 
M. Antonio Prince.

Octrois fournis par le Minis-

tM. 
M. 

i M 
M 

! M 
! M.
! M.
I M.
' M.
; m. 
M. 
M 
M. 
M 

: M. 
! M.

Philippe Desiiets 
Orner Tourigny 
Amédée Hebert 
Josaphat Thi$dcl 
Joseph Lessard 
Joachim Belanger 
Alexandre Thibodeau 
Luc Désilets 
Josaphat Plourde 
Philippe Helie 
Olivier Fréchette 
Hector Deshaies 
Albérie Pinard 
Maurice Bergeron 
Oscar Doucet 
I«orenzo St-Arnaud

tenir son certificat d expert es- | Constant, M. et Mme Adélard De- 
sayeur de lait, avec 1* note TresislietSi M Pt Mme Alfred prjnce, 
bien apres avoir suivi des cours MM ct Mmcs R Bo irbeau, Ai- 
a l école de laiterie de St-Hyacin- me Lampron. MM. Edgar, Om

tere de l'Agriculture de Quebec. ' J! Joseph Lâchante
Concours de vieux taureaux ;; • '‘mi Pe-geron

Eloi PaquinM. Welly Bilodeau 
Joseph Dupaul 
Omer Tourigny 
Arthur Houle 
Elisée Chapdelaine 
Ernest Boisclair 
Hector Deshaies 
Amédée Hébert 
Gédéon Hélie 
Arthur Doucet

firent de leur* fille* ce qu'elle* ai aient • lors ri un accident, d un é- 
rêvé. En citant ce* exemple* je ne 1 touffement. de faibicse. d un 
faisais que répéter de réesutes n«»u- ^®t"ps étranger dans le. nez, les 
veîle* parue* dan* les journaux, et le* oreilles, il parla de l’alimenta- 
nouvellea de* journaux, *ont-ce d’au- i t'on, 1 hygiène autour des mai- 
tre* eho*es que dea page* roees ou : ^ons, dans les maisons, ii ensei- 
gri»e* de la vie quot.d.enne? J’ai «na la respiration artificielle, et 
dit: dégradée*, empoisonneuse* et au moyen dune photographie 
suicidée*, parce qU*ü s'agissait n. plus ! expliqua ce qu’il faut faire lors- 
ni moins de ces trois ra'-ea “m'»der-

1 . - «> signification de *<*n bonheur.
Q> f- de l’homme d'Age mûr, lui. 
il a • ,ia**é ce temp*-1à, il désire un 
b rhb.r iraiment plus gran«l, et ce- 
pn 1 «*e n e*t pas la même signifi-
w Et la mère de famille ne trou-
r*-* p . pa* *on bonheur et sa joie 
^ vivre dans ceux que le boa Dieu 
h: a r. : fiés: af-elle la même signifi- 
«t. que l’enfant, la jeune fille, le 

homme, l’homme d'flge mûr, na- 
ttrel'ement non!

Ma menant le vieillard trouvera son 
r rare ou court ici-bas, et ce- 

les parcelle* lui sont données, 
tfr vivre en paix et dans l’espérance 
de voir bientôt Dieu face à face afin 
dr jouir de la béatiture éternelle pen- 
d«nt 1 éternité.

Nous avons aujourd’hui, ce qui 
l*™ eut satisfait hier, nous n’aurons 
90# demain «•€ qui noua satisferait

viendra quand vous atteindrez la ma­
jorité? Trop soumise à 19 ans s gni- 
fie peut-être réfractaire à 21? Avec 
les femme* il faut s'attendre à tout, 
c’eat l’expérience qui nous le conseille.

Si vou* n'êtes pas de celle* dont le 
tempérament est enclin au change­
ment vous connaîtrez «-ertainement le* 
jouissance* de la fortune, car en fai- | _____________________________________
sant l'achat d'un chapeau ou d'une
toilette nouvelle vou» serez certaine pendant que le* mariage-s à ce* fige*

sées à écouter le conférencier.

AU CONSEIL DE COMTE

M. le maire du village Arthur 
Bernier et M. le maire de la pa­
roisse Emile Charland ont été à 
Bécancour pour le conseil de 
comté.

Concours de Jeunes

de les porter et de ne pas le* jeter 
aux rebuta en arrivant à votre “ho­
me’’ parce qu’ils ne sont plu» de vo­
tre goût....

Veuillez croire au plaisir réciproque 
et . . . si vous me connaissiez vous ne
seriez pas lente à vous en repentir.

Eddo Mauricien.
A Colleen:

L’horizon de 1a jeune fille moderne 
n'a plus «le borne, tout comme *e*

tojourd'hui, de sorte que le bonheur plu* fausse* aspiration* et je vous fé- 
•Rtoujours en retard! licite de votre franchise en l'admet-

Vou» éprouvons un insatiable he- tant ouvertement. Mais, de la a dire 
»^n de bonheur qui en dépit de tous qu’elle ne rechen’be plus le mariage 
** rif ta demeurera inassouvi jus- de* l'êge de 18 ou 20 ans, U faut a 
nia joUr >ans lendemain où on vi- connaître bien peu. Je reconnais ce-

«e font «1«» moins en moins nombreux. 
I.a raison est qu'aujourd'hui, le jeune 
homme «loit faire appel k toute sa 
*age**«' ft y songer longuement avant 
de présenter sa "grand’demande"; il 
ne sait jamais quelle est la surprise 
que lui réserve ce “coup de dé*’, car 
il redoute comme le feu ces poupées 
fantaisistes qui n’envisngcnt «lans le 
maringp qu’une situation sociale plus 
en vue...

Etes-vous «le celles qui bataillent 
si «’ourageusement pour l’obtention 
du droit de iote? Si oui votre tour­
ment n'est pas fini et vous en avez 
pour longtemps à lutter . contre 
l'homme. Eddo Mauricien.

Wenceslas Bourbeau. M. J. A. Si­
mard, M. Josepr Béland. M. E- 
douard Doucet, MM. Philippe et 
Marcel Poulette, M Alexandic 
Jackson, M. Omer Morel, M. L.
Poirier, M. Oscar Doucet, M. Do­
nat Dionne, M. Bruno Guévin,
M. Calixte Gagnon, M. Philippe 
Paquin, M. Albert Parré, M. O- 
vila Plourde, M. Rodolphe Morin,
M. Alfred Parre. Messieurs Geor­
ges et Elphège Mathieu, M. Hen­
ri Foucault, M. Honorius Brùu,
M. Armand Bourque, M. Henn 
Breault, M. Emile Cyrenne, M.
Georges-Etienne et Alçide Bélan­
ger, M Alfred Richer, MM. Mar­
cel et Gérard Gélinas. M. Alfred i M. Lorenzo Béliv eau 
Daneau, M. Philippe Désilets, M. | M. Edmond Ouellette 
Gaston Genest, M. Antonio Lam- | M. Hector Deshaies 
pron, M. Louis Désilets. M. Ame- M. Arthur Houle 
dée Cyrenne, MM. Ben, Bruno I M. Gédéon Hélie 
et Henri-Paul Lamothe. M. Cyriac M. Omer Tourigny 
Proulx, M. Georges Prince. M. M. Luc Désilets 
Alfred Longchamps, Mlles Ber- M. Josaphat Plourde 
the et Rose-Hélene Prince, Lau- M. Amédée Hebert

M

$13.00 
12.00 
10.00 

R 00 
6 00 
4 00 
3 00
2.50 
2 00
1.50

$62.00
veaux

M
M. Eddy Lrsard 
M. Sévère Gaillardetz 

Arthur Girard 
Edmond Ouellette 
Emile Lâchante 
Joseph Bergeron 
Adolphe Lamothe

M.
M.
M.
M.
M.

2 25 
2.20 
2.15 
2.10 
2 05 
2 00 
1.95 
1 90 
1.85 
1 80

1 50 
1 65 
1 55 
1 60 
1 45 
1.40 
1 35 
1.30 
1 25 
1 20 
1.15 
1.10 
1.05 
1.00

$49 45

sens indiqué, 
me parait excellent. répartit

Argent fourni par le Cercle A- 
gncole de la paroisse St-Wences­
las.
M. Rémi Bergeron 
M. Albérie Lamothe 
M. Armand Ouellette 
M. Hector Deshaies

4 2 50 
2.30 
2 10

CERTAINEMENT, LE MAXWELL HOUSE EST 
UN CAFE' POUR HOMMES, PARCE QUE SON
mélange est exact, sa mouture est

EXACTE, ET IL EST TOUJOURS FRAIS.
.é-

m

s***

PARTOUT OÙ JE ~
VAIS LES GENS VANTENT 

LA QUALITE*’ DE MON MELANGE, 
üqUEL EST PROTEGE, CONTRE
l’air qui dérobe la saveur, 
far LE procédé oe mise

EN BOÎTES EXCLUSIF
VITA-FRESH.^/ AU FILTRE*

PAR EBULLITION OU AU
PERCOLATEUR-LE MAXWELL 

HOUSE ASSURE PLUS OE 
SAVEUR GRÂCE À SA
NOUVELLE MOUTURE 

PARFAITE.

MAXWELL HOUSE COFFEE
d wi$ rn boites au Canaria "Bon jusqu'à la dernière poutte

rette Bélanger et Laurette Da­
neau.

Rangs des élèves de l’école no 
4 dirigée par Mlle Gabrielle Dé­
silets d'après les succès de févri­
er.

6ème année:
Henri-Jacques Mathieu. Gé­

rard Parre, Gérard Plourde, Vic­
tor Parre.

Sème année: Réjeanne Parre, 
Madeleine Prince. Paul Bourque, 

4ème année: Annette Plourde, 
Marie-Reine Brûlé. Paul-Emile 
Mathieu. Manette Gagnon, An- 
nette Prince, Camille Bourque, 
Ph.-Arthur Mathieu, Thérèse 
Parre, Léon Gagnon, Maurice 
Prince.

3ètnc année: Oscar Plourde, 
Réjeanne Brûlé. Mariette Parre, 
Germain Bourque, Jean-Louis 
Dionne, Jeannette Dionne, Mar­
cel Prince, Gilles Morin

2èmc année: Georges Gagnon, 
Marcel Brûlé, Marie-Ange Plour­
de

1ère année: Thérèse Pionne, 
Simonne Bourque, Michelle Par­
re, Alice Plourde. Oscar Prince.

Cours Préparatoire: Thérèse 
Prince. Thérèse Paquin, Guy Di­
onne, Yvonne Plourde.

MARIAGE
ARSENE AULT-BELAND

Dernièrement fut bénit en cet­
te église paroissiale le mariage# 
de M. Gérard Béland. boucher, 
fils de M. ct Mme Julien Bélard 
à Mlle Gabrielle Arseneaull, 
fille de M. ct Mme Albert Arse- 
neault

La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M. le curé U. Le­
blanc.

Pour la circonstance la mariée 
portait un manteau ct chapeau |
: ,r . ■ • .
gris I,e marié portait un com- | 
plot bleu marin, chapeau et gants 1 
gris

Après la célébration du mari­
age un succulent déjeûner fut 
ser\ i chez M. et Mme Julien Bé­
land

Vers quatre heures M et Vme 
Gérard Béland et leur suite se 
rendirent chez M. ct Mme Albert 
Arseneault. parents de la mariée.

Au souper étaient présents: 
M. et Mme Gérard Béland. les 
heureux du jour. M et Mme Al- j 
bert Arseneault. parents la
mariée. M Julien Béland. père 
du marié. M et Mme Gé ard Mo­
rel. soeur et beau-frère de la ma­
riée de St-Sylvère. Mlle Dorothée 
Arseneault et M Elphège Prin­
ce soeur et cousin de la mariée, 
MM Raymond et Rodolphe Ar­
seneault. frères de la mariée. 
Mlle* Anita et Florence Arse- 
n^ault. soeur* de la mariée. V et 
Mme Antoni Désilets. M et Mme 
Antonio Prince oncles et tantes 
do la mariée. Mlle Céc e Doucet 
M Conrad Prince Mlle Marie- 
Ange Prince. M Roger Doucet. 
cousins et cousine* de a m*»*** 
M. et Mme WeRy Pojrjrr. Mile 
Jeanne d'Arc Poirier

Pour la soirée outre ce ;x dé­
jà mentionné* on pourrait v n- 
jouter un gra^d nombre d -mis 
de la famille. Tou* séparèrent 
à une heure tard've emportant 
un inoubliable souvenir de cette
gr,i •‘fi»

Les mariés reçurent de trè« i

Elphègo Prince 
M. Rémi Morel 
M. Arthur Lamothe 
M. Adélard Richer 
M. Amédée Hébert

1 50 
1 40 
1 30 
1.20 
1.10 
1 00 

.90 

.80 
.70 
.60 
.50

Concours de “Choux____
! St-Jean d’Iberville, I>on Levas- 

Argent fourni par le cercle St- seur de Ste-Jeanne d'Arc. Loren- 
Wenceslas. , zo Corriveau, Richard Corriveau
M. Albert Parre $ 2.50 ' de Chesterville, Edgar Lamothe
M. Lucien Désilets 2 40 ' de Windigo, Maurice Levasseur
M. Antonio Prince 2.30 de St-Maurice.

Edward s h 11 r «j
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U SIROP DE MAIS
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C est a cause de lui que votre fille résiste et que je vous si 
I écrit de venir ici. Je plus tôt possible.

D ailleurs, je vais vous raconter ce qui • est passé 
Asseyez-vous, je vous prie, et veuillez excuser la \ivaci»ê 

1 de mes expressions.
Je souffre, j ai la fièvre, et j enrage de ne pas avoir été 

agréé d emblée par votre délicieuse fille qui n a de regarda 
que pour un gamin Y

Après ce préambule violent, le comte de L^gartijo essouf- 
fié reprit haleine.

Puis il commença le récit, arrangé d ailleurs à sa façon, et 
tout à ton avantage, de ton aventure avec Yves Leguen.

—V ous le voyez, eonckjt-il. le voisinage de cet officier e»t 
des plus dangereux pour la réalisation de nos projets commun* 

Vos intérêts financiers, mon amour et mes désirs sont mi* 
en péril par sa présence.

Or. il faut sauver les uns et le* autre*
—Je ne demande pas mieux, vous le savez bien.
— Pour cela, un seul moyen pratique • offre d abord.
C est d isoler Mademoiselle Marthe, de U séparer totale* 

ment de son soupirant d Opera Comique.
Fn un mot,, emmenez là sans tarder d un jour à Saint-Na­

zaire.
Dès que je aérai rétabli, j’irai vous y retrouver 
Alors nous donnerons un nouvel assaut au coeur et à 1 ea 

prit de votre fille, et comme le* force» ennemies seront ab­
sente* nou* vaincrons peut-être.

—L'idée ne me paraît pas mauvaise, répartit 1 armateur 
soucieux, j’y avait déjà songé

Mais je ne pouvais le faire, sans crainte de vous désobliger 
ou de vous déplaire, puisque c’eut été vous priver du plaisir 
évident que vous éprouvez à voir ma chère fille.

—Très bien, je vous remercie de cette attention délicate 
Mais je ne puis malheureusement pa* voir Mademoiselle 

Marthe en ce moment, puisque je suis cloué sur un lit de souf 
I frances. pour quelques semaines.
1 70 | Vous pouvez donc agir dans le 

—Je suivrai votre conseil; il 
farmateur c’un ton qui devenait doucereux

Croyez-bien. ajouta-t-il. que je déplore profondément pour 
vou* cette triste affaire; d autant plus que cela va retarder la 
conclusion de nos combinaisons financières

—Et cela vous gêne terriblement, hein? fit brutalement 
l’espagnol.

Parbleu, vou* êtes au bout du rouleau, et, sans moi, sans 
mon argent, vous êtes... fichu!

—Oh! pas encore; j ai des ressources, des amis, enfin mon 
père.

—A quoi bon dissimuler, je connais votre situation exacte. 
Quand à votre père, il ne se minerait pas pour vous sauver. 
Et il aurait raison; il faut toujours conserver une poire pour 

; la soif!
C’est une raison de plus, une raison péremptoire de vou» 

A l'occasion de l annivrrsaise de presser à soustraire votre filie à des influences contraires a 
naissance de M Raoul Belle Isle.1 ja v£trc

Allez, allez, cher Monsieur, dépêchez-vous de décider la 
cruelle enfant à m épouser; il y va de votre intérêt.

—Comptez sur moi, entièrement, conclut l'armateur, dis­
simulant le froiasement de son orgueil et se préparant à pren­
dre congé.

A bientôt, jVpère, et en bonne santé.
—Ah! caramba, il me tarde en effet d’être sur pied, afin 

de pouvoir prendre ma revanche avec. le petit jeune homme!
Au revoir, cher Monsieur, vous m écrirez pour me tenir au 

courant et me parler. . , d elle, n est-ce pas?
—C’est entendu.
L armateur sortit sur ces derniers mots
I rès circonspect, il * était bien gardé de faire la moindre 

allusion, devant l espagnol, à la scène pénible qui s’était pro­
duite la veille »u soir.

Et malgré ses apparences de calme habilement conservées, 
cependant à grand peine, en apprenant le duel du comte et 
d Y ves Leguen. il sentait non animosité grandir contre sa fille 
et contre l'officier.

Ainsi le mal était plus grand encore qu’il l'avait supposé 
tout d abord.

Si l’officier s’était battu avec le comte de Lagartijo. ce n« 
pouvait être sans d impérieux motifs secrets

Y'vet Leguen devait aimer Marthe et le lui avait dit sana 
doute.

De son côté. la jeune fille ne devait pas être indifférente à 
cet amour qu’elle connaissait sûrement.

Shawinigan Falla
Raoul Belle Isle. ’ 

Mlle Jeanne Marchand recevait i 
chez son père M I>on Marchand J 
plusieurs parents et amis.

Il y eut chant, musique, dance 
2 00 ! jeux. Sur la fin de la soirée 
j 70 Mlle Jeanne Marchand servait un 
j 65 ! délicieux goûter et chacun s en 
j 60 retourna chez lui avec un pré­

cieux souvenir de cette brillante 
soirée.

Parmi les invités l’on remar­
quait M. et Mme Jos Lamothe. 
M et Mme I>on Marchand. Mme 
Moise Caron. Mlles Juliette La­
mothe.. Cécile I^amothe. Marie- 
Rose Levasseur. Rita Morin. Jean­
ne Levasseur des Trois-Rivières. 
Rita Levasseur. Jeanne Clément.

. Alice Lamothe. Irène Clément. F.- 
1 vangelme Marchand, Claire Mar- 

$24 85 i rhand- Raoul Belle Isle du Cap

*LE CÉLÈBRE ALIMENT
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AUFZ-VOUS EU L'AMI * 
M'ESSAYE Z RAS DE MF
parler de gomme à
ê'WHER TANT QUE VOUS 
m'aurez pas ESSAYÉ IA
GOMME À MÂCHER LIFE 
SAVER - ELLE AUME 
SAVEUR IMBATTABLE

LA
gomme
Nouv.lJe «t 

* Weilleure

I>à. sans doute, gisait tout le secret de sa résistance obstinée.
Mais on allait voir.
Il briserait cette sotte réaistance?. . .
C est dans ces dispositions menaçantes que l’armateur ré­

intégra son logis.
Il voulut attendre jusqu à 1 heure du déjeuner pour annon­

cer son projet ce départ, en même temps à son père, a sa fem­
me et à sa fille.

Cette dernière ne paraissant pas put éviter les dures paro­
les qu il se préparait à lui adresser encore.

l’n malaise, une sorte de fièvre de douleur retenait en ef­
fet la jeune fille Hans sa chambre.

M. Dorval dut lui faire communiquer ses ordres par sa fem­
me. très satisfaite de cette solution

Marthe ne fit aucune objection
LUe parut résignée aux yeux trop peu clairvoyants de ma­

dame Dorval
Mais, si désespérée qu elle fût, la charmante fille ne renon­

çait pas encore à la lutte pour son amour et son bonheur futur.
Le lendemain matin. dès la première heure, l’armateur 

quittait Pornic. en compagnie de sa femme et de sa fille, lais­
sant le grand père seul et triste en sa vieille demeure

CHAPITRE HUIT
Il était environ dix heures du matin, un soleil radieux a'ir 

radiait sur les jardins, accrochant de» étincelles diamantéea aux 
dernières gouttes de rosée, enfouies, dans les calices parfumé» 
des roses

Yves Leguen descendit en son jardin, fit lentement le tour 
des allées, très préoccupé, en apparence, d'admirer la florai 
•on des plates bandes paternelles, mai* en réalité plus atten 
tif à surveiller la maison voisine

Depuis 
the Dorva

•on voisin»
a veille, il était inquiet de n'avoir pas aperçu Mar- 
une seule foi sau cours de la journée.

Il n avait pas été sans remarquer, d'ailleurs. la présence de
et c’est à cette présence qu'il

MilLLiUti PARCE QUILLE A MEILLIU* QOUT LT $f MACHE MlCUi

1 armateur venu de St-Nazaire 
avait attribué sciemment une sorte d’animation inaccoutumée 
dan» la propriété voisine.

Aussi s était-il abstenu de se montrer ostensiblement, ou de 
trop flâner dans son jardin pour attirer l'attention.

Mais une journée sans voir, même de loin, la jolie bien ai­
mée. c était long, beaucoup trop long pour son coeur si pro­
fondément épris

Aussi espérait-il bien, ce matin-là. trouver l'occasion de la 
naluer, de lui sourire, de lui affirmer son amour, fut-ce seule 
ment du regard

C ependant personne ne bougeait chez le» Dorval. aucun 
bruit ne *e produisait même .attestant l'existence coutumière 

I ^ nc sorte de silence morne semblait envelopper le» être* 
et les choses

1 a maison était-elle déserte? . . .
En proie à une perplexité anxieuse, Y ves leguen s'attar­

dait en son apparente contemplation horticole, lorsqu’il vit 
( spparaitre bientôt sur Je perron le grand père de Marthe.

(A Suivra) v

«*
a.
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La 
d#<

rois, fille de M A J Lacroix 
et de madame Lxcrotv. ■- 

w< M M «j* <r Chevauer, fil» de 
M et madame J Alexandre Che­
val : de* Troil-R.. 1ère». Pt* de 

part.
BRIIXiE

Madame Fortunat Lord rece-

COSSETTE. EPOUX DE 
DAME BLANDINE TRUDELLE

Ré emment eurent lieu le* f j

Lroulx Mme Jeffrey l^fonUin: 
Mme Ovula Lefebvre, M. Gaston 
Lefebvre, Mlle Roae de Lim 
C arpentier, Mlle Lu< icnne Côte 
Mme c^ïcar Labranche. M. er 
Mme Joseph Biron. M Clement 
De»*ureault, Mlle Madeleine Tre-

gnan, Mme Alcide

it les membres de aon club de
hr ■ dge n iardi apr» a-m.di en sa
rr s 1 rue St-Joseph.

Iks f eurs printanières or-
n.* lent lr•• sa ions et la table du
th'r

M A Goyrr dr Montréal é-
» a it rére mmrnt 1 invité d* M
H»mri H enau R.
et KL INiG

’ di aj[)' fs-nrud. f !lieu
lu fermeture du club de « url mg
Th 1 R i vers A cette occii
Lmi membres du comité; nriesda-
m<•s Stuairt Baptist, présidente . J
f. Gagné•n. M ,«x;me Gauthier, Jos
R' n au d et Lro Pinaonnea ill re-

valent pour le bridge et à

............ .. ,,, v < ». panier, Mme Anfelb rt, Mmerr^f. idSîn^nt^T*-

ge de 53 an* et 9 mois.
Le défunt 1

*a rt^ Outre *on ep<iuae eplo 
tée, trou» enfant*. Alice, Therese 
et Justin, ton pcre et ta mere M 
et Mme Xavier Cossette, ses frè­
res. beaux-frrres. ses soeurs et
r "'’.r'u4 Adolphe CoMettr. M Ame-C '»*♦■! * < M e‘ Mme A.fred i - . fJ ....

M anneau,
7r r>).. .rrr Mlle Julienne Baillargeon, Mlle 

Carpont.er, Mme Nueir, 
«rpenticr, M. et Mme Edmond 

•la: ineau, M et Mrne Clément 
R »berge, M .Irénée Baillarg n 
M Joachim Baillargeon, Ma'' 
Ma ne-Jeanne Bordeleau, M et

sotte, M et Mme o< ia. »• Marchil- 
don fi* St-Tite. Mlle Marie-Anne

dee Bordeleau. Mme Alfred '1 re- 
panier, Mlle Louise ilob*rg

ur ^ - . V;irH Mme Léonce Francoeur. M et1 ettr M V!n.' Artr, ,r Lord

l’heure du thé, daru 
club, ornées pour la 
df f!**ur* «î de verdi 

Les prix de brldgf

de Dohany, M et Mme Eugene 
Co»*ette. M. Eugene Trudellc, de 
Bucksport.

La levée du corpa fut faite par rw 7} .
M labbe Julien Mailhot vicaire Ix,uls Douvllie 
qui chanta aussi le service.

Les porteurs étaient MM. Er­
nest et I igeri*- Cousette, scs frères,

,n9iU MM Octave Marchlldon et Ar-
t .

Portait la croix M. Alfred Cos­
sette. son frare.

Mme Dcmat Douville, Mlle Marié 
Dou ille Mlle Madeleine Perron, 
Mlle Yvette Douville, M. Jos?p?i 
Bureau, M ie Lucienne Côté. M 

Mlle Marie-Jean­
ne Roberge, M.-Louis Roberge, 
M Louis Brouillette, M. et Mme 
Alfred GroMeau. M. et Mme Er­
nest Plourde. M. Arthur Bordu- 

« iü M et Mme Alfred Roberge, 
M et Mme Henri Thiffault, Mlle 
Marie-Jeanne Caouette, Mlle Ju­
lienne Caouette. M. Patrice De-

gne ' r m»* dam< h Mc Hen­
ry. Jule* Caron, Léo Pmson- 
neault. Victor Baillarg^. Harold 
Tebbutt et J Iremonger.

Une qui n/a me d’autres prix 
é. < r d • • . g égnuntes

MM Joseph Trépamer et Henn f M julrs Bordeleau. M. Ovi- 
fo .s.gri.tnt firent la collerte. Bordeleau, M. Rosaire Fraser,

Conduisaient le deuil: son é- M. Xavier Gagnon, Mlle Julienne
et «es enfants, son r**r.‘ et DofflV Mi!r Rose-Aimée Cossette,

M. 1
-s sr»eurv Mme orta’. f M .r- f„, M K -nçoi . R iberg , M. Ri-

• ! ‘ff. , i. jt< de c irl.ng 1 ni’doii. M *• Marie-Anne Cosse’.- r^arcj La branche. M Ernest De-
1 e i a ce c ib durant te. *e neveux Clément. Emile
saison.

, < r * -u a ce i m durant Te. s»* nrv.- j* . troy, M. et Mme Adélard Gagnon.
^ dei > <■ *n Xa\ier. Julien. Je.m-I>oui*, Be- Marie-Jeanne Gagnon, Mme

BRIDGE nolt, Justin. Eugène Cossette, ses Grandbrhs, Mme Johnny
M i l* Ji ■ - I>• ''m’ nie< (\ Gilbert*, Mane-H''-' . pprion, M. Lucien Dcfoy, M.

r • . ■ , . fl, • IA) Je..*.n« d \*< C « * i < et Alm.i p . • r, V. r> m H > tor Defoy, M
tl* bt'dge f ardi pr» .midi. ** ' J .....

Mende i - - de* Marguerite Vi- sine* M et Mme Thoede Brouil- 
gneau et Yolande Gouin, gagné- iette. Mme Narcisse Cossett,*, 
rent ies prix

Mademoiselle Hermine Darche. 
est de retoi4r d'un voyage a 
Montréal après avoir passé deux 
semaines, l'invite*» de mademoi­
selle Françoise Miron.

M et m • 1 ci e R-m h Rournr.al lem.irqué M < * Mme Narcisse 
•ont fie retour d’un voyage d un C' sette de St-Tite, M F.mile
mois en Floride,

Traite? FduSANG

Pilules 
Dodd pour le Rein

Cossette, M Lucien Trudeîle, 
Mlle Su/antic Roberge, M Jean- 
l»uis C'*ssette M Benoit Cosset­
te. M Gérard Bureau, Mlle Ro- 
se-Aimée Adiim. Mlle Andrea 
Angers, Mlle Jeanne d An* Gau­
thier, Mlle Lucille Trépaner, 
Mlle Lilianne RfdxTgr, MM l,» il 

, . . M. J
Marie Lafontaine, Mlle Bella 
Darveau Ml * Rr/se-Hélene Vcil- 
lettc. Mlle CrerriMine Velllette, M 
Henri Roberge, M et Mme Alfred 
Douvi:>. Mlle Albin.» Ixf*»bvre. 
Mlle Elise Baillargeon, M. et 
Mme Joaephat Trépanier, M 
Henri Tousignant. M 
Irepunier, Mme Stanislas Rober- 
g* Mme Joseph St-Arnmld, Mlle 
Simonne Bureau, M et Mme
François Ayotte, Mlle Simonne 

'
Mlle Therese Denis. M et Mm * 
Odiîon Denis, M et Mme Victor

Mardi. :* Avril, à S.:iU l’.M.

SALLE NOTRE-DAME 
“La Détective Jackson"

Pièce en î actes

( OMI* \<;\ONS DE NOTRE-DAME
5ei fion féminine

PR» m.K VMM» MPSB AI V N PU S
actficev (mu tei ont dès »*<*»»turr^es de la maison J L Fortin, 

Liée Ces costumes le dernier cri du printemps.

Man !. Il don, »• o/*Io-rPh Gr-.>-.,u. M. et Mme Phi-
ipp<* Roberge, Mlle Angeline Ro- 
berg»-, Mlle Madeleine Baillar- 

Mmi Jos St-Arna i d. b< os-, g,l0n M jHrqU4.s Bureau, M 
-•*» u s Mmes Eugeiie » ’ Ern« s Henr i Trépanier, M. Rosario Tru- 

r.,--r-p- M Mn.e Arthur L«»rd. • M11<, i,sa^lle Perron, Mlle
M Joseph Parent, M. Juatin St- jeannc ^ Arc Brouillette, M. O- 
Arnauld » Rvler Lafontaine, Mme Joseph

Dans 1 assistance non - avons | Robergc Mlle Germaine Voillet-
te. M Louis Roberge, Mme Tref- 
fle Germain. Mme David Côté, 
Mlle Maria l^afontaine. Mme Eu­
gene Veillette. Mme Edwidge As- 
selin. Mm<* Ad. Gagnon, M. Léo 
Roberg**. Mme Elzéar Roberge, 
M et Mme Joseph Biron M. An- 

j dré Perron, M. Théotime Caouet- 
1 te, M. Lé»» Audy, M. Henri Ca- 
! miette. M. Jean-Baptiste Gravel. 
M Ju-tin Jacob, M .et Mme Jo­
seph Trépanier, M. Dosithé I,a- 
f'»nt,jine Mm»* Adélard Veillette. 
MU- Justine Veillette, M. et Mme 

! Théotime Jacob, Mlle Léontine 
; Bordeleau, Mlle Marie Bordeleau 
Mme Ferdinand Angers. M. et 
Mme Odilon Denis. M Euchariste 
Rousseau. M et Mme O. P. Mon- 
grain, M. et Mme Gaudi.is Bu­
reau, Mme Joseph Lafontaine, 
Mme Jeffrey Cossette, M et Mme 

1 Alcide Lafontaine. M et Mme A- 
dnen Roberge, Mlle Alice Trepa- 
nier. Mlle Germaine Trépanier, 
Mme Romulus Clermont, M. E 
Perron, Mme Adélard Trépanier. 
M et Mme Rosaire Buist, M 

i Augustin Thiffeault M. Maurice 
I Thiffeault, Mme Arthur Thi- 

feault. Mme Philias Lafontaine. 
Mme l'erdinand Perron, etc, etc.

I*ri\ (It s hillrts : ■j.v t*( :\Âc

ATTKNTION MKSSIKI KS !
l’Arles s\ei s«»lre femme que sous vous drhj*rrA*»erei de voire 

lavage II MM MATIN en CINQ MIM TFs
FT VOUS GAGNEREZ!

\\e« lr sv sterne que nous axons Inaugure sacs IX a 20 Ibs 50c
Nous fats‘»ns le repassage plat et It R ni d des

prix defiant toute competition.
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(22 mars-1 mois)

Baillargeon, Belleau & Fortier
AVOCATS

Cl /F AN HMH \Kt.roN une i K 
». AHKIFL IQ I I FAI. LL L 
I \ I FORTH K. LL H

EDIFICE DE IA BANQUE CANADIENNE NAIIÜNALE
n ni * *Ai\r-i,iEKKft

V ictonaville
FM M FKiENE HPENARD

I.es funérailles de M. Eugène 
Spenard, dé< <*dè a l'hôpital d Ar- 
thabaska. à 1 ng** de 52 ans à U 
suite de quelques jours de mala­
die, eurent heu à Victoria ville.

M Spénard laisse pour pleurer 
sa perte son épouse (née Arman- 
dine Boialard) et huit enfants, 
trois fils. Robert, Armand de 
N«w-York, Arthur de Victoria- 
ville et cinq filles, Mme Ls Oml 
Thit>«» ; t. (née Emérilda) de St- 
Valère, Mlles Cécile, (Jermaine 
P* itr ' et Liliane de Victoria-
ville. un gendre M L Cnil Thi- 

•
: .ane. Gei ard et Ronald Spénard. 
Roger Th. 1mult, son père M. Jo­
seph Spénard d'Arthabaska, qua­
tre fr»*rrs MM Wellie et Rosai­
re Spénard. de Lowell Mass. 
Henri et Wilfrid Spénard, de 
M mehester, deux soeur» Mme 
Denis Desharnais, (Mary) de 
Victor avilie, Mme Achille Lam­
bert (Rose) d'Arthabaska.

Le défunt laisse en outre dans 
le deuil plusieurs beaux-frère* et 
belles-soeurs, oncles et tante» et 
autres parents.

CV*ul C'ait le cluir funèbre M 
M.» inc»* Verville. M. l/ouis Onil 
Th b.» ..t. son gendre, ptrrtait ta 
cro.N es ti frères MM Hen­
ri. Wilfrid »'t Rosaire Spénard et 
m* ti f R bert. Armand et 
Arthur Spénard étaient au ctr-

I
Le«i f uéiai 'es étaient sous la 

direction de M K. Rousseau en­
trepreneur.

\ ' N.
membres de la famille éprouvée 
nou- offrons no« sympathique* 
condoléance».

LE MÉDECIN 0IT:"U COH 
STIPATION SE TRAITE 
AVEC DES MATIÈRES 

INASSIMIIABLES."
Le Son Au. Bran KelI«Agg Sou­

lage Mme. Maneely.

Lise* rette lettre nor tollieitée:
“Jusqu’à il y a rinq ans, j’endurai 

tous le* maui que <*jiuse la constipa 
t «.n * J’employai tous les gen.es de 
iHiat.fs. Iis re. me soulageHieut que 
le temps de m v bahituer. Mon m*de 
c : n me eonsedla le bon All-Bban 
Keil*.gg et m’en prescrivit l'uaage.

“Je suivis ses instructions à la let­
tre. et, aujourd’hui, je ne **• *ais trop 
louer le Non All Bran pour le bien 
qu’il m'a fait.”—Mme. Jas. Maneely, 
jr. Adresse sur demande.

•MiuVnnt Ju défaut de matière» 
ina*similables dans le régime ahmen 
taire.

Le Bon Alt Bran fournit les ma 
titres inaaaimilabiés douces, qu» cor 
rig»nt la constipation ordinaire. IJ 
contient beaucoup de fer et de vita­
mines B.

Les matières inassimilables du Son 
All-Bran sont souvent plus eftiraees 
que celles des frnt., et des légumes, 
•ar elles ne s»* désagrègent pas dans 
l’organisme. I>»*iix .-uillerees à soupe 
chaque jour suffisent généralement. Ki 
vous n’ètes pas s»»ultgè par ce traite­
ment, consulte* votre médecin.

NVst il pas plus agréable et plus 
sûr d’absorber ret aliment que de 
risquer des m* 1<><mes brevetées. Le 
carton rouge et xert se trouve chez 
votre épicier. Fabriqué par Kellogg, 
à London, Ontario.

Vives détormsif des jours ensoleillés

Pointe-du-Lac
Os jours derniers une fête sur- 

pi l>c fut organisée a l'occasion de 
l anniversaire de naissance de 
Mlle Imelda Crète Une adresse 
lui fut lue par Mlle Madeleine 
Crète. Plusieur beaux cadeaux 
lui furent présentés.

Etaient présents Mlle Imelda 
Crète, M..Georges Lesmerises, or- 
ganb.iteur, Mlle Marguerite Crè­
te, M. Jules Guay, Mlle Rita Crè­
te M Gérard Biron. Mlle Floren­
ce Buiiras.sa. M. Alcide Corneau, 
Mlle Claire Lesmerises, M. Eddy 
Schilt/ Mlle Gertrude Benoît, M 
Paul Benoit. Mlle Marie-Ange 
Corne,m, M. Hilarion Hheault, 
Mlle Bcitrice Rheault, M. Anto- 

Mll< Fleuretk» Roll­
'd U\ M. Conrad Blais. Mlle Irene 
Moisan M. Bruno Boucher, Mlle 
Alice Biron, M Léo Rouette, Mlle 
Cueilli Crête. M. Viateur Crète. 
Mlle Ma rie-Anna Crète, M. Ro­
land Girard. Mlle Dorianne Be­
noit, M Emile Girard, Mile Jean- 

■’ ; Girard»
Mlle Jeanne d’Arc Bourassa, M. 
F.mile Crète, Mlle Marie-Jeanne 
Rouett»*, M Nêrer» Schiltz, Mlle 1- 

R
M. Georges Pratt, M. Roland 
Boui.ts.Ni, M Bruno Lessard. M 
Léo Ci été, M et Mme Xavier
Crete, M. et Mme Rosario Crète,
*

Mme Athanase Crète, M. et Mme 
Joseph Lesmerises.

Un beau programme de chant 
et de musique fut exécuté par 
Bruno Boucher. Bruno Lessard et 
Léo Rouette. Tous se retirèrent 
aux petites heures en emportant 
un agréable souvenir.

RIALTO
'•’rrr-

/Zft/ouvclfofc _ _ _ _ _ _
Ste-Perpétue
ANNIVERSAIRE DE 

NAISSANCE
Un groupe de parents et d’amis 

, ,nt réunis a la demeure de 
M. et Mme Bruno Houle pour fê­
ter le 31»' anniversaire de nais­
sance de Mme Houle

Nou> avons remarque: M et 
Mme Octavten Lauziere et leur 
he be Galien. M et Mme Léon 
Mor * ne et leur fillette Thérè- 

; se de St-Léonard. M et Mme Do­
nat Houle. M et Mme Elphege 
Dubê. M. et Mme Ephrem Dion­
ne. Mlles Françoise et Eméren- 
ticnne Thérrien, Laura - Aimée 
Lu le, Mariette et Yvette Dubé. 

i ;.irrite et Thérèse Lacharité, Y- 
vonne Champagne, MM Joseph 
Andronique, Lucien. Yvonneau 
. t Ovide Therrien, Donat Leclerc. 
Roland Jutras. Henri et Emile 
Provencher, Maurice et Walter 
Dionne, Paul Dubé, Armand Roy.

Il y eut chant et musique toute 
la soirée.

DANS LE DEUIL 
M et Mme Zéphir Lupien vien- 

I î.cmi d’être plongés dans le deuil 
pa; le décès de leur flls adoptif 
M Conrad Gosselin. Ses funérail- 

, le ont eu lieu en notre église pa- 
I roissiale.
1 Nos sincères sympathies à ceux 
| qui pleurent le regretté disparu.

Partie de certes
de M. C. F. demain

C’est demain *oir qu’aura heu 
le whist-bridge organise par l’As­
sociation catholique féminine, a la 
salle de l’hôtel de ville. De nom­
breux et riches cadeaux seront 
distribués. Ils sont exposés dans 
les vitrines du magasin P T. Le- 
gare, au coin des rues Royale et 
Des Forges.
Cette partie de cartes de I A C. 

F dont l’organisation fut toujours 
parfaite sera agrémentée d’une 
comcdie où le public pourra goû­
ter a nouveau les jeux de scènes 
de Mlle Lucienne Beaudet et de 
M Rosario Blanchet.

La partie de carte» sera con­
duite par M. J. G. Bolduc qui 
procédera lui-mèmc à la remise 
des prix. L’admission est de 25 
sous seulement.

i Attraction spéciale
Douglas 

Fairbanks
dan»

“THE 
PRIVATE 
LIFE OF 

DON JUAN”

Attraction 
supplémentaire

“CAPTAIN
HURRICANE”

Précieux-Sang
•;\!SV\N( F.

M et Mme Henri Labarre sont 
lr heureux parents d’une fllle 
baptisée sous les prénoms de Ma­
rie. Bella Lucille. Parrain M. Re- 
n- Désilets, marraine Mlle Bella 
Labarre. Porteuse Mme Luc La­
barre grand’mcre paternelle de 
l’enfant

MARIAGE PERRAULT- 
CROTEAU

Récemment en l’église de Bé- 
cancourt fut bénit le mariage de 
M Robert Croteau, fils de M. et 
M »* Joseph Croteau, boulanger, 
ri» Bécancourt qui unissait sa des­
tiner .( Mlle Emeha Perrault, fil­
le dr M et Mme Antonio Perrault 
du Précieux-Sang

Le mariage fut bénit par M. le 
curé Melançon

La chorale était sous la direc­
tion de M. Jos. Blondin.

Agissaient comme garçon d’hon­
neur M. Ange-Albert Perrault 
frere de la mariée et fille d’hon­
neur Mlle Simone Croteau soeur 
du marié.

Après le mariage le diner fut 
servi chez le père du marié et 
dans l'après-midi tous revinrent 
au Précieux-Sang chez le père 
de la mariée où un souper les at­
tendait.

Le soir un grand nombre se ! 
rendirent à l’invitation. On re-1 
marquait outre ceux déjà men­
tionne M et Mme J Croteau. M i 
et Mme Croteau, M. Jean-Paul 
Croteau frère et soeur du marié,! 
M et Mme Alphonse Perrault et ! 

| Madame Amédée Montambeault | 
grands-parents de la mariée. M | 

| et Mme Léo Genest de Bécan- ; 
| court. M. et Mme Faida Richard. | 
i M. Jimmy Montambeau, Joseph 
j Arseneault, M. et Mme Lue Ber- 
! gnon. M et Mme Louis Berge- 
I ron, M et Mme Emile Bergeron. 
M. et Mme J. A. Touripny, M 
et MmeEsdras et Armand Per­
rault, M. et Mme Sylvie Chan- 
dmnet. MM. Julien. Amédée et 
Léo Perrault frères de la mariée. 
M. Ovila Richard et Mlle 
Azéiie Tourigny, Mlle I^au- 
renza Cécile, Eliane, Alice. Blan­
che Tourigny, Mlles Marie-Anne 
et Yv- ttc Bergeron, Rose-Amande 
Boissonneault, Rojîa Brunelle et 
Jeanne d Arc Richard, MM E- 
mile, Stanislas, Rodolphe, Henri 
et Georges Tourigny, Roland Per­
rault, Laurier Richard, Gérard 
Bergeron, Jos St-Louis, Rosaire 
Boissonr» ault, Robert Dubois. An­
dré et Germain Sévigny, Robert 

t Henri Pellerm. M. Pinard. Ro- 
er Paradis. Gratien Rheault. M 

Alexandre. Ernest et Orner Du­
montier, Albert Bergeron, Joseph 
Genest et Orner Lainé de Bécan­
court.

Il y eut chant et musique.

M Ernest Lambert. Ses petits-en- 
fants Béatrice Lampron. St-Bo- 
mface, Germaine Lampron. de 
Shawinigan, M. et Mme Clodéo 
Lampron de St-Boniface, M. Lé- 
andre Lampron. d’Ottawa. Rev. 
Frere Louis-Pierre de l’Instruc­
tion Chrétienne de Louiseville, 
Maurice, Georges-Etienne. Char­
les-Edouard Lampron, de Sha­
winigan, MM. André et Philias 
Géhnas de Ste-Flore, M. Orner 
Lampron de Charette, M. et Mme 
Télesphore Descoteaux de Joliet- 
te. Mme Adjutor Bourassa, Mlle 
Marie-Ange Bourassa des Trois- 
Rivtères, M. et Mme Léo Fafard 
de St-Cuthbert et une foule d’au- 
tres.

Nos sincères sympathies à la 
famille en deuil.

THE BUSMESS WEEK ;
Dans son édition de cette se­

maine. The Business Week écrit 
que le sentiment des affaires sem­
ble plus pessimiste que de rmi- 
>on en ce qui concerne les pers­
pectives pour le deuxieme tri­
mestre. Tout ralentissement des 
affaires constitue un signal de 
mécontentement, une invitation a 
de nouveaux retranchements plu-! 
tôt qu’une invitation à chercher j 
de nouvelles commandes. L’acti-I 
vite manufacturière du premier j 
trimestre tenait sa direction de 
l’industrie automobile qui a vrai-, 
ment donné une bonne impulsion 
aux affaires. Maintenant que la 
situation est redevenue normale,, 
il v a une tendance a se laisser 
tomber. I^-s fabricants d automo­
biles projettent de produire au­
tant de voitures durant le deux­
ieme trimestre que durant le pre- 1 
mier. bien que. comme d’ordinai-: 
re la production diminuera en 
mai et en juin La grosse saison 
de ventes pour les automobiles 
sen vient rapidement. On devrait! 
connaître bientôt un réveil dans 
la construction et les industries, 
comme le ciment et le bois. Les, 
premiers rapports de mars lais­
sent entendre qu il se fait quel-; 
que chose déjà dans ce sens. Pâ­
ques étant très tard, les mar- j 
chands détaillants sont assurés 
d’une saison prolongée du prin-1 
temps, de sorte que les baisses de 
prix se trouveront réduites au 
minimum. Le baromètre des affai­
res de The Business Week se tient, 
cette semaine, à 63.5 pour cent 
la semaine dernière et de 64 6 
pour cent l’an dernier à la mé- 

i me date. *
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Nomliaîioa ^
la population1 dePu“Ma^or®»r
M. Roland Létourne.u S J* 
Sciences Commerciale^ i** ^ 
de. Haute. Etudes de Mn *"* 
est maintenant a l’emp^*1 
Manufacturers Life uT- 14 
Company dan. le 
Trois-Riviere. Nous
carrière!" SUCCè‘ ^ ^

L’AFFAIRE HEPBüfiP
MT»H%urtpLn^

nistre de l’Ontario, a déclaré k**' 
journaliste qui venait deîuiV® 
une dépêche de Londre. à IviiJ 
que le gouvernement briUriini 
attirerait l’attention du gom 21 
ment canad.en sur l axiete S 
chez les détenteurs bntannZî 
d obligations par la répudiation 
des contrats d’électricité de vm 
dro: “Cette question ne concern! 
que l’Ontario.” A 1» Chambre '^ 
Communes d’Angleterre SirWa 
dron Smithers. conservateur d! 
Chiselhurst, a demandé au ar 
vernement s’il entendait faire -«h 
représentations au gouvernemr* 
canadien au sujet de la gravité ru 
la loi projetée par l’Ontara L’hon J *H. Thomas a rép^ 
que la question concernait un! 
quement le gouvernement cana. 
dien mais il a ajouté que ce dé­
nier serait saisi par le gouverne! 
ment britannique de l’anxiété ad 
existe chez les placeurs britanni. 
que».

i

Manufacturers
4 Eondcc en IKST,

^ ! ail atTaires en pe>» dans le monde entier.

« Assurance en sigueur: SON millions de dollars. 

f Xclif total: 125 millions de dollar».

4 Versements aux assures et bénéficiaires en W4 lô

millions de dollars.

f I »»tal de» sersementa aux assures depuis 1NN7: 15’> 
millions de d»dlars

INSURANCE COMPANY
Sliei SOCIAL 

TORONTO, CANADA

hurrau Fdiftoe Am eau Trois Rolèrr»

R'I'rèsentant*

KOl-AND LETOURNEAU OVIDE GARCLAU

Lc.s doux chanteurs
Les plus 
estimés 

d'amènque

et RI BY KEF.I FR dans

“FLIRTATION 
WALK’fl

êussi
Car at;:r«'s en couleur*

N musical -Nouvelle?.

Jusqu’il Mardi

CAPITOL
Prix réduits:

Matinee 2(K* Soiree ? ^ 
Dimanche mat et soiree 30c

St-Boniface de 
Shau'inigan

FUNERAILLES DE 
M OLIVIER LAMPRON

Ces jours-ci est décédé un des 
pluô vieux et estimés citoyens de 
!a paroisse dans la personne de 
M. Olivier Lampron, epoux d»' 
feue f'irie Caron, à l’âge de 86 
ans et 1 mois. Il mourut après u- 
ne longue maladie soufferte avec 
la plus grande résignation, en­
touré de ses enfants, petits-en- 
fants et arrières petits enfants.

Il laisse pour pleurer sa perte 
deux fils’ M Georges Lampron 
i hez qui il demeurait. M. Victor 
Lampron de Shawinigan Une fil- 

»? Mme Ernest Lambert de Mont­
réal. Plusieurs petits-enfants et 
arrières-pet its-enfanfs.

Les funérailles eurent lieu au 
milieu d'une assistance nombreu­
se.

L,e service fut chanté par notre 
Rev. curé î abbé Côme Carbon- 
neau, qui fit aussi la levée du 
corps.

Les porteurs étaient: MM. Hi­
larion St-Onge. Irénée Desaul- 
mers, Alphonse Gelinas. Amédée 
Chaîné. Adélard Lacerte, Alcide 
Gélinas.

La quête fut faite par M Er­
nest Lambert, M. Telesphore 
Descoteaux

Conduiraient le deuil ses fils: 
M Georges Lampron. Victor 
Lampron, sa fille Mme Ernest 
Lambert. Mme Georges Lampron

• ONtMA n CAMS •
Jusqu'à Vendredi

lï CRISE ESI FINIE"
avec Albert Prejean 

Danièle Darneux 
Une joyeuse overette péfil- 

lanfe d esprit et de vie 
Au mèr e programme

•‘Pêcheur d’Islande*’
D'après le chef-d'oeuvre 

de Pierre Loti.
8-9-10-11

IMPAIR.AL
Lundi et mardi

“(ilamour”
avec

Constance Cummings 
et Paul Lukas 

aussi
‘lîoimr Hollywood”

avec Bing Crosby

AU SERVICE
DE

L'HOMME DIFFICILE

LE MAGASIN

REX
LR. PANNETON

OUVRE SES PORTES DANS 
QUELQUES JOURS

(R. PANNETON)

Qualité au-dessus de la moyenne.

Un seul prix, convenable pour tous

Assortiment d’une variété égalée par

aucun autre magasin pour hommes.

Un service de haute compétence par des 
employés consciencieux.

Nous sollicitons humblement votre patronage pour l'avenir.

[ « i

ASSURANCES FUNERAIRES

Rousseau a Frere
LIMITEE

trois-rivifrfs

L_J®— p—

a_j

LA FAMILLE BOURASSA 
a la douleur de vous faire part du décès

THEODORE BOURASSA
époux de Philomène Lapointe,

survenu le ? avril 1935, à l'âge de 79 ans.
V ous êtes respectueusement invités i assister au service funèbre çut 
célébré i 9 heures, en l’église de Yamachiche, mercredi, 10 avril.
Le convoi quittera la résidence mortuaire, à 8.45 heures, pour ae rendre a 
r église et de là au lieu de la sépulture.

Trois-Ririére», 9 avril î* > >

« J


